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Taux de location à partir deLocation à partir de

1,9%* 1500$†

par mois jusqu’à 36 mois de remise quattro
478$*

Audi Q5 2017

Jusqu’à

Audi Vorsprung durch Technik

Audi Ste-Foy
2834, rue Einstein
Québec
418 659-2834

© Audi Canada, 2017. Offres de location d’une durée limitée présentées par Audi Finance sur approbation de crédit pour les modèles 2017 neufs sélectionnés n’ayant jamais été immatriculés. * Exemple de location : pour un véhicule Audi Q5 2.0 TFSI quattro Komfort 2017 dont le PDSF de base est de 45 995 $ frais de transport, de prélivraison (2 095 $) et taxe sur le climatiseur (100 $) compris, selon un taux de location de 2,9 % pendant
36 mois, et avec la remise quattro de 1 500 $ déjà prise en compte dans le prix, les mensualités seraient de 478 $. Un versement comptant de 4 188 $ ou un échange équivalent, un dépôt de garantie de 550 $ et des frais d’inscription au RDPRM pouvant aller jusqu’à 46 $ sont dus à la signature du contrat pour une obligation totale de 21 298 $, taxes non comprises. Immatriculation, assurances, options, droits et taxes applicables en sus.
Frais de 0,35 $ par kilomètre pour le kilométrage supérieur à 12 000 km par an. † Une remise en argent sera accordée par le concessionnaire à la location ou à l’achat de certains modèles 2017 neufs n’ayant jamais été immatriculés. Une remise de 1 500 $ sera accordée par le concessionnaire pour le modèle Audi Q5 2.0 TFSI quattro Komfort 2017 lors d’une transaction effectuée pendant la période du programme. Les remises peuvent
varier selon les modèles. La participation du concessionnaire est requise. Les offres se terminent le 28 février 2017. Une commande du concessionnaire ou un échange peuvent être nécessaires. Le concessionnaire peut vendre ou louer à un prix moindre. Modèle Audi Q5 2.0 TFSI quattro Technik tiptronic 2017 au PDSF de base de 51 890 $ illustré à titre indicatif seulement. Les marques déposées d’Audi AG sont utilisées sous licence.
Pour en savoir plus sur Audi, voyez votre concessionnaire, téléphonez au 1 800 367-AUDI ou visitez-nous au www.audi.ca.

Les offres se terminent le 28 février 2017.
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AHMEDABAD (AFP) — Un demi-
million d’Indiens ont décroché le 
record du monde du plus grand 
nombre de personnes chantant 
simultanément un hymne natio-
nal ou religieux, sur fond d’exal-
tation du sentiment patriotique 
dans ce pays de 1,25 milliard 
d’habitants.

L’hymne Jana Gana Mana, com-
posé au début du XXe siècle par 
le poète bengali Rabindranath 
Tagore, a été chanté d’une même 
voix par 509 261 personnes dans 
l’État du Gujarat (nord-ouest), 
indique le Guinness des records 
sur son site internet.

«L’événement a attiré près d’un 
million de personnes selon les 
juges, mais seul le nombre ci-
dessus a pu pénétrer dans l’en-
ceinte où avait lieu la tentative de 
record», rapporte l’institution.

Le rassemblement s’est déroulé 
fin janvier mais n’a été homologué 
que récemment par le Guinness. 

L’Inde décroche le record 
du monde de chant de 
l’hymne national BRIGITTE TRAHAN

brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca 

TROIS-RIVIÈRES — Un nouveau 
recours judiciaire devrait être 
lancé, le 27 février, par les proprié-
taires aux prises avec un taux de 
pyrrhotite inférieur à 0,23 % dans 
les fondations de leur maison.

Myrabelle Chicoine est proprié-
taire d’une maison datant de 1995 
qu’elle n’arrive pas à vendre, à 
Trois-Rivières, parce que le pour-
centage de pyrrhotite qui a été 
trouvé dans son béton est inférieur 
à ce taux qui avait été fixé, rappe-
lons-le, par le juge Michel Richard 
dans son jugement-phare sur la 
pyrrhotite.

Mme Chicoine désire regrouper 
les propriétaires situés, comme 
elle, dans cette zone grise et orga-
nise à cet effet une réunion d’infor-
mation le 27 février prochain. 

La Coalition d’aide aux victimes 
de la pyrrhotite sera présente à 
cette réunion, a confirmé le coor-
donnateur de l’organisme, Steeve 
Guy.

En compagnie d’avocats, la pro-
priétaire proposera alors une stra-
tégie juridique. «Si tout se passe 
comme j’imagine, cette soirée 
sera le début officiel d’un recours», 
dit-elle.

Mme Chicoine veut notamment 
caractériser le groupe des maisons 
en zone grise, savoir dans quelle 
fourchette se situent les taux et en 
quelle année ces maisons ont été 
construites.

Dans son jugement de juin 
2014, le juge Richard avait fixé 
à 0,23 % en volume de pyrrho-
tite le seuil au-delà duquel les 

dommages étaient susceptibles 
d’apparaître dans le béton. Avec 
ou sans fissures apparentes dans 
leurs fondations, les propriétaires 
p o u v a i e n t  d o n c  d e m a n d e r 
réparation.

«Selon la preuve, le dossier 
avec (le) seuil le plus bas a été 
d e  0 , 2 3   %  V P O » ,  i n d i q u e  l e 
jugement.

«Il est ressorti de la preuve d’ex-
perts de façon non équivoque que 
c’est le pourcentage en volume de 
pyrrhotite qui est le facteur le plus 
important à considérer pour l’éva-
luation du gonflement du béton», 
indique le jugement.

Cette décision venait de porter 
atteinte à tous ceux qui se situent 
sous cette norme. Impossible de 
vendre, en effet, dès que le mot 
pyrrhotite apparaît dans les rap-
ports d’analyses, même en faible 
quantité.

En 2015, les mêmes experts qui 

avaient témoigné durant le pro-
cès sur la pyrrhotite, ont changé 
leur fusil d’épaule. Ils ont en effet 
écrit un document selon lequel 
le pourcentage établi dans le 
jugement-phare ne repose sur 
aucun fondement scientifique. 
Ils critiquent aussi les techniques 
employées par les laboratoires 
qui ont évalué la présence de pyr-
rhotite chez les demandeurs. Bref, 
il y a du sable dans l’engrenage 
et une véritable guerre d’experts 
s’annonce.

Pe n d a n t  q u e  s e  d é ro u l e n t 
toutes ces tergiversations, «il y a 
des propriétaires qui souffrent», 
plaide de son côté Mme Chicoine. 
Leur maison n’a plus de valeur 
et ils sont obligés de vendre à 
perte. «Et puis, on a un délai de 
prescription à observer», rap-
pelle-t-elle, d’où l’importance de 
ne pas attendre que l’impasse 
s o i t  t o t a l e m e n t  d é n o u é e 

avant d’agir.
Environ 172 propriétaires sont 

dans la zone grise, présente-
ment et Mme Chicoine estime 
qu’entre 70 et 100  d’entre eux 
seront présents à la rencontre du 
27.

Rappelons que Mme Chicoine 
avait lancé un sondage auprès des 
propriétaires en zone grise, il y a 
quelques semaines. Les informa-
tions recueillies à cette occasion 
serviront à élaborer la demande 
auprès du tribunal.

Pour l’instant, la démarche entre-
prise par Mme Chicoine avec des 
avocats de Québec s’enligne vers 
des recours individuels comme ce 
fut le cas pour le premier procès 
de la pyrrhotite. La stratégie légale 
sera confirmée lors de la rencontre 
du 27 février qui aura lieu à la salle 
Mauricie-Pitre de Trois-Rivières, 
au 6455 rue Notre-Dame-Ouest, 
à 19 h.

MAISONS AYANT MOINS DE 0,23 % DE PYRRHOTITE

Lancement d’un 
nouveau recours?

Un nouveau recours judiciaire devrait être lancé par les propriétaires aux prises avec un taux de pyrrhotite inférieur à 
0,23 % dans les fondations de leur demeure. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD

LEMOTDU JOURANTIDOTE OFFERT PAR

PUBLIÉ DANS TOUS LES QUOTIDIENS
DE GROUPE CAPITALES MÉDIAS

www.antidote.info

WINDOWS • MAC • LINUX

Après le français, l’anglais !

VERT-DE-GRIS, nommasculin
Dé�nition –Hydrocarbonate de cuivre qui se forme sur les objets de cuivre ou de bronze

qui sont exposés à l’air humide. Une vieille statue recouverte de vert-de-gris.
Pluriel –Nom invariable : des vert-de-gris.
Famille –Se vert-de-griser (verbe) : se transformer en vert-de-gris. Le cuivre se vert-de-grise

avec le temps.
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GABRIEL DELISLE
gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Beau temps, 
mauvais temps, les facteurs de 
Postes Canada livrent le courrier. 
Mais les conditions difficiles que 
nous connaissons cet hiver com-
pliquent leur quotidien. Alors que 
les accidents de travail sont nom-
breux dans la région, les facteurs 
dénoncent le manque d’entretien 
des trottoirs des villes ou des en-
trées et escaliers des résidences. 

«Nous avons remarqué au niveau 
des facteurs une augmentation du 
nombre d’accidents par rapport à 
l’année dernière», lance d’emblée en 
entrevue Éric Savary, vice-président 
de la section locale de la Mauricie 
du Syndicat des travailleurs et tra-
vailleuses des postes (STTP). 

L’an dernier, la section locale du 
STTP avait enregistré 15 accidents 
de travail engendrés par des chutes 
et des glissades. Cet hiver, le bilan 
est bien pire alors que l’hiver est 
loin d’être terminé. «Du 1er octobre 
au 31 janvier, nous sommes rendus 
à 19 accidents. Et il nous reste les 
mois de février et mars. On peut 
penser que ça va malheureusement 
dépasser les statistiques de l’an der-
nier», ajoute le représentant syndi-
cal. «À l’échelle du Canada, nous 
avons une région où il y a beaucoup 
d’accidents.»

Certains de ces accidents ont eu 
de lourdes conséquences. Deux 
facteurs de la région ont subi 

depuis le début de l’hiver des com-
motions cérébrales, dont une sur-
venue à Trois-Rivières lors d’un 
épisode de pluie verglaçante. «Un 
de ces facteurs est absent du tra-
vail depuis cinq semaines déjà», 

précise Éric Savary. «Nous avons 
aussi un facteur qui s’est cassé un 
os du bras. Il est en arrêt de travail 
depuis quelques mois. L’an dernier, 
nous n’avions pas eu de blessures 
de cette nature, elles étaient plus 

légères.» 
À la suite des épisodes de pluie 

verglaçante de la dernière période 
des Fêtes, les déplacements étaient 
très difficiles. Les facteurs doivent 
même dans ces conditions par-
courir entre 15 et 20 km quoti-
diennement. Si ces routes se font 
facilement en été, elles sont beau-
coup plus longues en hiver. Des 
facteurs rencontrés, mais qui ne 
peuvent être cités, estiment que 
ces routes peuvent prendre jusqu’à 
deux heures de plus à réaliser en 
hiver. «Et nous devons porter des 
crampons presque tout le temps 
en raison du mauvais entretien, ce 
qui n’est pas très bon pour le dos», 
notait un facteur. 

Les facteurs soutiennent que les 
villes ou les particuliers utilisent 
de moins en moins d’abrasifs sur 
les trottoirs ou dans les entrées et 
les escaliers des résidences. À la 
lumière des témoignages de fac-
teurs rencontrés, il y a de plus en 
plus de laxisme à ce niveau.  

De plus, les allées et les escaliers 
des résidences sont souvent très 
enneigés, ce qui rend la livraison 
des colis plus difficile. «Des rési-
dents qui entrent par le garage ou 
la porte de côté et qui ne déneigent 
pas oublient que les facteurs 
doivent avoir accès à la porte prin-
cipale», dénonce Éric Savary. 

Exaspérés par ce qu’ils jugent 
être un mauvais entretien des 
infrastructures municipales, les 
facteurs ont porté plainte à plu-
sieurs reprises auprès de la Ville 
de Trois-Rivières. Le secteur de 
Sainte-Marguerite, où plusieurs 
trottoirs ne sont pas déneigés, et 
le boulevard Thibeau dans le sec-
teur Saint-Louis-de-France sont 
identifiés comme particulièrement 

problématiques. Bien qu’il a été 
incapable de quantifier le nombre 
de plaintes reçues, le porte-parole 
de la Ville de Trois-Rivières, Yvan 
Toutant, indique que les conditions 
météorologiques sont difficiles cette 
année, ce qui pourrait, selon lui, 
expliquer la situation. 

«Nous sommes rendus à 200 cm 
de neige et l’hiver n’est pas termi-
né. L’hiver dernier, nous avons eu 
en tout 177 cm», a-t-il expliqué. 
«Nous avons une grille sur laquelle 
on se base pour savoir si on déblaie 
les trottoirs ou non. Si le trottoir ne 
satisfait pas les critères d’au moins 
trois piétons sur une période de 
trois heures le jour, on ne fera pas 
ce trottoir. Ceux près des écoles, des 
hôpitaux ou des résidences pour 
personnes âgées font exception à 
la règle.» 

Cela dit, Yvan Toutant affirme 
qu’il est alors possible «que des fac-
teurs doivent marcher dans la rue 
comme tous les citoyens doivent 
le faire lorsqu’ils passent sur ces 
artères». «Les plaintes faites par les 
facteurs sont étudiées, mais ça ne 
garantit pas que les trottoirs vont se 
faire», a ajouté le porte-parole de la 
Ville de Trois-Rivières.    

Lorsque les boîtes aux lettres 
résidentielles ne sont pas acces-
sibles en raison de la neige ou de la 
glace, les facteurs ne sont pas dans 
l’obligation de livrer le courrier. Ils 
doivent le conserver quelques jours 
et le livrer lorsque les conditions le 
permettent. Toutefois, cela signi-
fie que le poids transporté chaque 
jour est plus important, au fur et à 
mesure que les lettres s’accumulent. 
Les facteurs implorent la popula-
tion et les villes de leur faciliter la 
tâche pour qu’ils puissent livrer 
normalement le courrier.

FACTEUR, UN MÉTIER À RISQUE

Les accidents de travail en hausse

Éric Savary, vice-président de la section locale de la Mauricie du Syndicat des 
travailleurs et travailleuses des postes (STTP). — PHOTO: OLIVIER CROTEAU

Des allées de résidences sont très glacées, ce qui rend la livraison du courrier dangereuse. 
— PHOTO: COURTOISIE

Certains résidents ne déneigent pas les escaliers, ce qui ne laisse aucune chance aux facteurs. 
— PHOTO: COURTOISIE 
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Le ministère 
n’a reçu aucune 
demande
MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

BÉCANCOU R — L es  proj e t s 

d’extraction de gaz de schiste 
évoqués par la société Questerre 
à Bécancour ont rebondi à l’As-
semblée nationale. Interrogé à 
ce sujet mercredi, le ministre de 
l’Énergie et des Ressources natu-
relles, Pierre Arcand, a voulu se 
faire rassurant.

«À ce stade-ci, on n’a aucune 
demande de la part de Questerre 
pour des travaux d’exploration. Et 
je peux assurer qu’aucune licence 
ne sera octroyée tant que les règle-
ments qui découlent de la Loi 
sur les hydrocarbures ne seront 
pas en vigueur et davantage, 
encore moins, si l’acceptabilité 
sociale n’est pas au rendez-vous», 
a-t-il indiqué.

Dans sa question, le député 
péquiste de Richelieu, Sylvain 
Rochon, a reproché au gouver-
nement libéral d’avoir bâillonné 
l’opposition pour adopter une loi 
sur les hydrocarbures qui, dit-il, a 
rouvert toute grande la porte aux 
gaz de schiste. 

«Depuis nombre d’années main-
tenant, le Parti québécois essaie 

de faire peur à la population en 
revenant toujours sur le fait qu’il 
y aura évidemment des exploita-
tions de gaz de schiste dans les 
basses terres du Saint-Laurent. 
Pourtant, ils ont approuvé, en 
2014, la loi qui limite les activi-
tés pétrolières et gazières spéci-
fiquement dans les basses terres 

du Saint-Laurent», a répondu le 
ministre Arcand.

Pour sa part, le député péquiste 
de Jonquière, Sylvain Gaudreault, 
lui a rappelé que le rapport du 
BAPE de décembre 2014 est 
très clair: pas de rentabilité de 
l’exploitation des gaz de schiste, 
détérioration de la qualité de 
l’air,  augmentation des gaz à 
effet de serre, pollution des eaux 
de surface et des eaux souter-
raines et surtout, pas d’acceptabi-
lité sociale.

«S’il n’y a pas d’acceptabilité 
sociale, il n’y aura pas de projet. 
C’est très différent du contrat qui 
a été signé par le Parti québécois 
dans le cas d’Anticosti. Lorsque 
des projets sont présentés, ça 
prend des licences, ça prend des 
permis, à la fois un certificat d’au-
torisation du ministère de l’Envi-
ronnement, un permis qui est 
émis par le ministère de l’Énergie 
et des Ressources naturelles. Et, 
dans ces cas-là, on tient compte 
de l’acceptabilité sociale», a sou-
tenu le ministre Arcand.

Selon lui, «quand on voit ce qui 
se passe au niveau d’Anticosti, on 
voit jusqu’à quel point il y a de 
la confusion au sein des partis 
d’opposition».

«Nous avons un plan qui a été 
très clair, un plan sur la question 
des hydrocarbures. Sur la question 
d’Anticosti également notre posi-
tion est claire, elle est connue, elle 
est prévisible. On n’est pas contre 
les projets d’hydrocarbures, mais 
il faut que ce soient des projets 
dans lesquels il y a une accepta-
tion générale de la population. Et 
on a des règlements qui sont très 
stricts, qui vont être déposés très 
bientôt, suite à l’adoption de la loi 
n° 106, et qui vont encadrer juste-
ment cette exploitation des hydro-
carbures» a-t-il conclu. 

Le ministre Arcand se fait rassurant

«S’il n’y a pas 
d’acceptabilité 
sociale, il n’y aura  
pas de projet»

La Presse Canadienne

Une entreprise albertaine qui 
veut relancer l’industrie des gaz 
de schiste dans la vallée du Saint-
Laurent tente de calmer le jeu: 
elle vise bel et bien l’extraction 
des hydrocarbures à une échelle 
commerciale, mais la mise en 
place de projets-pilotes prendra 
au moins un an.

Le potentiel des gisements à 
exploiter serait même plus grand 
que prévu et serait profitable, a 
assuré la société Questerre.

La controverse est repartie 
depuis la publication d’un com-
muniqué de l’entreprise la semaine 
dernière, dans lequel elle fait état 
de son intention de lancer des pro-
jets-pilotes dans les MRC de Lotbi-
nière et Bécancour, sur la rive sud 
du Saint-Laurent.

Les opposants comme Green-
peace et le Regroupement Vigi-
lance Hydrocarbures Québec 
(RVHQ) soupçonnent que ces 
projets-pilotes ouvriraient la 
porte à une exploitation à grande 
échelle et veulent contrecar-
rer les efforts de Questerre. Ils 
redoutent les effets du procédé 
de fracturation hydraulique – un 
procédé controversé d’extrac-
tion des hydrocarbures – en rai-
son de ses effets sur les nappes 

phréatiques notamment.
En entrevue téléphonique avec 

La Presse canadienne mercredi 
après-midi, le président de Ques-
terre, Michael Binnion, n’a pas nié 
l’ambition de son entreprise de 
«développer les découvertes» de 
gisements de gaz de schiste.

En se fondant sur son communi-
qué, qui est en fait une évaluation 
indépendante du potentiel des res-
sources détenues par Questerre 
comme l’exigent les autorités régle-
mentaires, il a aussi assuré qu’une 
exploitation commerciale serait 
possible et profitable, contraire-
ment à ce que soutiennent les mili-
tants écologistes.

Le potentiel serait supérieur en 
raison des «avancées technolo-
giques», a plaidé M. Binnion. «Les 
experts nous disent que ce serait 
rentable, a-t-il déclaré. Ce serait 
profitable pour les communautés, 
profitable pour les entreprises et 
profitable pour le gouvernement.»

Cependant, les projets-pilotes 
éventuels ne pourraient voir le 
jour avant au moins un an, en rai-
son de la planification en matière 
de génie, des équipements et des 
autorisations, etc.

«Il n’y a aucun projet-pilote 
spécifiquement, c’est un concept 
(...), je vous promets que cela ne 
peut arriver cette année», a lancé 
M. Binnion. Et surtout, a-t-il ajou-
té, il faut trouver une localité qui 

serait prête à accepter le projet.
« S ’ i l  n ’ y  a  a u c u n e 

communauté dans Lotbinière ou 
Bécancour qui veut notre industrie 
ou le développement économique, 
il n’y aura pas de projet», a-t-il fait 
savoir.

Par ailleurs, Questerre attend 
également la publication de 
la réglementation associée au 
projet de loi 106, devenu la loi 
35, qui encadre la fracturation 
hydraulique. L’entreprise attend 
aussi la mise en place d’un sys-
t è m e  d e  r e d e v a n c e s  p a r  l e 
gouvernement.

Par la suite, il sera possible de 
discuter d’un projet-pilote, a 
conclu le patron de Questerre. 
De même, il a reconnu que cela 
pourrait être facilité aussi par 
l’adoption du projet de loi 102, qui 
permettrait au ministre de l’Envi-
ronnement de délivrer une «auto-
risation à des fins de recherche et 
d’expérimentation».

M. Binnion a expliqué en quoi 
consisterait un projet-pilote. Il 
s’agirait de la mise en place d’une 
ou deux plateformes, avec un pipe-
line, un compresseur, en vue de 
montrer comment les puits sont 
creusés, comment ils fonctionnent, 
comment ils produisent, afin de les 
étudier, de recueillir des données 
techniques et environnementales, 
et tester de nouvelles technologies, 
a-t-il résumé.

GAZ DE SCHISTE DANS LA VALLÉE DU SAINT-LAURENT

Questerre veut calmer le jeu

Des opposants à l’exploitation des gaz de schiste dans la vallée du Saint-
Laurent veulent contrecarrer les plans de Questerre. — PHOTO: COURTOISIE

Le ministre de l’Énergie et des Res-
sources naturelles, Pierre Arcand. 
— PHOTO: OLIVIER CROTEAU

Polyclinique du Cap
700, boul. �ibeau Trois-Rivières
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Le Quotidien

Après les automobilistes et les 
camionneurs, c’est au tour des 
motoneigistes de se mobiliser 
pour réclamer la téléphonie cel-
lulaire, sur la route 155.

Le 25 février, ils devraient être 
une centaine à participer à une 
randonnée dédiée à la cause que 
porte à bout de bras l’homme 
d’affaires Dany Morin. Le Rober-
valois est président du comité 
« Le réseau cellulaire partout 
pour tous».

Après avoir mobilisé les utilisa-
teurs du réseau routier, il invite 
maintenant les amateurs de moto-
neige à se rallier à la cause. 

« La téléphonie cellulaire est une 
nécessité sur la 155, mais aussi 
pour les motoneigistes qui n’ont 
pas la possibilité d’appeler les 
secours dans ce secteur », affirme 

M. Morin. 
« En raison de l’absence de 

signal, ils n’ont pas accès à l’ap-
plication iMotoneige  qui leur 
donne accès à toutes les cartes 
de sentiers ainsi que des rensei-
gnements sur différents points 
d’intérêt pour eux. Nous récla-
mons l’intervention des paliers 
de gouvernement pour qu’ils 
défraient le coût d’installation de 
11 tours de télécommunications 
au Saguenay-Lac-Saint-Jean.»

L’ardent défenseur de la cause 
ajoute que les deux décès tra-
giques survenus au cours de la 
période des Fêtes l’ont poussé à 
redoubler d’ardeur.

Il reçoit plusieurs appels de per-
sonnes qui souhaitent se joindre 
à lui dans ses revendications, 
incluant les membres de la famille 
de Stéphanie Deschamps et sa 
fille Lexann qui sont mortes au 
kilomètre 107, près de La Tuque. 

TÉLÉPHONIE CELLULAIRE SUR LA ROUTE 155

Au tour des motoneigistes 
de se mobiliser

AUDREY TREMBLAY
audrey.tremblay@lenouvelliste.qc.ca
Collaboration spéciale

LA TUQUE — Le procès d’Yves 
Julien, cet individu de 54 ans qui 
pilotait l’hydravion qui s’est écrasé 
au lac Geoffrion en 2011, a repris 
mercredi, au palais de justice de 
La Tuque. Ce dernier est accusé de 
négligence criminelle ayant causé 
la mort et de conduite dangereuse 
d’un aéronef ayant causé la mort.

Le drame est survenu le 16 sep-
tembre 2011. Le passager était 
mort dans l’accident. L’avion de 
l’accusé effectuait une envolée 
entre l’aéroport de Saint-Hya-
cinthe et le lac Geoffrion en 
Haute-Mauricie. 

À la reprise des procédures, 
mercredi, le juge David Bou-
chard a rendu sa décision dans le 
cadre d’un voire-dire concernant 
l’admissibilité d’une déclaration 
écrite faite en novembre 2011 par 
Michel Nadeau. L’homme, qui est 
décédé aujourd’hui, était consulté 
au départ. Le tribunal a tranché, 
la déclaration de M. Nadeau ne 
sera pas admise en preuve. Cette 
décision a mis fin à la preuve de la 
Couronne. 

L’avocat de l’accusé, Me Gérard 
Desroches, a ensuite présenté une 
«motion de non-lieu» au tribunal, 
afin que soient retirées toutes les 
accusations dans le dossier. La 
défense soutenait une absence 
totale de preuve.

«Si on regarde tout ce qui a été 
produit devant vous, les témoi-
gnages, il n’y a aucun élément de 
preuve sur les trois chefs d’accusa-
tion», a commenté Me Desroches.

Le juge David Bouchard lui a 
donné raison sur le troisième chef 
d’accusation, celui de fabrication 
d’un faux document, soit un jour-
nal de bord. 

« L e  t r i b u n a l  e n  v i e n t  à  l a 

conclusion que sur les chefs 1 et 2, 
il y a de la preuve qui a été présen-
tée», a affirmé le juge.

Yves Julien a donc été acquitté 
sur le chef de fabrication de docu-
ments, mais doit toujours répondre 
aux accusations de négligence cri-
minelle ayant causé la mort, de 
conduite dangereuse d’un aéronef 
ayant causé la mort.

La défense a commencé sa 
preuve, mercredi, avec la présenta-
tion de deux experts. Un médecin 
anesthésiste-réanimateur, expert 
en traumatologie, a été le premier 
à témoigner.

Il a mentionné que, selon son 
analyse, il semblait évident que 

M. Julien souffrait d’un trauma-
tisme sévère et qu’il était «abso-
lument normal qu’il soit confus et 
qu’il ait des pertes de mémoire».

«Il ne savait peut-être même pas 
où il était», a-t-il ajouté.

Il a expliqué les blessures de 
l’accusé et les conséquences 
qui pouvaient être reliées à son 
traumatisme.

En contre-interrogatoire, le 
témoin a avoué à plusieurs reprises 
qu’il était «possible, mais peu pro-
bable» qu’Yves Julien se souvienne, 
par exemple, de l’accident, de son 
assureur, qu’il y avait encore un 
individu dans l’appareil…

«Il pourrait tout à fait, mais c’est 
très peu probable. […] Même avec 
un trauma de niveau 1, les symp-
tômes les plus fréquents sont les 
pertes de mémoire. Là, on parle 
d’un trauma sévère», a-t-il indiqué.

«Je ne suis pas là pour défendre 
M. Julien. Je n’en ai rien à foutre 
qu’il soit coupable ou non. Je suis 
ici pour vous aider à mieux com-
prendre la situation», a-t-il ajouté.

L’expert a aussi mentionné qu’il 
avait décrit les conséquences pos-
sibles d’un trauma et il a avoué 
qu’il ne pouvait pas dire lesquelles 
étaient présentes chez M. Julien.

Le médecin a admis qu’il n’avait 
pas pris connaissance des com-
mentaires des ambulanciers 
ou des infirmières sur l’état de 
M. Julien après l’accident.

L e  p r o c u r e u r  d e  l a  C o u -
ronne, Me Éric Thériault, a aussi 

questionné le médecin sur ses liens 
avec l’accusé. Il a fait savoir qu’il 
était un client de M. Julien pour la 
location de bateau, mais ne pas le 
connaître personnellement.

Le deuxième témoin appelé 
à la barre par la défense à titre 
d’expert est Denis Bernier. Un 
instructeur de vol qui cumule 
plus de 21 000 heures de vol à 
son actif,  dont 11  130 à titre 
d’instructeur.

Il a expliqué la complexité de 
l’avion que conduisait Yves Julien 
au moment de l’accident, les com-
pétences de l’accusé à piloter, 
et la formation qu’il a donnée à 
M. Julien. 

«C’est un avion complexe, donc 
il demande plus d’heures avant 
d’aller piloter en solo, mais ce n’est 
pas un avion critique ou dangereux 
à piloter», a-t-il affirmé.

Il a détaillé les exercices qui 
avaient été complétés et inscrits 
dans le cahier d’entraînement du 
pilote.

«Il était prêt à voler solo. Je lui 
ai dit d’aller chercher son permis 
d’élève-pilote pour que je l’autorise 
à voler solo […] Je n’ai pas eu de 
nouvelles par la suite», a-t-il men-
tionné au tribunal.

Denis Bernier a également affir-
mé que selon lui, Yves Julien aurait 
réussi son test en vol, une des deux 
exigences pour obtenir une licence 
privée de pilote d’avion.

Son témoignage se poursuivra, 
jeudi, avec le contre-interrogatoire.

ACCIDENT AU LAC GEOFFRION

«C’est un avion complexe»

L’accident d’avion au lac Geoffrion a eu lieu en 2011. — PHOTO: ARCHIVES

TROIS-RIVIÈRES (MJM) — Les 
météorologues avaient encore 
annoncé d’importantes chutes 
de neige pour mercredi, lais-
sant craindre la détérioration des 
conditions routières. En matinée, 
la Sûreté du Québec a rapporté 
deux sorties de route, une à Trois-
Rivières et l’autre à Shawinigan, 
tandis qu’une collision a fait un 
blessé mineur à Trois-Rivières. 

Entre 6 h 30 et 7 h 30, un véhicule 

s’est retrouvé dans le décor sur 
l’autoroute 40 est au kilomètre 
192 et un autre sur le rang Saint-
Mathieu dans le secteur Lac-à-la-
Tortue à Shawinigan. Aucun blessé 
n’est à déplorer dans ces deux 
incidents. 

Plus tard à Trois-Rivières, une 
collision impliquant deux véhi-
cules s’est produite au bas de 
la côte Plouffe, à l’intersection 
du chemin Sainte-Marguerite. 

L’agent Michel Letarte, de la Sécu-
rité publique de Trois-Rivières, 
indique que le déploiement d’un 
coussin gonflable aurait causé des 
blessures mineures à l’occupant 
d’un des deux véhicules. En tout, 
les policiers de Trois-Rivières ont 
répertorié un accident avec bles-
sé, sept accidents matériels et un 
accident hors route. De plus, la SQ 
ne rapportait aucun incident en 
soirée. 

Des routes enneigées

TROIS-RIVIÈRES (NM) — François 
Asselin, 34 ans de Trois-Rivières, 
a été condamné à une peine 
de 12 mois de prison pour des 
voies de fait causant des lésions 
corporelles. 

En octobre 2014, il avait assé-
né un solide coup de poing à un 
client dans un bar de Sainte-Eula-
lie. L’impact avait été tel que la 

victime était tombée sur le dos 
comme une planche, subissant 
une fracture du crâne. Depuis, en 
raison de la sévérité des blessures, 
cet homme n’a pas été capable de 
retourner travailler. Il a perdu 
également sa maison et même sa 
conjointe. 

La nature des blessures est un 
facteur aggravant qui a été pris 

en compte dans la sentence de 
12 mois imposée à François Asse-
lin. À sa sortie de prison, il devra 
également respecter plusieurs 
conditions dont celles de ne pas 
contacter la victime et de se sou-
mettre à une thérapie en lien avec 
son problème de violence. Sa 
peine est assortie d’une probation 
de trois ans.

12 mois de prison pour un coup de poing
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Près de 2 millions $ 
pour rénover le 
bâtiment
GUY VEILLETTE
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Près de huit 
ans après avoir manifesté 

publiquement l’intention de faire 
l’acquisition de la vieille gare du 
Canadien Pacifique sur l’avenue 
de la Station, le conseil municipal 
de Shawinigan a autorisé officiel-
lement la transaction à son assem-
blée publique de mardi soir.

En octobre 2012, les élus avaient 
adopté une résolution qui confir-
mait l’achat de cette propriété pour 
un montant de 150 000 $. Il fallait 
toutefois obtenir l’approbation de 

Patrimoine Canada, puisque le 
gouvernement fédéral avait dési-
gné ce bâtiment «gare ferroviaire 
patrimoniale» en 1994.

«Ça a été de longs, longs délais», 
concède le maire, Michel Angers. 

Ce dernier assure toutefois 

que cette période de flottement 
n’a pas nui à des discussions 
avec d’éventuels promoteurs 
pour exploiter ce site. Outre la 
gare comme telle, la transaction 
implique trois lots.

«Tant qu’on ne mettait  pas 

officiellement la main dessus, on 
ne pouvait s’avancer sur rien», 
indique le maire. «Maintenant, 
nous pourrons recevoir des pro-
positions. Toutefois, il faut la res-
taurer et ça va nous prendre des 
subventions.»

La Ville de Shawinigan s’était 

engagée à citer cette gare en 
vertu de la Loi sur le patrimoine 
culturel en 2014. Cette reconnais-
sance facilitera l’obtention d’une 
aide financière, élément essentiel 
à la relance de cet immeuble.

Il faut dire que la remise en état 
de ce bâtiment inauguré en 1927 
entraînera des débours impor-
tants. Dans son programme trien-
nal d’immobilisations adopté en 
décembre, la Ville de Shawinigan 
estime à 1,97 million $ la somme 
nécessaire pour la rénovation et 
la restauration de la gare du CP. 
La plus important partie de ces 
travaux est toutefois prévue en 
2018.

Le site a déjà été considéré 
pour accueillir l’Office de tou-
risme, foires et congrès de Shawi-
nigan, mais le maire penche 
davantage en faveur d’un projet 
privé pour donner une nouvelle 
vie à ce site.

GARE DU CP À SHAWINIGAN

En route pour des projets

La Ville de Shawinigan est officiellement devenue propriétaire de l’ancienne gare du Canadien Pacifique, mais il reste 
d’importants travaux de rénovation à effectuer. —PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

«Maintenant, nous 
pourrons recevoir 
des propositions. 
Toutefois, il faut  
la restaurer et ça  
va nous prendre  
des subventions.»
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MARTIN LAFRENIÈRE
martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca

SAINTE-THÈCLE — La tension 
pourrait monter entre le syndi-
cat des employés municipaux de 
Sainte-Thècle et la Municipalité. 
Alors que la CSN a réussi à régler 
plusieurs conventions collectives 
ailleurs en Mauricie, la centrale 
syndicale dit se buter à un climat 
de négociations «inquiétant» à 
Sainte-Thècle.

Autour de 10 employés muni-
cipaux font partie de l’unité 
syndicale de cette localité. La 
convention collective a pris fin le 
31 décembre 2015. Les rencontres 
tenues entre les deux parties ne 
semblent pas faire progresser le 
dossier, selon Stéphane Lemaire, 
conseiller syndical à la CSN.

«On a des difficultés avec la 
direction. On sent la tension. On 
demande à conserver la sécurité 
d’emploi, il y a des problèmes au 
niveau des horaires de travail. La 
Municipalité veut transformer ces 

horaires pour mettre des employés 
sur appel. On a des gens qui sont 
là depuis longtemps, il y a de l’ou-
vrage pour eux. On veut établir 
des horaires de travail et les faire 
respecter.»

Alain Vallée n’a pas la même 
lecture de la situation. Le maire 
de Sainte-Thècle s’explique mal 
cette sortie publique du syndicat 
alors que peu de rencontres ont 
été tenues.

«La dernière fois qu’on s’est vu, 
ça fait un mois et demi. On s’est vu 
deux fois. Et il y a une rencontre le 
24 février. Il faut laisser le temps à 
la négociation de se faire. On ne 
commencera pas à négocier sur la 
place publique. Mais si le syndicat 
veut mettre les négociations sur la 
place publique, on va le faire et je 
ne pense pas que ça va les avanta-
ger», lance le maire.

Parlant  de la  rencontre du 
24 février, la CSN estime qu’elle 
sera déterminante pour la suite des 
choses. Les employés municipaux 
n’ont pas encore utilisé de moyen 
de pression. Le portrait pourrait 

changer à la suite de la prochaine 
rencontre.

TROIS RÈGLEMENTS
Trois autres municipalités ont 

réussi à trouver un terrain d’en-
tente avec leur syndicat respectif. 
La Municipalité de Saint-Barnabé 
a signé mercredi matin un renou-
vellement de convention collective 
avec ses trois employés syndiqués. 
Le contrat de travail, valide du 
1er janvier 2017 au 31 décembre 
2021, prévoit une hausse salariale 
annuelle de 2,5%. Certains ajus-
tements concernant les échelons 
salariaux ont été apportés. Un 
employé des travaux publics tra-
vaillera maintenant à temps plein, 
alors que le deuxième voit son 
nombre de semaines de travail être 
augmenté.

Hérouxville signera sa nouvelle 
convention collective le 6 mars. Le 
contrat de cinq ans, valide jusqu’au 
31 décembre 2021, accorde une 
augmentation salariale de 2 % par 
année. Trois employés font partie 
de cette unité syndicale.

Selon la CSN, deux rencontres 
ont été nécessaires pour régler 
chacune des négociations. Ces 
rencontres se sont déroulées dans 
une ambiance cordiale.

La CSN a également conclu une 
première convention collective 
pour les employés de Saint-Élie-
de-Caxton. Le travail s’est amor-
cé en 2015 et a été assez ardu en 
raison de l’établissement d’une 
première convention et aussi de 
l’ouvrage effectué concernant la 
loi sur l’équité salariale.

Selon le syndicat, la douzaine 
d’employés municipaux jouiront 

d’une bonification salariale cor-
respondant à l’indice des prix à la 
consommation pour les années 
2017 et 2018. Le salaire sera majo-
ré de 2 % par année en 2019, 2020 
et 2021.

La convention collective per-
met également l’établissement 
d’horaires de travail et l’amé-
lioration de la contribution de 
l’employeur au régime de retraite 
collectif.

L’entente de principe a été accep-
tée vendredi dernier à 100 % par 
les travailleurs. Le contrat de travail 
devrait être signé en mars.

NÉGOCIATIONS À SAINTE-THÈCLE

«On sent la tension»

La signature de la convention collective à Saint-Barnabé a réuni Julie Bordeleau 
(secrétaire du syndicat et secrétaire municipale), Guy Castonguay (président 
du syndicat local), Denis Gélinas (directeur général de la Municipalité), le maire 
Michel Lemay et la conseillère Paule Jacques. — PHOTO: COURTOISIE

MARTIN LAFRENIÈRE
martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca

LOUISEVILLE — Louiseville s’ap-
prête à vendre le terrain abritant 
jadis le magasin Croteau, la bâtisse 
ayant brûlé lors de l’incendie ma-
jeur qui a détruit également le 
restaurant El Greco en mai 2016.

L a  Vi l l e  ava i t  e nt re p r i s  d e s 
démarches juridiques afin de for-
cer le propriétaire à nettoyer les 
débris laissés par le violent incen-
die du 23 mai. La vieille bâtisse 
qui a logé plus récemment un 
comptoir laitier a été détruite, 
mais jamais son propriétaire ne 
s’est manifesté depuis ce temps 
pour s’occuper du dossier. La 
Ville a alors obtenu l’autorisation 
de nettoyer les lieux et d’ajou-
ter les frais de 30 603 $ aux taxes 
impayées par le propriétaire. Ce 
montant dépasse les 18 200 $ en 
date du 23 janvier et les intérêts 
s’accumulent au fil du temps qui 
passe.

Selon les  documents de la 

Ville, le terrain appartient tou-
jours à Jean-Michel Croteau. Il 
pourrait d’ailleurs régler la note 
afin de conserver sa propriété. 

Mais selon les rares discussions 
menées avec des représentants 
de la Ville, il n’aurait offert aucune 
collaboration.

En calculant certains frais juri-
diques, Louiseville s’attend à 
vendre le terrain pour environ 
55 000 $.

«On peut vendre le  terrain 
de gré à gré.  On ne fera pas 
d’argent avec ça, mais on n’en 
perdra pas non plus», confirme 
le maire de Louiseville, Yvon 
Deshaies.

Ce dernier veut mettre en prio-
rité la famille Lygitsakos dans la 
liste des acheteurs potentiels. Cette 
famille possède toujours le terrain 
de son ancienne pizzeria. Selon 
le maire, une première discus-
sion à cet effet a eu lieu mercredi 
matin. Yvon Deshaies veut laisser 
le temps à la famille de réfléchir à 
cette offre, elle qui vient de rouvrir 
son restaurant après avoir acheté 
l’Arc en fleurs il y a environ deux 
mois.

Si cette offre est acceptée, la tran-
saction pourra être conclue par le 
biais d’un huissier. Le processus 
est plus rapide qu’une vente pour 
taxes. Cette dernière façon de faire 
sera utilisée si jamais la Ville ne 
réussit pas à s’entendre de gré à gré 
avec un acheteur. Mais que ce soit 
avec l’un ou l’autre des procédés de 
vente, Yvon Deshaies veut régler le 
dossier dans les meilleurs délais.

«On va être débarrassé de lui 
(Jean-Michel Croteau). Ce n’est 
pas un bon citoyen corporatif. On 
n’aura plus affaire à lui et je n’ai pas 
de peine du tout.»

INCENDIE DE LA BÂTISSE DE L’ANCIEN MAGASIN CROTEAU

Louiseville mettra le terrain en vente

Le terrain où on aperçoit les débris sur la photo, abritant jadis le magasin Croteau, sera mis en vente. La bâtisse a brûlé 
lors de l’incendie majeur qui a aussi détruit le restaurant El Greco. — PHOTO: ANDRÉANNE LEMIRE
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Une fausseté, 
selon le 
gouvernement

JEAN-MARC SALVET
jmsalvet@lesoleil.com

La Coalition avenir Québec et le 
Parti québécois font cause com-
mune pour réclamer que le gou-
vernement rétablisse les modali-
tés du «crédit d’impôt en raison de 
l’âge». Des modifications entrant 
en vigueur cette année permet-
tront à l’État «d’aller piger 500 $ 
dans les poches des plus vulné-
rables», s’indignent-ils.

«Ça n’a pas de bon sens. Il faut 
reculer, a lancé le péquiste Nico-
las Marceau. Vous avez changé 
les règles du jeu sans avertis-
sement. Et il y a des gens qui, 
aujourd’hui,  et pour les cinq 
prochaines années, vont se faire 
prendre 500 $ par année.»

Explications : en 2015, le gou-
vernement a annoncé, dans le 
budget qu’il  a présenté cette 
année-là, qu’il allait bonifier le 
«crédit d’impôt pour les travail-
leurs d’expérience» afin d’inciter 
un nombre grandissant de Qué-
bécois à demeurer plus long-
temps sur le marché du travail. 
Et que ce crédit pourrait être tou-
ché, à terme, non plus à partir de 
65 ans, mais de 62.

En contrepartie, et c’est là que le 
bât blesse, selon les partis d’op-
position, Québec a annoncé que 
l’âge d’admissibilité au «crédit 
d’impôt en raison de l’âge» passe-
rait, lui, de 65 à 70 ans entre 2016 

et 2020. Cette année, pour béné-
ficier de ce crédit, il faudra entre 
autres avoir 66 ans. En 2020, il 
faudra en avoir 70.

E n  2 0 1 5 ,  d e s  o r g a n i s m e s 
avaient déjà dénoncé le fait que 
la bonification du crédit pour les 
travailleurs d’expérience s’effec-
tuerait au détriment de celui 
fondé sur l’âge. Ils avaient affir-
mé que l’opération pénaliserait 
les personnes âgées n’étant pas 
en mesure de travailler en raison 
de leur état de santé.

BON POUR LA SOCIÉTÉ, 
DIT LEITÃO

«Les personnes qui avaient droit 
au crédit d’impôt en raison de l’âge 
continueront à y avoir droit. Ça n’a 
pas changé et ça ne changera pas. 
Ce qui a changé, c’est l’âge d’admis-
sibilité», s’est défendu le ministre 
des Finances, Carlos Leitão.

Il affirme que le Parti québé-
cois et la Coalition avenir Québec 

cherchent à susciter «de l’inquié-
tude sur un sujet où il ne devrait 
pas y en avoir». La situation des 
aînés s’est améliorée depuis une 
ou deux générations, a-t-il fait 
valoir.

Selon M. Leitão, les partis d’op-
position «oublient toujours de 
parler de la deuxième partie de 
la réforme, soit la bonification du 
crédit d’impôt pour les travail-
leurs d’expérience».

LES MÉTIERS DURS
L e chef  caquiste,  François 

Legault, accuse le gouvernement 
d’«insensibilité à l’égard des aînés». 
«Il y a des gens qui ont des métiers 
durs physiquement, qui n’ont pas 
la santé pour travailler jusqu’à 
70 ans; donc, qui vont perdre leurs 
500 $.»

Le premier ministre Philippe 
Couillard nie que cette réforme 
fiscale heurte les aînés les plus 
pauvres. «Ce sont les personnes 
ayant des revenus qui, théorique-
ment, ont des crédits d’impôt, 
ce qui n’est pas le cas des aînés 
vulnérables, par définition, pour 
lesquels il y a de nombreux pro-
grammes que nous avons boni-
fiés, que nous allons continuer à 
bonifier pour leur venir en aide, 
premièrement.

«Deuxièmement, on s’entend 
tous que le profil de la main-
d’œuvre change au Québec, qu’il 
faut multiplier les mesures non pas 
pour garder les personnes à l’écart 
du marché du travail plus tôt, mais 
les garder plus longtemps.»

500 $ en moins 
pour les aînés, 
dit l’opposition

En 2015, des organismes avaient déjà dénoncé le fait que la bonification du crédit pour les travailleurs d’expérience s’effectuerait au détriment de celui fondé 
sur l’âge, pénalisant les personnes âgées n’étant pas en mesure de travailler en raison de leur état de santé. — PHOTO 123RF/MAKSIM MARCHANKA

Le Soleil

L e  p é q u i s t e  J e a n - F r a n ç o i s 
L i s é e  re t o u r n e  l ’a c c u s a t i o n 
d’«intolérance» contre Philippe 
Couillard.

«Il a décidé non seulement de 
défendre sa position à lui, ce qui 
est son droit, mais de dénigrer 
celle des autres en disant qu’elle 
représentait une dérive néfaste 
et qu’elle pouvait normaliser 
les discours xénophobes. Ne se 
rend-il pas compte que, par ses 
paroles, il fait preuve lui-même 
d’intolérance?»

Le premier ministre a failli en 
rajouter en répondant au chef de 
l’opposition officielle, mercredi. Il 
a été rappelé à l’ordre par le lea-
der parlementaire du Parti qué-
bécois, Pascal Bérubé.

« J e  n e  v o u d r a i s  p a s  r e v e -
nir  sur les événements mal-
heureux dont  ce  par t i  a  été 
l’auteur, qui ont mené effective-
ment à une augmentation...» a 
commencé M.  Couillard, sus-
citant un tollé dans les rangs 
péquistes.

« Accuser le Parti québécois 
d’être à la source de cette into-
lérance, c’est impardonnable. Je 
lui demande de changer de ton, 
comme il l’a demandé à l’en-
semble des Québécois», a répli-
qué M. Bérubé.

Sur le fond, M. Couillard a réité-
ré qu’«on a le choix de l’exclusion 
et on a le choix de l’inclusion. On 
a un modèle qui dit: il faut que le 
Québec devienne la seule socié-
té nord-américaine à pratiquer 
la discrimination à l’emploi pour 
des raisons vestimentaires. Ça, 
c’est une option».

«Ce n’est pas la nôtre. Nous 
disons que l’identité québécoise 
est très forte. Elle n’a pas besoin 
de béquilles. Il n’est pas question 
pour nous d’aller dans la direc-
tion de la discrimination basée 
sur les vêtements.»

Le projet de loi sur la neutra-
lité religieuse ne sera pas adopté 
d ’ i c i  p e u ,  c o m p r e n d - o n 
maintenant.

Il le sera d’ici la fin de l’année, 
a indiqué le leader parlemen-
taire libéral, Jean-Marc Four-
nier. Le projet stipule que les 
services de l’État devront être 
f o u r n i s  e t  r e ç u s  à  « v i s a g e 
découvert».

Couillard 
accusé 
d’intolérance 
à son tour
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Voyager dans les Amériques 
toujours déconseillé aux femmes 
enceintes
BAPTISTE RICARD-CHÂTELAIN
bricard@lesoleil.com

Même si elles ragent contre la 
froidure, les femmes enceintes 
et celles qui se projettent dans 
la maternité devraient remettre 
en question tout voyage dans les 
Amériques, préconise la Société 
des obstétriciens et gynécologues 
du Canada (SOGC). Le virus Zika 
n’est pas mort.

«À l’heure où bon nombre de 
Canadiens et de Canadiennes 
rêvent de vacances sur la plage, 
la SOGC recommande fortement 
aux femmes enceintes et à celles 
qui prévoient le devenir de suivre 
les directives de l’Agence de santé 
publique du Canada et d’envisager 
d’éviter les régions où la transmis-
sion du virus Zika par des mous-
tiques a été rapportée, ou du moins 

de reporter leur voyage», indique 
un communiqué publié mercredi.

Vous êtes enceinte ou vous y pen-
sez, assoyez-vous confortablement 
avant de lire la liste des pays où le 
virus Zika est recensé. Êtes-vous 
bien installée? Visualisez la fron-
tière entre le Canada et les États-
Unis; toutes les contrées au sud de 
cette frontière, à de rares excep-
tions, déclarent des infections par 
le Zika. Même chez l’oncle Sam.

«Le virus peut être transmis par 
les moustiques dans de nombreux 
pays, notamment le Mexique, une 
grande partie de l’Amérique cen-
trale et de l’Amérique du Sud, les 
Caraïbes ainsi que dans certaines 
régions de la Floride et du Texas», 
écrit la SOGC.

La plus récente compilation 
disponible fait état de 476 cas au 
Canada, ajoute la directrice des 
communications, Anne Trueman, 
au téléphone. La majorité (473) a 

contracté le mal en voyage; trois 
après une relation sexuelle avec 
une personne infectée.

TRANSMISSION
Le Zika se propage surtout par 

les piqûres du satané maringouin, 
mais aussi durant le coït, insiste 
Mme Trueman. Un mari porteur 
pourrait ainsi contaminer sa 
conjointe plusieurs mois après le 
retour. 

Le risque? La SOGC rappelle que 
«chez les femmes enceintes, l’infec-
tion au virus Zika peut parfois se 
transmettre à l’enfant et provoquer 
des anomalies congénitales». Une 
microcéphalie, notamment.

«L’autre problème, c’est qu’il n’y 
a pas beaucoup de symptômes du 
Zika», poursuit Mme Trueman. Par-
fois, il n’y en a aucun. Sinon, il est 
question de fièvre, maux de tête, 
courbatures, conjonctivite, érup-
tions cutanées.

«La maladie est généralement 
bénigne et ne dure que quelques 
jours.» Mais les conséquences 
peuvent être graves. Et il n’existe 
pas de traitement ni de vaccin.

Il y a cependant une panoplie de 
bonnes raisons de s’évader pour le 

plaisir ou le travail, convient Anne 
Trueman. «Nous ne disons pas de 
ne pas voyager.» 

Elle conseille cependant une 
visite à la clinique pour soupeser 
le pour et le contre. «La meilleure 
chose, c’est d’en parler avec ton 
docteur.»

Et si vous décidez de vous expa-
trier malgré tout, protégez-vous. 
D’abord, repoussez les mous-
tiques: lotions, vêtements longs, 
etc. Mais aussi chassez le Zika du 
lit. À l’étranger, il faut utiliser le 
condom en tout temps.

Au retour, si la femme a voyagé 
sans le futur père dans un pays 
à risque, elle ne doit pas conce-
voir d’enfant durant deux mois, le 
temps que son corps évacue toute 
trace éventuelle du Zika.

Le Zika n’est pas mort

Il est recommandé aux femmes en-
ceintes ou à celles qui prévoient le 
devenir d’éviter de se rendre dans les 
régions où le virus Zika a été rapporté. 
— PHOTO 123RF/MARIA DUBOVA

Marc Hervieux,
porte-parole

C’est ça
la vie!

Portes
ouvertes
Un après-midi réconfortant

Venez nous rencontrer!
BOULEVARD RIGAUD

TROIS-RIVIÈRES
4355, boulevard Rigaud

819 374-3032

SECTEUR
TROIS-RIVIÈRES-OUEST
695, Côte Richelieu

819 372-3032

SECTEUR
CAP-DE-LA-MADELEINE

1A, rue des Ormeaux

819 697-3032 residencesdumanoir.ca

Dimanche 19 février
de 13 h à 16 h
Douceurs et chocolat chaud

Résidences certifiées par le Centre intégré universitaire de santé et de
services sociaux de la Mauricie et du Centre-du-Québec (CIUSSS)

* Promotion valide à la signature d’un bail d’ici le 31 août 2017. Certaines conditions s’appliquent. Détails disponibles auprès de nos conseillères en hébergement.

Boni d’accueil
PROMOTION

INFORMEZ-VOUS!

de2000$*

Mardi et mercredi :

9h30 à 12h
et 13h à 17h

Jeudi et ven
dredi :

9h30 à 12h
et 13h à 18h

Mardi

9h30 àClémence Hammond
Propriétaire,
décoratrice

353, av. Mercier, Shawinigan | 819 536-5773 | clemencetextile.ca

De tout pour la
décoration et pour la coutu

rière
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Le feu a pris 
naissance 
dans un bac 
de matières 
recyclables 
MARTIN LAFRENIÈRE
martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca

NOTRE-DAME-DU-MONT-CAR-
MEL — La Sûreté du Québec 
considère suspect l’incendie qui a 

légèrement endommagé une rési-
dence de Notre-Dame-du-Mont-
Carmel, mardi soir.

Quatre personnes se trouvaient à 
l’intérieur de cette maison du rang 
Saint-Louis lorsque le feu a éclaté 
vers 22 h 15. Ce sont les occupants 
de la propriété qui ont contacté 
les services d’urgence après avoir 
remarqué la présence de l’élément 
destructeur.

La Sûreté du Québec croit que cet 
incendie a quelque chose de sus-
pect étant donné qu’il aurait pris 
naissance dans un bac réservé aux 
matières recyclables placé à l’exté-
rieur de la maison. Le feu a endom-
magé principalement la corniche de 
la demeure, mais il a été rapidement 
maîtrisé par les pompiers de Notre-
Dame-du-Mont-Carmel dépêchés 
sur les lieux. «La scène a été protégée 
toute la nuit. Ce matin (mercredi), 
un technicien en identité judiciaire 
spécialisé en scènes d’incendie et un 
enquêteur sont sur place», raconte la 
porte-parole de la SQ en Mauricie, la 
sergente Annie Thibodeau.

Les quatre occupants ont été éva-
cués durant l’intervention des pom-
piers. Ils devraient être rencontrés 
par la Sûreté du Québec durant cette 
enquête. Les occupants n’ont pas 
été blessés à la suite de cet incendie. 
Aucun blessé à signaler non plus du 
côté des pompiers de Mont-Carmel.

La Sûreté du Québec lance un 
appel à la population pour faire 
progresser l’enquête. Les personnes 
ayant des informations en lien avec 
cet incendie ou ayant été témoins de 
quelque chose d’inhabituel dans le 
secteur sont priées de contacter la 
SQ par téléphone en composant le 
310-4141.

Incendie suspect 
à Mont-Carmel

La Sûreté du Québec a ouvert une enquête concernant un incendie ayant légèrement endommagé cette maison de 
Notre-Dame-du-Mont-Carmel. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Placez votre projet d’avenir en lieu sûr
avec nos Obligations à taux progressif.

Capital entièrement garanti
Taux fixés pour 10 ans

Encaissables annuellement

« Faire les sucres
chaque printemps »

www.epq.gouv.qc.ca

Communiquez avec l’un de
nos agents d’investissement au

du lundi au vendredi, de 8 h à 20 h,
et les samedis de février, de 10 h à 16 h.

1 800 463-5229

BONI DE 1%
la première année pour les nouveaux
fonds REER investis en obligations*
* Le taux du boni peut être modifié sans préavis. Fabrication et réparation

de prothèse dentaire amovible

JEAN FUGÈRE, D.D.
Denturologiste

1410, 3e Rue
Trois-Rivières (Québec) G8Y 2T8

819 376-6772
Face au Centre Les Rivières

Rampe d'accès aux handicapésRampe d accès aux handicapés
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La Presse canadienne

MONTRÉAL — Le premier ministre 
Philippe Couillard ne comprend pas 
la stratégie des juristes de l’État, qui 
poursuivent la grève alors qu’ils 
ont obtenu l’essentiel de leurs 
demandes.

M. Couillard a déclaré mercredi 
qu’il est «surpris» de constater que 
les avocats et notaires du gouverne-
ment ont voté cette semaine pour la 
poursuite du conflit, qui dure depuis 
17 semaines. «Je ne comprends pas 

trop la stratégie qui est visée ici.»
Selon le premier ministre, les 

offres gouvernementales répondent 
à l’essentiel des revendications du 
regroupement syndical Les avo-
cats et notaires de l’État québécois 
(LANEQ).

«Ce qui est sur la table en termes 
monétaires, sur quatre ans, ça met 
un équilibre total entre la situation 
des procureurs et des juristes de 
l’État, a-t-il dit. Je ne comprends 
pas pourquoi ces gens qu’on res-
pecte, avec qui on travaille, que je 
connais moi-même, pourquoi ils 

veulent rester à l’écart du travail, se 
priver de revenus alors qu’ils ont 
obtenu une partie essentielle de 
leurs demandes.»

Alors que LANEQ réclame l’inter-
vention du premier ministre pour 
dénouer l’impasse, M. Couillard s’en 
est remis au président du Conseil du 
trésor, Pierre Moreau.

«Quand M. Moreau est à la table, il 
parle en mon nom, il parle au nom 
du gouvernement», a-t-il dit.

M. Moreau a pour sa part annoncé 
qu’il divulguera publiquement, jeu-
di, les offres du gouvernement aux 

juristes de l’État.
Il souhaite démontrer ainsi que 

cette proposition donne aux avocats 
et notaires du gouvernement la pari-
té avec ce que les procureurs aux 
poursuites criminelles et pénales 
ont obtenu.

«Ils veulent la parité avec les pro-
cureurs de la Couronne, a-t-il dit 
dans une mêlée de presse. Cette 
parité, on la donne.»

Le ministre veut également réagir 
aux représentants syndicaux, qui 
accusent le gouvernement de tenir 
un double langage. 

Couillard ne comprend  
pas la stratégie des juristes

Le président du Conseil du trésor, 
Pierre Moreau, a annoncé qu’il divul-
guera publiquement, jeudi, les offres 
du gouvernement aux juristes de 
l’État. — PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Au terme de plus 
de 150 assemblées de cuisine et 
près d’une dizaine de consultations 
publiques qui l’ont fait sillonner les 
différentes régions du Québec, le 
collectif de la tournée «Faut qu’on 
se parle» dresse huit priorités afin 
que les Québécois ne «renoncent 
à rien».

Plusieurs personnalités bien 
connues font partie du collec-
tif, dont l’ancien leader étudiant 
Gabriel Nadeau-Dubois, la mili-
tante crie Maïtée Labrecque-Saga-
nash et l’ancien chef d’Option 
nationale Jean-Martin Aussant.

Au cours d’un point de presse 
précédant le lancement du livre 
Ne renonçons à rien, au café du 
Monument-National, mercredi 

soir, M. Nadeau-Dubois a appelé 
à ce que l’éducation soit mise au 

cœur de l’avenir du Québec, ajou-
tant que la plupart des inquiétudes 

entendues durant la tournée 
concernaient cette question.

Un réinvestissent massif dans le 
secteur de l’éducation doit se faire, 
a-t-il plaidé, et cela passe par une 
diminution du nombre d’élèves 
par classe et l’embauche de plus 
de professionnels.

En tout, 6980 propositions ont été 
reçues des citoyens, a-t-on indiqué.

Soixante pour cent des assem-
blées de cuisine se sont déroulées 
à l’extérieur de Québec, a précisé 
Maïté Labrecque-Saganash.

Le livre tiré de la tournée «n’est 
pas un rapport», a de son côté assu-
ré la comédienne Véronique Côté, 
qui a prêté sa plume pour dresser 
«le bilan sensible d’une expérience 
humaine qui nous tous déplacés».

Lancée cet automne, la tournée 
«Faut qu’on se parle» visait à don-
ner la parole aux citoyens sur des 

enjeux qui les concernent, autour 
de 10 thèmes: la démocratie, l’éco-
nomie, la place des régions, l’indé-
pendance, l’éducation, la santé, 
les relations avec les Premières 
Nations, la diversité, la culture et 
le climat.

Les neuf membres du collectif 
– qui inclut aussi l’urgentologue 
Alain Vadeboncoeur, la comé-
dienne Véronique Côté, l’agro-
nome Claire Bolduc, le militant de 
Montréal-Nord Will Prosper, l’étu-
diante en droit et militante fémi-
niste Aurélie Lanctôt et l’écologiste 
Karel Mayrand – ont maintes fois 
répété que leur objectif n’était pas 
de former un parti politique.

N’empêche, ils espèrent que 
les constats qu’ils tirent de leur 
tournée permettront de «sti-
muler le débat public», a dit 
M. Nadeau-Dubois.

TOURNÉE «FAUT QU’ON SE PARLE»

Le collectif dresse huit priorités

Les initiateurs de la tournée Faut qu’on se parle, Gabriel Nadeau-Dubois, Jean-
Martin Aussant, Claire Bolduc, Maïtée Labrecque-Saganash, Véronique Côté, 
Will Prosper, Aurélie Lanctot et Karel Mayrand ont présenté le résultat des 
consultations et assemblées de cuisine qu’ils ont tenues.  — PHOTO: LA PRESSE

Pointe-du-Lac, Trois-RivièresPHASE 1

baiejolie.ca 819 478.8338

PARTICULIERS, ENTREPRENEURS,
CHOISISSEZ VOTRE TERRAIN.

maisons
unifamiliales

multi logements
4 à 6 unités

unifamiliales
jumelées

aire de
conservation
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BRIGITTE TRAHAN
brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — À la fin de la 
présente année scolaire, en juin, 
43 élèves de la région de Shawi-
nigan devraient recevoir leur 
diplôme d’études secondaires. 
Ces jeunes font partie de la toute 
première cohorte de 63 élèves 
qui s’étaient inscrits à Passeport 
pour ma réussite, en 2012, un pro-
gramme de persévérance scolaire 
communautaire pancanadien ini-
tié en Ontario et administré par 
le Carrefour Jeunesse Emploi à 
Shawinigan.

Quinze de ces 63 élèves poursuivent 
toujours leurs études secondaires 
et cinq sont présentement en 
démarches avec un autre service 
du CJE.

Ce programme a été implan-
té dans 17 communautés cana-
diennes, dont six au Québec. 
Shawinigan est la seule en Mauri-
cie et au Centre-du-Québec. Le ter-
ritoire avait été choisi en fonction 
des taux de décrochage scolaire 
historiques et du taux de défavori-
sation, indique Caroline Duranleau, 
directrice du programme.

Dans le cadre de la Semaine de la 
persévérance scolaire, le CJE a tenu 
à souligner le succès du programme 

et de ses jeunes participants, d’au-
tant plus que les résultats du site de 
Shawinigan figurent parmi les meil-
leurs au pays.

«Je pense que c’est dû à l’approche 
du CJE, à l’expertise qui était déjà 
présente. On mise beaucoup sur le 
développement des qualités entre-
preneuriales. On parle beaucoup de 
confiance en soi et du sens des res-
ponsabilités. Le fait d’être à Shawi-
nigan, une plus petite communauté, 
on se tient peut-être les coudes plus 
serrés», analyse Mme Duranleau. «Il 
y a beaucoup de partenariats avec la 
communauté, les organismes et les 
entreprises», fait-elle valoir.

Pas moins de 330 élèves de 

première à cinquième secon-
daire font partie de ce programme 
aujourd’hui. «Tous les élèves qui 

font leur entrée au secondaire et qui 
habitent le territoire sont automati-
quement éligibles au programme», 
explique Mme Duranleau. «C’est sur 
une base volontaire», précise-t-elle.

«La première année, ce fut un peu 
plus difficile de les recruter, mais 
depuis, on a acquis une belle répu-
tation», dit-elle.

Ce programme soutient non seu-
lement les jeunes, «mais aussi leur 
famille dans toutes les sphères de 
leur vie. Nous offrons différents 
types de soutien toujours en lien 
avec la persévérance scolaire», 
explique-t-elle. «Les facteurs de 
décrochage scolaire ne se passent 

pas uniquement à l’école. Parfois, 
c’est dans la famille, parfois c’est 
dans la sphère sociale du jeune 
aussi. Cet accompagnement-là 
va beaucoup sécuriser la famille. 
Du point de vue académique, les 
parents, au secondaire, se sentent 
dépassés. Beaucoup de parents 
viennent pour l’aide aux devoirs, 
d’abord. Ensuite, tout le support 
personnel qu’ils reçoivent du pro-
gramme vient les encourager à res-
ter. Il y a aussi un facteur financier. 
Une bourse d’études est offerte aux 
élèves qui participent adéquate-
ment au programme», indique 
Mme Duranleau.

Un conseiller à la réussite est là 
pour les jeunes tout au long de leur 
parcours afin de s’assurer de mettre 
en place tous les facteurs de pro-
tection dont le jeune a besoin pour 
réussir ses études secondaires.

Le taux de décrochage scolaire, 
dans les secteurs de Shawinigan 
et Grand-Mère, atteignait près de 
40 %, en 2007. Ces chiffres n’ont 
pas encore été réévalués, indique 
Mme Duranleau. «Ça va être fait 
dans les prochains mois, proba-
blement après la diplomation», 
précise-t-elle.

PROGRAMME PASSEPORT POUR MA RÉUSSITE

Premiers diplômés à Shawinigan

De gauche à droite: Antonie Dufresne, élève, Caroline Duranleau, directrice du 
programme et Sandra Di Francesco, élève. — PHOTO STÉPHANE LESSARD

NOTRE VIDÉO
L’exemple d’Antonie 
Dufresne, à voir sur  
nos applications mobiles  
et sur lenouvelliste.ca

TOUTES

75%PLUS

LES CHAUSSURES TOUT-ALLER EN LIQUIDATION‡
POUR HOMMES ET POUR FEMMES

JUSQU’À 50%DE RABAIS**

DE RABAIS*

ACHETEZ
UNE PAIRE
OBTENEZ-EN
UNE À VALIDE JUSQU’AU 27 FÉVRIER 2017

‡S’applique aux articles étiquetés en jaune, les articles et les prix de vente ne sont pas tous offerts dans tous les magasins. *Le 2e article doit être de valeur égale ou inférieure. **Sur notre prix initial.
Les prix sont en vigueur du 15 au 20 février 2017, jusqu’à l’épuisement des stocks. Les prix indiqués sont ceux auxquels les articles étaient vendus par L’Équipeur. Des erreurs de typographie, d’illustration et de prix sont possibles. Nous nous réservons le droit de corriger

toute erreur. Pour trouver le magasin L’Équipeur le plus près et pour toute autre demande, composez le 1 800 663-6275 ou visitez lequipeur.com. Le contenu des images mode de vie présentées dans cette publicité pourrait ne pas être offert.

PANTALONS
HABILLÉS ET
DÉCONTRACTÉS
ET JEANS EN
LIQUIDATION‡

POUR FEMMES

TOUS
LES HAUTS
EN TRICOT EN
LIQUIDATION‡

POUR HOMMES

TOUTES
LES CHEMISES
PASSE-PARTOUT
ET DH3 EN
LIQUIDATION‡

POUR HOMMES

BOTTES DE
RANDONNÉE
DE SÉCURITÉ
EN LIQUIDATION‡

POUR HOMMES

TOUS
LES VÊTEMENTS
MÉDICAUX
EN LIQUIDATION‡

TOUTES
LES CHEMISES
SANS REPASSAGE
EN LIQUIDATION‡

POUR HOMMES

TOUS LES CHANDAILS
EN LIQUIDATION‡

POUR HOMMES ET
POUR FEMMES

RABAIS ADDITIONNEL

20%

40 %

60%
DE RABAIS**

À20%

60%
DE RABAIS**

À

40%

60%
DE RABAIS**

À

POUR FEMMESPOUR FEMMES

40%

60%
DE RABAIS**

À30%

60%
DE RABAIS**

À

À PARTIR DE

1488$ 1988$
POUR HOMMES  

2488$

5988$

4 POUR

99$

20 
SUR NOTRE PRIX DE LIQUIDATION

BOTTES DE
RANDONNÉE
ÉTANCHES
POUR
FEMMES

RABAIS

60$ Notre prix cour. 119,99$
SOLDE 59,99$
Modèle: 9088
Valide jusqu’au 27 février 2017

LIQUIDATION HIVERNALE FINALE!

%

TOUS LES PANTALONS
ET LES JEANS
EN LIQUIDATION‡

POUR HOMMES

TOUS LES VÊTEMENTS
D’EXTÉRIEUR D’HIVER
EN LIQUIDATION‡

POUR HOMMES ET
POUR FEMMES

TOUS LES HAUTS
DE SPORT ET LES
PANTALONS DE YOGA
EN LIQUIDATION‡

POUR FEMMES

TOUS LES T-SHIRTS
DÉCONTRACTÉS
EN LIQUIDATION‡

POUR HOMMES ET
POUR FEMMES

Valide jusqu’au 27 février 2017
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Le Soleil

La jeune femme qui avait accusé 
le député Gerry Sklavounos de 
l’avoir agressée sexuellement, Alice 
Paquet, se retire du débat public. 
Elle l’a affirmé mercredi soir lors 
d’une dernière intervention à l’oc-
casion d’une manifestation contre 
la culture du viol qui a réuni une 
centaine de personnes devant l’As-
semblée nationale.

«Je vais me retirer, on m’a assez 
traînée dans la boue. Je vais 
reprendre ma place avec vous, 
dans l’ombre, en espérant qu’un 
jour, ensemble, on va sortir de cette 
ombre pour briller plus que jamais», 
a-t-elle lancé dans son allocution.

Ne souhaitant pas revenir sur 
le fait qu’aucune accusation n’ait 
été portée contre celui qu’elle 
avait dénoncé, Alice Paquet a 
tout de même écorché le député 
qui siégera dorénavant comme 
indépendant. 

«Je ne parlerai pas de Gerry Skla-
vounos ce soir. Je voudrais l’oublier. 

Je voudrais ne plus jamais avoir à 
revoir son visage. Imaginez, devoir 
voir son visage tous les jours à la 
télévision», a-t-elle d’abord affirmé, 
avant d’ajouter que «la culture du 
viol, c’est dire que tu es extraverti», 
citant une phrase prononcée par 
le député de Laurier-Dorion dans 
une conférence de presse donnée 
il y a quelques jours.

Aux médias, avant son allocu-
tion, la jeune femme a avoué que 
le fait que son dossier ait été très 
médiatisé n’a peut-être pas don-
né envie aux victimes d’agression 
sexuelle de dénoncer. «Le taux 
de dénonciation n’est que de 5 %. 
Quand les femmes, et les hommes, 
dénoncent, ils frappent un mur.»

Même si elle affirme avoir besoin 
de se reposer psychologiquement, 
Alice Paquet jure qu’elle ne regrette-
ra jamais d’avoir dévoilé sa situation 
lors d’une manifestation publique 
cet automne à l’Université Laval. 
«Personne ne s’attend à la tempête 
qui va suivre après. C’est difficile de 
dénoncer, justement parce qu’on 
fait alors face à plusieurs préjugés.»

AFFAIRE SKLAVOUNOS

Alice Paquet se retire 
du débat public

ISABELLE MATHIEU
Le Soleil

Un ancien militaire de Qué-
bec, Alexandre Tessier, victime 
d’agression sexuelle à la base de 
Valcartier en 2001, demande à 
la cour l’autorisation d’intenter 
un recours collectif au nom des 
milliers de militaires victimes à 
travers le pays.

Le capitaine à la retraite, qui a 
notamment servi deux fois en 
Afghanistan, a subi une agression 
sexuelle à l’âge de 19 ans, alors 
qu’il venait tout juste de joindre 
les Forces armées canadiennes. 

Un soir de beuverie, des collè-
gues militaires se sont mastur-
bés et ont éjaculé sur le visage du 
jeune homme endormi.

Victime de harcèlement tout au 
long de sa carrière et en proie à 
une grande détresse psycholo-
gique, Alexandre Tessier a dû 
arrêter de travailler. Il a déjà été 
indemnisé par le ministère des 
Anciens Combattants en lien avec 
l’agression. Le militaire retraité 
depuis 2013 a aussi intenté une 
poursuite civile en dommages de 
3 millions $ contre le Procureur 
général du Canada.

Il  souhaite aujourd’hui que 
la Cour supérieure accueille 
sa demande de recours col-
lectif pour tous les militaires, 
actifs ou retraités, qui ont subi 

une agression ou du harcèle-
ment sexuel au cours de leur 
service, qu’ils aient été ou non 
indemnisés.

S’il s’est longtemps cru seul à 
souffrir en silence, Alexandre Tes-
sier constate aujourd’hui que les 
agressions sexuelles au sein des 
Forces armées canadiennes sont 
nombreuses et documentées.

La problématique a notam-
ment été étudiée par la juge à la 
retraite de la Cour suprême Marie 
Deschamps. Cette dernière a 
dénoncé la «culture du silence», 
imposée par les supérieurs, qui 
dissuade les victimes de dénon-
cer les inconduites.

Le général Jonathan Vance, chef 
d’état-major de la défense, a lui-
même reconnu publiquement le 
problème en novembre 2016, à 
l’occasion d’une conférence de 
presse.

Un sondage réalisé auprès de 
43  000  membres des Forces a 
démontré que 1,7 % des militaires 
ont dit avoir été victimes d’une 

agression sexuelle au cours des 
12 mois précédents.

«BANALISATION»
L e s  m i l i t a i re s  v i s é s  p a r  l a 

demande de recours collec-
tif sont tous «des victimes de la 
négligence, de l’inaction, de la 
banalisation et de la tolérance 
des Forces envers les agressions 

s e x u e l l e s  e t 
l e  h a r c è l e -
ment » ,  p eut-
on lire dans la 
requête.

Pu i s q u e  l e s 
Forces armées 
c a n a d i e n n e s 
o n t  l e  p l e i n 
contrôle sur la 
gestion de leur 
o r g a n i s a t i o n 

et leurs règlements, le deman-
deur considère qu’elles sont 
pleinement responsables des 
dommages infligés aux militaires 
victimes et que l’État canadien 
doit les indemniser.

Si le recours collectif est autori-
sé, Alexandre Tessier se désistera 
de sa poursuite individuelle.

Des demandes d’autorisation 
ont été déposées par des mili-
taires victimes dans d’autres pro-
vinces canadiennes. Les recours 
collectifs peuvent être autorisés 
de façon simultanée, indique 
Me Jean-Daniel Quessy, avocat du 
militaire québécois, et se dérouler 
de façon coordonnée.

MILITAIRES VICTIMES D’AGRESSION SEXUELLE

Un recours collectif 
pour briser le silence

ACTIVITÉS

CRDITED
Le 16 février à 9 h, déjeuner des re-
traités chez Maman Fournier, rue 
Thibeau (secteur Cap).

FEMMES DE MÉKINAC
Le 16 février de 11 h 30 à 14 h 30, 
assemblée de cuisine «Au coeur 
de nos solidarités» et dîner St-Va-
lentin 5 $. Inscription: 
418-289-2588.

RÉSEAU HOMMES QUÉBEC
Le 16 février 19 h, rencontre d’in-
formation et de partage à la salle 
Félix-Leclerc, 1001 rang St-Malo, 
entrée à l’arrière, rencontre au 
sous-sol.

CHEVALIERS DE COLOMB 
DE SAINTE-THÈCLE
Le 16 février à 19 h 30, réunion 
mensuelle pour les membres au 
271, rue Masson. Info: Michel Re-

haut 418-289-1329.

FILLES D’ISABELLE CERCLE 
NOTRE-DAME-DU-CAP #1341
Le 16 février 19 h 30, réunion des 
membres à la salle de la Maison de 
la Famille, 45 Dorval (secteur Cap). 
Portez du rouge pour l’occasion. 
Info: Ginette Rivard 
819-693-4562.

BYE BYE 48E CARNAVAL 
DE GENTILLY
Le 17 février à la salle Yvon-Gui-
mond, 19 h souper bières et sau-
cisses, 21 h soirée musicale 25$, 12 
ans et moins 15$, soirée seulement 
15$, 12 ans et moins 10$. Info: 
819-292-1149.

LE GYROSCOPE BASSIN  
DE MASKINONGÉ
Le 17 février, souper-bénéfice des-
tiné aux membres de la commu-
nauté, les élus, les employeurs, les 
gens d’affaires, etc. Coût de 60$, 

suivra un spectacle coût de 5$. In-
fo: 819-228-2858.

THE ENGLISH CIRCLE
Le 16 février de 9 h 55 à 11 h 45, 
rencontre au Centre Landry, 1954 
St-François-d’Assise, T-R., cercle 
de femmes parlant couramment 
anglais et/ou anglophones. Info: 
819-293-4223.

AQDR DES CHENAUX
Le 17 février, dîner avec confé-
rence de Katina Veillette, pharma-
cienne et Julie Tourville, kinésio-
logue à la salle municipale de 
Ste-Geneviève-de-Batiscan,  
Info: 819-840-3090.

MAISON DE LA FAMILLE 
DES CHENAUX
Le 16 février de 18 h 30 à 21 h, disco 
pour les jeunes de la 2e à 6e année, 
2$/personne, à la salle communau-
taire Charles-Henri Lapointe, La 
Pérade. Info: 418-325-2120.

BABILLARD

Les militaires visés par la demande  
de recours collectif sont tous «des 
victimes de la négligence, de l’inaction, 
de la banalisation et de la tolérance des 
Forces envers les agressions sexuelles 
et le harcèlement», peut-on lire  
dans la requête.

9,99$

Avec l’âge, la prostate tend à grossir. Ce phénomène est naturel, bénin
et sans danger, excepté le fait qu’une prostate volumineuse peut entraver
l’écoulement urinaire : envies fréquentes d’uriner, mictions difficiles à
déclencher, volume et flux urinaires faibles, etc. L’autre inconvénient est
que si la vessie n’arrive plus à se vider complètement, il existe des risques
de complications : infections urinaires, lithiases vésicales et parfois plus
grave encore, atteinte de la fonction rénale.

Valide du 16 au 22
février 2017

Un traitement naturel
à base de plantes pour lutter contre

les envies urgentes et fréquentes
d’uriner jour et nuit.

Super Prostate de Webber réunit les
bienfaits de l’extrait de palmier nain à ceux
d’herbes médicinales aptes à atténuer
les manifestations urologiques liées aux
cas légers à modérés d’HBP. Des études
cliniques portant sur l’efficacité du palmier
nain lui ont attribué une efficacité égale
à un médicament d’ordonnance dans
le traitement des troubles prostatiques :
urines douloureuses, envies urgentes et
fréquentes d’uriner.

Avec une seule gélule par jour de Super
Prostate, fini de se lever la nuit pour faire
pipi.

Disponible chez :

Ce produit peut ne pas vous convenir.
Toujours lire l’étiquette et suivre le mode d’emploi.
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Collaboration spéciale

Un député de plus 
ou de moins, ça ne 
changera rien
Je cite les paroles de Mme Julie 
Boulet, publiées dans Le Nouvel-
liste du 9 février dernier: «Sincè-
rement, ça me crève le coeur, c’est 
mon chez-moi, c’est mon monde. 
Les gens que ça implique ne 
peuvent se faire entendre. C’est un 
peu plate.»

Bienvenue dans le club, madame 
la ministre.

Vous savez, aujourd’hui, com-
ment on se sent lorsqu’on est 
ignoré par notre député, notre 
ministre, notre gouvernement. 
Nous aussi, à Lac-à-la-Tortue, vous 
nous avez laissé tomber pour soi-
disant conserver l’harmonie; notre 
propre député n’a même pas vou-
lu nous représenter, en déposant 
notre pétition. Vous, M. le dépu-
té, vous allez perdre votre emploi 
et un beau salaire. Et nous, nous 
avons perdu notre village, notre 
chez-nous, notre monde, notre 

sentiment d’appartenance et nous, 
on paye de plus en plus cher pour 
pas grand-chose en retour. Vous 
n’avez jamais été présent pour 
nous représenter et pourtant, 
c’était la job pour laquelle vous 
étiez payé.

Donc, pour moi, avec ou sans 
vous, ça ne changera rien dans 
l’avenir. Nous aussi, on trouve ça 
plate de se faire imposer des chan-
gements qui nous affecteront pour 
toujours, sans avoir pu se faire 
entendre et surtout que les pro-
messes annoncées de mieux-être 
grâce aux fusions ne sont pas au 
rendez-vous et ne le seront jamais.

C’est facile de gouverner une ville 
ou un gouvernement en ignorant 
les besoins et les demandes des 
citoyens par qui vous êtes payé 
avec nos taxes et nos impôts. Nous 
aussi, on vit la même déception.

Donc, comme pour nous, rien à 
faire, c’est imposé. Maires, députés 
et ministre concernés par le redé-
coupage électoral, vous devrez 
apprendre à vivre, vous autres 
aussi, avec cette situation. Ça vous 

rappelle quelque chose? Moi oui! 
Je me souviens!

Claude Garceau
Secteur Lac-à-la-Tortue
Shawinigan 

Plus de lots 
plus petits
Encore une autre fois, un ou deux 
gagnants recevront 60 millions $ 
de Lotto 6/49 ou Lotto Max, mais 
cela ne représente pas grand-
chose pour le gouvernement 
ou notre population en général, 
alors que s’il y avait eu 60 prix de 
1 million $, plusieurs personnes 
auraient gagné assez pour s’ache-
ter une propriété, changer d’auto 
où aller en voyage, etc. Ç’aurait 
été beaucoup de taxes à récolter 
par notre gouvernement, tout en 
faisant plusieurs millionnaires au 
lieu d’un ou deux.

Liguori Leclerc
Trois-Rivières

CARREFOUR DES LECTEURS

«J’ai bien aimé ma rencontre avec Ronald Trump.» 
— JOE TRUDEAU

L es messages publicitaires 
que vous aviez l’habitude 
de voir sur votre télévi-

seur, d’entendre à la radio ou 
de lire dans votre quotidien, se 
retrouvent de plus en plus sur 
Google ou Facebook. Ces budgets 
publicitaires sont empochés par 
des entreprises étrangères qui ne 
paient pas d’impôts ou de taxes 
au Canada. Elles cannibalisent le 
contenu des médias canadiens 
et les privent de sommes publici-
taires considérables qui devraient 
aller à la production de produits 
culturels et d’information chez 
nous.

La semaine dernière, la Fédé-
ration nationale des communi-
cations (FNC) de la CSN a lancé 
un cri d’alarme. «Nous assistons 
à un déclin général des médias, 
en grande partie à cause de l’ins-
tabilité économique créée par la 
perte des recettes publicitaires 
qui sont redirigées vers les géants 
du Web, tels Google et Face-
book», a fait valoir Pascale St-On-
ge, la présidente de la FNC.

L’inquiétude du syndicat n’est 
pas désintéressée: les pertes 
publicitaires des médias ont 
pour effet de réduire le nombre 
des syndiqués dans les salles de 
rédaction. Mais ce cri d’alarme a 
été entendu partout au Canada 
au cours de la dernière année et il 
vient également des entreprises. 
Les grands médias ne veulent 
pas dépendre de l’État. Mais les 
pressions se font de plus en plus 
grandes en faveur de mesures 
financières et fiscales visant à les 
aider à relever le défi du virage 
numérique. Ils réclament égale-
ment de nouvelles règles concer-
nant la publicité nationale et la 
protection des droits d’auteur. 

Au Québec, la FNC suggère 
l’introduction d’un crédit d’impôt 
de 25 % sur la masse salariale de 
la presse écrite dans les grands 
centres, et de 35 % en région. À 
Ottawa, le Forum des politiques 
publiques, un organisme de 
réflexion indépendant, a dévoilé 
en janvier un document d’une 
centaine de pages sur l’incidence 
de la crise des médias sur la 

démocratie. Le Forum n’est pas 
d’accord avec l’idée d’un crédit 
d’impôt, parce qu’il pourrait être 
réduit ou supprimé en cas de 
mécontentement du gouverne-
ment à l’égard des médias. Il pré-
fère une taxe spéciale payée par 
l’industrie à un conseil subven-
tionnaire indépendant.

Son rapport va néanmoins dans 
le même sens que les constats 
de la FNC. Il révèle que les pla-
teformes numériques comme 
Google et Facebook «font peu 
d’efforts en faveur de l’écosys-
tème médiatique canadien […] 
qu’elles ne paient pas de taxes ni 
d’impôts et qu’elles représentent 
pourtant désormais plus de 80 % 
des publicités diffusées au Cana-
da et récoltent plus de 70 % des 
recettes». Le Forum estime que 
Google et Facebook devraient 
contribuer au financement de la 
production journalistique, «de la 
même manière que les sociétés 
du câble contribuent au finance-
ment des programmes télévisés». 
Il y va également de 12 mesures 
dont certaines sont de natures 
fiscales, afin de rétablir l’équilibre 
entre les entreprises de presse et 
les plateformes numériques.

À moins d’être un fan de Do-
nald Trump qui déteste les jour-
nalistes, on ne peut pas demeu-
rer insensible à ce qui se passe 
dans l’univers des médias. Parce 
qu’à chaque fois qu’on écoute 
un reportage à la télé ou à la 
radio, qu’on lit une nouvelle dans 
le journal ou son application 
numérique, on bénéficie d’un 
travail payé par une entreprise 
qui vit de la publicité et de ses 
abonnements. Chaque dollar de 
publicité empoché par Google ou 
Facebook est un dollar de moins 
consacré à notre information.

Ce qui se passe actuellement 
aux États-Unis devrait convaincre 
tous nos élus de l’importance 
chez nous d’une presse libre, 
indépendante et en santé. Justin 
Trudeau, qui a souligné l’impor-
tance du travail des journalistes 
en campagne électorale, devrait 
être le premier à s’intéresser à ce 
dossier.

Cette pub 
qu’on nous vole

GILBERT
LAVOIE
CHRONIQUE
Le Soleil

GILBERT
LAVOIE
CHRONIQUE
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CARREFOUR DES LECTEURS

Des écrits et  
des mots, mais  
pas de réponse
Au Québec, la religion brûle et 
s’éteint en même temps. Depuis un 
demi-siècle, nous avons entrepris 
de sortir le catholicisme de notre 
quotidien; en dépit avouons-le, de 
tout le bagage positif qu’il nous a 
légué. La stratégie de la peur et les 
trop nombreuses absurdités ont 
causé sa descente aux enfers – sans 
jeu de mots.

De son côté, Rome ne semble 
pas trop pressé de comprendre. 
Le pape François fait des efforts 
louables mais il se bute aux lon-
gues soutanes colorées qui for-
ment la curie. Sans compter les 
Marc Ouellet de ce monde – ex-
cardinal de Québec – qui traînent 
de la patte. Depuis quelques 
temps par contre, c’est au tour 
des Témoins de Jéhovah de faire 
les manchettes, mais pas pour 
les bonnes raisons. Le lavage de 
cerveau des sectes religieuses fait 
encore son œuvre et les idioties 
en découlent. Parallèlement, les 
commentaires émergent davan-
tage sur l’ampleur, le passé et le 
futur de l’humanité, ou si vous 
préférez, l’existence de Dieu. On 
échange sur le début des temps et 
la grande randonnée de l’éternité. 
Le 11 novembre dernier, Denis 
Frappier de Saint-Justin y est allé 
dans cette page, d’une intéres-
sante réflexion sur la richesse de 
certaines religions, l’après vie ter-
restre, etc. Puis, trois jours plus 
tard, nous avons eu droit à toute 
une envolée, presque scientifique, 
d’André Désilets de Trois-Rivières. 
Il s’est fait en peu négatif concer-
nant notre société et son futur. Il a 
prétendu que les grands penseurs 
de notre époque – lire sans doute 
les psychologues, physiciens, 
astronomes et autres – sont à bout 
de souffle. Pourtant, ces gens d’un 
haut savoir indéniable, ne sont gui-
dés que par la prudence la plus élé-
mentaire. Ils ne font que freiner les 
ardeurs des croyants purs et durs.

Considérant les volets immensi-
té et éternité de la question, notre 
planète ne représente qu’une 
goutte d’eau dans un océan ima-
ginaire. Comment alors, pouvons-
nous affirmer détenir la réponse? 
Personnellement, cette grande 
vérité m’échappe. Je suis donc 
agnostique et je sais humblement 
que je ne sais pas. Par contre, le 
passé n’est plus, le présent me 
fascine et le futur a toute ma 
confiance.

Roger Matteau
Shawinigan

Je viens de lire la réaction de notre 
ministre de la Santé dans l’édition 
du Nouvelliste du 10 février relati-
vement aux protestations des gens 
de Nicolet devant la dévitalisation 
programmée des services de santé 
de Nicolet. Je n’en reviens pas!

Y a-t-il quelqu’un qui pourrait 
dire à ce soi-disant ministre que 
la santé n’est pas une business. 
Il est franchement désolant de 
l’entendre dire que la principale 
raison pour arrêter d’offrir les 
services professionnels c’est parce 
qu’il n’y a que 24 minutes de 
transport qui nous séparent de 
Trois- Rivières! Non mais d’où il 
vient, lui?! Assez ridicule comme 
raisonnement!

Y a-t-il quelqu’un qui pourrait lui 
dire que l’inverse est aussi vrai et 
que d’ailleurs beaucoup de gens 
de la rive nord le font déjà! Ce 
n’est pas une raison d’abolir ce qui 
existe déjà, qui fonctionne bien, 
que les gens apprécient et qui 
répond vraiment aux besoins des 
gens malades juste parce qu’il y a 
un autre hôpital à 24 minutes de 
distance. D’ailleurs, juste pour se 
stationner, ça prend au moins ça 
24 minutes! Vous direz ça aux gens 
de Pierreville, de Sainte-Monique 
ou de Précieux-Sang. 

Y a-t-il quelqu’un qui pourrait 
dire à ce ministre et à M. Beau-
mont du CIUSSS que les raisons 
qui ont motivé de nombreuses 
personnes depuis tant d’années 
à bâtir et à améliorer l’hôpital de 
Nicolet sont encore actuelles et 

bien vivantes et que ni ce ministre, 
ni ce M. Beaumont n’ont jamais 
démontré, ni justifié ce pourquoi 
on a rendu exsangues les services 
offerts à Nicolet, et ce, sans même 
avoir la simple décence de venir 
nous consulter.

Ah oui... il paraît que ce «petit 
ministre» a osé affirmer que «plus 
de 50 % des rendez-vous ne sont 
pas honorés». Y a-t-il quelqu’un 
qui pourrait dire à ce ministre de 
la Santé et à ce M. Beaumont que 
c’est totalement faux. Je ne sais 
pas comment il a pu dire une telle 
énormité. Voyons donc... Pour tous 
les gens que je connais, manquer 
un rendez vous avec un docteur, 

ça prend une sacrée bonne rai-
son majeure. S’il y a des gens qui 
ne se présentent pas aux rendez 
vous c’est peut-être parce qu’ils 
sont morts d’avoir trop attendu! Y 
avez-vous pensé? Et M. Beaumont 
pourrait-il nous dire combien de 
rendez-vous à Trois Rivières ne 
sont pas honorés et combien ce 
chiffre augmentera quand faudra 
traverser le fleuve Saint-Laurent 
pour rencontrer un professionnel? 
On a vraiment la forte impression 
d’avoir un disciple de M. Trump 
comme décideur pour la santé des 
Québécois.

Y a-t-il quelqu’un qui pourrait 
dire à cet important personnage 

que la santé n’est pas une busi-
ness mais une qualité de vie. c’est 
un service que les professionnels 
offrent à ceux qui souffrent et que 
le ministre a la simple responsa-
bilité de s’assurer que ces services 
sont de qualité. 

Je rappelle que des médecins 
et des médecins spécialistes 
dénoncent clairement ce mouve-
ment délirant que le tandem Bar-
rette-Beaumont veut faire et que 
sur la même page du Nouvelliste 
on dénonce l’importante et incom-
préhensible pénurie de préposés 
aux bénéficiaires. Réalisez vous 
que cet hôpital a déjà été autant 
une réponse adéquate aux besoins 
vitaux des gens de la région et une 
fierté pour tous ceux qui y ont 
travaillé et que ce ministre qui se 
pique d’être «un bon docteur» est 
en train de le détruire.

Y a-t-il quelqu’un qui pourrait 
dire à ces décideurs d’un autre 
temps et d’un autre ailleurs que 
nous ne sommes pas aux États-
Unis, que nous avons droit aux 
services que nous avons toujours 
reçus et payés par nos impôts, que 
c’est aussi rentable et bénéfique 
pour un seul professionnel de 
faire 24 minutes de route que de 
faire déplacer une multitude de 
personnes en sens inverse pour le 
rencontrer!

Y a-t-il quelqu’un qui pourrait le 
leur dire?

Pierre Letendre
Nicolet

Un ministre «trumpiste»

Le ministre de la Santé, Gaétan Barrette. — PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE

Je vivais dans l’Ouest canadien 
quand le gouvernement libéral 
de Robert Bourassa avait présen-
té sa Loi 178 sur l’affichage public 
et commercial. Une loi «nazie» 
m’avaient alors dit de nombreux 
anglophones et allophones. Favo-
rable à cette loi, j’étais donc et for-
cément un «nazi». Un «nazi», rien 
de moins.

J’ai beaucoup œuvré auprès d’an-
glophones et allophones un peu 
partout au pays et, outre l’accusa-
tion de «nazisme», j’en ai enten-
du des vertes et des pas mûres à 
propos des Québécois. J’ai aussi 
travaillé auprès de militaires et, 
même s’ils ne sont pas supposés 
émettre leurs opinions politiques, 
certains ne se gênaient pas pour 
qualifier les «séparatistes» qué-
bécois de «salauds», de «traîtres», 
de «terroristes», etc. Des mots 

blessants, fielleux et haineux.
En réaction à l’assassinat de 

six musulmans, Philippe Couil-
lard nous a dit qu’il y a des mots 
qui blessent et font mal, qu’il faut 
manifester de la tolérance, et qu’il 
faut poser des gestes d’ouverture. 
Côté ouverture, le moins qu’on 
puisse dire, c’est que M. Couil-
lard lui-même n’a pas prêché par 
l’exemple en chassant de son parti 
Mme Fatima Houda-Pepin, soit 
notre seule et unique députée 
musulmane.

Philippe Couillard, qui dénonce 
pourtant la culpabilité par asso-
ciation,  a  comparé François 
Legault à Donald Trump. À ce 
boutefeu de «Trump», rien de 
moins. Et M. Couillard a réguliè-
rement manifesté son intolérance 
envers autrui en exprimant sa 
«détestation» des péquistes, en les 

qualifiant de «toxiques», et en les 
accusant d’être des «séparatistes» 
qui veulent «détruire» le Cana-
da. «Détruire» le Canada, rien de 
moins.

Pour un bon nombre d’anglo-
phones et d’allophones avec 
lesquels j’ai travaillé, le terme 
«séparatistes» est synonyme de 
«terroristes». Employer ce mot-là, 
c’est semer et entretenir auprès de 
certains la haine envers une partie 
de nos concitoyens pourtant paci-
fiques, car le discours haineux de 
M. Couillard sous-entend que le 
souverainisme québécois serait 
une aspiration politique illégitime 
et violente.

Cela s’apparente à la haine que 
certains entretiennent envers les 
musulmans pacifiques en les asso-
ciant à tort aux islamistes sangui-
naires, c’est-à-dire aux djihadistes. 

Les mots «musulmans» et «souve-
rainistes» ne sont pas connotés, 
alors que les termes «djihadistes» 
et «séparatistes» sont chargés et 
maculés de sang. Les ignorants ne 
savent peut-être pas cela, mais un 
premier ministre devrait le savoir.

En 1984, le militaire Denis Lor-
tie a quitté l’Ontario dans le but 
d’aller tuer René Lévesque et sa 
gang de «séparatistes» à Québec. 
Questions: Se pourrait-il que la 
haine des tueurs Denis Lortie et 
Richard Henry Bain ait été exacer-
bée par des propos haineux et viru-
lents similaires à ceux tenus par 
M. Couillard? Se pourrait-il que, 
côté discours haineux, M. Couil-
lard lui-même ne donne pas le bon 
exemple?

Pierre Desaulniers
Shawinigan

Les mots peuvent blesser, en effet!
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Portrait d’un diplômé : Jean-Luc Bellemare
Rédaction : Marie-France Turcotte

L
e Bureau des diplômés est fier de vous présenter
Jean-Luc Bellemare, diplômé au baccalauréat
en administration (1993).

Jean-Luc Bellemare est coprésident et coac-
tionnaire depuis 1997 chez Groupe Bellemare, une
entreprise familiale de 3e génération fondée en 1959
à Yamachiche. C’est pendant son passage à l’UQTR
que M. Bellemare a entamé sa carrière au sein
du Groupe Bellemare par l’entremise d’un poste
étudiant pour être ensuite camionneur, répartiteur,
représentant des ventes, puis directeur. Depuis les
années 2000, l’entreprise connaît un essor florissant
et a su conquérir le marché américain. Cette der-
nière importe à ce jour des États-Unis, du Brésil,
de l’Afrique, de l’Europe et de l’Asie. Jusqu’à 600
employés y sont embauchés en haute saison.

Jean-Luc Bellemare est l’un des membres fonda-
teurs du partenariat économique le GROUPÉ, dont
la mission vise à mobiliser les leaders d’affaires de
la Mauricie et de la Rive-Sud. De plus, M. Bellemare
est aussi l’un des ambassadeurs et membres fon-
dateurs de la Ruche Mauricie SM40. De surcroît,
il fut également administrateur à l’Association des

propriétaires de grues du Québec pendant une
dizaine d’années et fut le président d’honneur du
55e téléthon du Noël du Pauvre en 2013.

Grand amateur de sensations fortes et de sports
d’adrénaline, Jean-Luc Bellemare est d’autant plus
le papa de deux enfants qui participeront peut-être,
nous lui souhaitons, au transfert des activités vers
la 4e génération du Groupe Bellemare !

La Fondation de l’UQTR remet plus de 440 000 $
en bourses aux étudiants
Rédaction : Valérie Baril-Sabourin

L
e 6 février dernier, la Fondation de l’Université
du Québec à Trois-Rivières (UQTR) a tenu sa
23e cérémonie annuelle de remise de bourses.

L’événement, qui a eu lieu au Centre de l’activité
physique et sportive (CAPS) Léopold-Gagnon, a
réuni plus de 500 invités, dont 250 boursiers.

La soirée avait pour but de souligner l’excellence,
l’implication et la détermination des étudiants
provenant de tous les cycles d’études. En plus du
support financier qu’elles apportent, les bourses
remises représentent une source d’encouragement

considérable pour les étudiants, favorisant ainsi la
poursuite de leur parcours universitaire.

La Fondation ne peut passer sous silence la géné-
rosité de tous les donateurs qui rendent possible
la réalisation de cette cérémonie. Tout au long
de la soirée, ces derniers étaient conviés sur la
scène afin de remettre les bourses et de féliciter
les lauréats.

Un merci sincère à tous nos précieux donateurs et
félicitations à nos futurs diplômés !

La thérapie du sport se développe à l’UQTR
Rédaction : Françoise Descoteaux

À
l’automne 2016, l’UQTR a lancé un nouveau diplôme d’études
supérieures spécialisées (DESS) en thérapie du spor t.
Pour superviser les stages des étudiants de ce programme,

l’Université a embauché Étienne Fallu, un thérapeute du sport agréé
d’expérience. Outre son rôle de superviseur, M. Fallu contribue aussi
grandement au mieux-être des quelque 175 étudiants membres des
équipes sportives Les Patriotes, à qui il offre des soins en thérapie
du sport.

«Depuis mon arrivée, j’ai déjà effectué près de 300 interventions
auprès de ces étudiants-athlètes. Ces derniers peuvent bénéficier
gratuitement de mes soins, et ce, directement sur le campus, ce qui
est avantageux pour eux», explique le thérapeute.

En plus de recevoir les étudiants Patriotes en clinique, au Centre
de l’activité physique et sportive (CAPS) Léopold-Gagnon, M. Fallu
est présent à toutes les activités de l’équipe de hockey masculin de
l’UQTR. Il peut ainsi intervenir rapidement auprès des joueurs, en
cas de blessure.

«Les étudiants stagiaires du DESS en thérapie du sport sont aussi
mis à contribution pour accompagner des équipes Patriotes d’autres

disciplines, sur les lieux de compétition. Cet encadrement permet de
mieux veiller à la santé des étudiants-athlètes», mentionne M. Fallu.

Chez les Patriotes, entraîneurs et étudiants se disent fort heureux
de la présence d’Étienne Fallu et des stagiaires du DESS en thérapie
du sport. Le suivi des athlètes s’en trouve grandement amélioré,

qu’il s’agisse de prévention des blessures, de soins d’urgence ou de
traitements visant la réadaptation et le retour à l’activité physique.

«Nous souhaitons maintenant proposer des soins en thérapie du sport
à la population régionale, rapporte M. Fallu. À l’été 2017, l’UQTR
prévoit offrir ces soins à l’intérieur de sa clinique de kinésiologie,
située au CAPS. Les personnes qui pratiquent des activités physiques
ou sportives, de façon récréative ou compétitive, pourront ainsi
profiter des connaissances et du savoir-faire de nos stagiaires du
DESS en thérapie du sport. »

Un programme exclusif
L’UQTR est la seule université canadienne à offrir un programme
francophone en thérapie du sport.

Ce programme vise à former des professionnels de la santé spécia-
lisés dans la prévention et le traitement des blessures sportives.

Les étudiants doivent compléter 1 200 heures de stage, en
clinique et sur le terrain (événements sportifs).

819 376-5151
diplome@uqtr.ca
www.uqtr.ca/diplome
www.facebook.com/diplomesuqtr

819 376-5134
fondation.uqtr@uqtr.ca
www.uqtr.ca/fondation
www.facebook.com/fondationuqtr

819 376-5011
www.uqtr.ca

Thérapeute du sport à l’UQTR, Étienne Fallu prodigue ici des soins à l’étudiant
Olivier Larouche (maîtrise en sciences de l’environnement), membre de l’équipe
de badminton des Patriotes.

Photo : Daniel Jalbert
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Le syndicat dénonce les coupes 
réalisées pour atteindre cet objectif
JEAN-MICHEL GENOIS GAGNON
Le Soleil

Pour une troisième fois en l’espace 
de quelques mois, la Société des 
alcools du Québec (SAQ) a annoncé 
mercredi matin une diminution des 
prix sur 1600 produits. Cette fois-
ci, la baisse est de 0,50 $. Pendant 
ce temps, le Syndicat du personnel 
technique et professionnel de la 
SAQ continue de dénoncer les nom-
breuses coupes dans leurs rangs.

Depuis novembre, au total, la socié-
té d’État a diminué de 1,40 $ le prix 
sur les vins les plus populaires 
vendus dans les succursales et les 
agences. Ces dernières représentent 
80 % des ventes totales de vins de la 
SAQ. L’objectif derrière cette straté-
gie d’affaires est d’abaisser les prix 
au même niveau que ceux de l’On-
tario d’ici trois ans. 

« N o u s  p o u r s u i v o n s  n o t r e 

démarche de réduction des charges 
d’exploitation. Ce sont les efforts 
faits en ce sens qui nous permettent 
de réduire davantage les prix des 
vins au bénéfice de nos clients», 
affirme Alain Brunet, président 
et chef de la direction, notant que 
depuis le 9 novembre, le prix d’un 
vin se vendant 15 $ a été réduit de 
plus de 9 %. 

Pour le consommateur, le virage 
de la SAQ s’est traduit par une aug-
mentation de l’offre de vins à des 
prix abordables. Au total, mercre-
di midi, 763 vins de format 750 ml 
étaient affichés sur les tablettes des 
succursales à moins de 15 $ et 117 à 
moins de 10 $. Le 11 janvier dernier, 
lors de la deuxième baisse de prix, 
on dénombrait 660 sortes de vins à 
15 $ et moins et 64 à 10 $ et moins.

MANIFESTATION
Du côté du syndicat, dont des 

membres ont d’ailleurs mani-
festé mardi devant le siège social 

de l’entreprise à Montréal, on 
affirme que depuis deux ans, la 
SAQ a coupé plus de 20 % des 
postes du personnel technique et 
professionnel. Le syndicat déplore 
le fait que la société d’État sabre 
du côté de ses employés «pour 
atteindre ses objectifs d’optimi-
sation». En janvier, la SAQ avait 
d’ailleurs annoncé la suppression 
de 190 postes non syndiqués et 
syndiqués.

«Ce qu’on constate au quoti-
dien, c’est que, à cause de ces 
décisions, l’organisation se trouve 
complètement déstabilisée. Plu-
sieurs projets de développement 
sont carrément mis en veilleuse, 
car il n’y a plus personne pour 
y travailler», a souligné dans un 
communiqué mardi la prési-
dente de SPTP-SAQ, Sandrine 
Thériault. «Ces coupes mettent 
à mal la capacité de la SAQ de 
maintenir ses très hauts stan-
dards. Nous sommes d’autant 
plus choqués que nous avions 
accepté, comme syndicat, de tra-
vailler avec la SAQ en entente de 
partenariat. En établissant des 
cibles conjointes quant à nos 

besoins organisationnels, je suis 
convaincue que nous aurions su 
dégager des orientations beau-
coup plus créatives que de cou-
per aveuglément 100 emplois 
pour réduire de quatre sous le 
prix d’une bouteille!» poursuit-
elle.

Tout comme lors des autres 
annonces, l’Association des res-
taurateurs du Québec (ARQ) 
n’aura pas accès à  la  baisse 
des prix sur les bouteilles de 
vin. 

«À 1,40 $ d’écart, cela fait juste 
ajouter de la frustration», note 
François Meunier, vice-président 
aux affaires publiques à l’ARQ, 
ajoutant avoir tout de même 
reçu une bonne nouvelle mer-
credi alors que la SAQ a confir-
mé maintenir deux succursales, 
à Vanier et Beauport, offrant un 
service aux titulaires de permis 
propriétaires de restaurants, bars 
et hôtels. À compter du mois 
d’avril, le plan initial voulait que 
les entrepreneurs achètent seu-
lement au Centre de distribution 
de la capitale, situé au 2900, rue 
Einstein. 

SAQ

Autre baisse des prix
Pour le consommateur, le virage de la SAQ s’est traduit par une augmentation de l’offre de vins à des prix abordables. Au total, mercredi midi, 763 vins de format 
750 ml étaient affichés sur les tablettes des succursales à moins de 15 $ et 117 à moins de 10 $. — PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL
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TAUX D’INTÉRÊT

La Banque HSBC Canada 5,000 0.25 0.35 0.35 0.45 1,000 0.85 0.90 0.95 1.05 1.25 2.80 6.20 4.45 6.35 3.14 3.14 3.39 4.09 4.64

Banque Nationale du Canada 5,000 0.30 0.35 0.40 0.50 1,000 0.90 1.10 1.20 1.35 1.50 2.70 6.70 4.40 6.70 3.14 3.04 3.39 3.89 4.74

Banque Laurentienne 500 0.25 0.25 0.35 0.50 500 - 1.00 1.15 1.30 1.50 2.70 6.70 4.40 6.30 2.89 3.04 3.39 3.89 4.74

Banque Royale 5,000 0.25 0.35 0.35 0.45 1,000 0.90 1.10 1.15 1.20 1.45 2.70 7.00 3.14 7.00 3.14 3.04 3.65 4.39 4.64

Banque Scotia 5,000 0.15 0.25 0.30 0.35 1,000 0.85 1.00 1.05 1.10 1.25 2.70 6.45 4.55 6.50 3.29 3.09 3.39 3.89 4.49

TD Canada Trust 5,000 0.15 0.25 0.30 0.35 1,000 0.85 0.90 1.00 1.05 1.50 2.85 - 3.14 4.00 3.04 2.84 3.44 3.89 4.64

BMO Banque de Montréal 5,000 0.40 0.50 0.60 0.60 1,000 0.85 1.05 1.15 1.25 1.50 2.85 6.95 4.20 6.95 3.09 3.19 3.59 4.09 4.84

CIBC 1,000 0.15 0.25 0.30 0.35 1,000 0.55 0.65 0.85 1.05 1.25 - - - - - - - - -

CIBC Mortgages 0 - - - - 0 - - - - - 2.70 6.95 3.14 6.35 2.84 2.79 3.39 4.09 4.79

Manulife Bank 25,000 0.60 0.65 0.65 0.80 2,500 1.15 1.40 1.60 1.75 2.00 2.70 - 4.45 3.20 3.00 2.94 2.84 2.94 2.99

Equity Financial Trust 10,000 0.75 1.01 1.01 1.31 5,000 1.46 1.56 1.71 1.87 2.06 - - - - - - - - -

Home Trust Company-Agent 5,000 1.05 1.10 1.25 1.35 5,000 1.40 1.55 1.70 1.86 2.01 2.50 - 3.95 - 2.69 2.14 2.34 2.59 2.69

Oaken Financial 1,000 1.50 1.60 1.65 1.70 1,000 1.75 1.95 2.05 2.15 2.25 - - - - - - - - -

Le Groupe Desjardins 5,000 0.25 0.35 0.40 0.45 1,000 0.85 1.10 1.15 1.30 1.50 2.70 6.50 4.40 6.30 3.14 3.24 3.39 3.89 4.74

Fiducie Desjardins 5,000 0.25 0.35 0.40 0.45 1,000 0.85 1.10 1.15 1.30 1.50 - - - - - - - - -

Groupe Investors 0 - - - - 0 - - - - - 2.85 6.50 4.20 6.30 3.14 3.09 3.39 3.89 4.64

Sun Life - Assurance 0 - - - - 1,000 r0.85 r0.85 r0.90 r1.70 r1.70 - - - - - - - - -

London Life 0 - - - - 10,000 0.50 0.55 0.65 0.90 1.05 2.85 6.50 4.20 6.30 3.14 3.09 3.39 3.89 4.64

Épargne Placements Québec 0 - - - - 100 1.10 1.25 1.40 1.55 1.75 - - - - - - - - -

Informations fournies le 15 février 2017, 15 h 02, par les services Cannex qui les ont transmises au Le Nouvelliste hier.
Les lecteurs peuvent en tout temps consulter les taux de Cannex sur internet à l’adresse suivante : www.cannex.com.
Les abréviations suivantes sont : ‘j.’ = jour, ‘Min.’ = placement minimum, ‘m.’ = mois, ‘o.’ = hypothèque ouverte, ‘f.’ = hypothèque fermée, ‘r.’ = dépôts rachetables.

BANQUES DÉPÔTS À COURT TERME DÉPÔTS À LONG TERME HYPOTHÈQUES RÉSIDENTIELLES
 Min. 60j. 90j. 120j. 180j. Min. 1 an 2 ans 3 ans 4 ans 5 ans Var. 6 m.o. 6 m.f. 1 an o. 1 an f. 2 ans 3 ans 4 ans 5 ans

FIDUCIES 

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Michael Sabia voit 
son mandat comme président et 
chef de la direction de la Caisse 
de dépôt et placement du Québec 
(CDPQ) être prolongé de deux ans.

Son mandat actuel ne venait pas 
à échéance avant 2019, mais la 
CDPQ a indiqué, mercredi, que le 
mandat de M. Sabia était renou-
velé jusqu’au 31 mars 2021.

Le gouvernement a indiqué mer-
credi qu’il approuvait la nomina-
tion de M. Sabia comme président 
et chef de la direction du plus 
important véhicule d’investisse-
ment des épargnants québécois. 
L’actif net de la CDPQ s’élevait à 
254,9 milliards $ au 30 juin 2016.

Au terme de ce mandat, M. Sabia 
aura ainsi été à la tête de la Caisse 
de dépôt et placement du Québec 
pendant 13 ans, ce qui représen-
terait le plus long règne depuis la 
création de la CDPQ au milieu des 
années 1960.

La CDPQ a indiqué par com-
muniqué qu’aucun changement 
n’avait été apporté à ses conditions 
de rémunération.

La CDPQ a fait valoir que plu-
sieurs «stratégies importantes» 
mises en place par M. Sabia 
étaient toujours en cours, et que 
le conseil d’administration avait 
décidé de renouveler son mandat 
pour qu’il puisse mener à bien ces 

initiatives.
«La mondialisation des activi-

tés de l’institution, l’évolution en 
continu des portefeuilles pour 
répondre aux défis de l’environ-
nement de marché actuel et le 
projet de Réseau électrique métro-
politain, pour ne citer que ceux-là, 
sont autant de projets porteurs 
pour la Caisse. C’est pour per-
mettre à Michael de mener à bien 
ces stratégies que le conseil d’ad-
ministration a décidé, de façon 
unanime, de renouveler son man-
dat jusqu’en mars 2021», a décla-
ré Robert Tessier, président du 

conseil d’administration.
Dans le communiqué, le princi-

pal intéressé a tenu à «remercier le 
conseil de (lui) donner l’occasion 
de compléter la mise en oeuvre de 
ces initiatives majeures».

La CDPQ est sous les feux des 
projecteurs avec son projet de 
5,5 milliards $, annoncé l’an der-
nier, d’un train électrique qui 
doit couvrir un vaste territoire de 
67 kilomètres, de la banlieue sud 
à la banlieue nord de Montréal, 
de même que l’aéroport Trudeau 
et l’ouest de l’île, mais serait absent 
de toute la moitié est de l’île de 

Montréal.
L’organisation table aussi sur 

son carrefour d’investissement 
et d’accompagnement des entre-
preneurs, espérant que l’initiative 
servira de rampe de lancement à 
une nouvelle génération de fleu-
rons qui joindraient les rangs du 
«Québec inc.». Situé à la Place 
Ville-Marie, au cœur du quartier 
des affaires de Montréal, l’Espace 
CDPQ, dont la création avait été 
annoncée en 2015 alors que l’ins-
titution célébrait ses 50 ans, a été 
officiellement inauguré en juin 
dernier.

Michael Sabia sera à la tête de la Caisse  
pour les quatre prochaines années

La CDPQ a indiqué, mercredi, que le mandat de M. Sabia était renouvelé jusqu’au 31 mars 2021. — PHOTO: LA PRESSE

La Presse canadienne

MONTRÉAL  L’Ordre des ingé-
nieurs a conclu un processus dis-
ciplinaire et imposé des amendes 
à 45 ingénieurs ou ex-ingénieurs 
de la firme de génie Roche et de 
ses filiales, qui ont participé à du 
financement politique illégal.

Chaque individu a dû payer une 
amende de 1000 $ par infraction 
au Code de déontologie des ingé-
nieurs, mais certains en ont com-
mis plus d’une. Il s’agit donc d’un 
minimum de 45 000 $ d’amendes 
qui a été versé, au total.

Le processus disciplinaire a été 
enclenché à la suite du dépôt de 
plaintes, mais aussi d’enquêtes 
initiées par l’Ordre lui-même.

Il visait des ingénieurs qui ont 
versé des contributions à un 
parti politique en leur propre 
nom, mais qui ensuite se sont vu 
rembourser les sommes par leur 
employeur Roche - devenu depuis 
Norda Stelo - entre les années 
1998 et 2010.

Il s’agit d’actes dérogatoires à 
l’honneur et à la dignité de la pro-
fession, note le Bureau du syndic 
de l’Ordre dans son communiqué 
daté de mercredi.

FINANCEMENT 
POLITIQUE

45 ingénieurs 
de la firme 
Roche paient 
des amendes



leNouvelliste  JEUDI 16 FÉVRIER 2017 AFFAIRES   19

MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

TRO I S- R IVI È R ES — Mé dia-
vox vient de réaliser une grosse 
prise en accueillant Luc Méri-
neau dans son équipe. Comp-
tant 39 ans de carrière, à titre de 
concepteur-rédacteur, directeur 
et vice- président création, le nou-
veau venu à l’agence trifluvienne 
a oeuvré au sein d’agences natio-
nales dont Cossette et Publicis, 
pour le compte de clients tels que 
McDonald’s, l’Oréal, Bell, Vidéo-
tron, St-Hubert, La Presse, Métro, 
Desjardins.

«Luc est un véritable stradivarius 
de la pub, un stratège à l’écoute 
du client et innovant. C’est un 
concepteur et un rédacteur d’une 
efficacité redoutable. Il est facile 
d’approche. Les entrepreneurs 
de la région qui désirent relan-
cer leurs activités ou conquérir 
de nouveaux marchés vont béné-
ficier de son talent et de sa vaste 
expérience à l’échelle nationale et 
internationale», a fièrement indi-
qué Louise St-Cyr, chef de direc-
tion de Médiavox.

Trois-Rivières et la région pré-
sentent un fort potentiel aux yeux de 
M. Mérineau. «On sent une grande 
effervescence. Pour un Montréalais 
qui devient Trifluvien, c’est inspirant 
et motivant. Je suis heureux de me 
joindre à Médiavox et de contribuer 
activement à ce dynamisme», a-t-il 
commenté.

Plusieurs des slogans de Luc 
Mérineau ont marqué le paysage 
publicitaire québécois, notam-
ment le fameux J’M (J’aime McDo-
nald’s) (McDonald’s, Cossette), et 
aussi Le Québec c’est les vacances 
(Tourisme Québec, Groupe Eve-
rest), Molson Dry, Un monde sans 
arrière-goût (Molson Dry, BCP), et 
Le Québec, on en mange (Metro, 
Publicis).

Alors qu’il était vice-président 
chez Publicis, il avait pour mandat 
de diriger entre 40 et 50 personnes 
et d’assurer la qualité du produit 
créatif auprès des clients de l’agence 
: Molson Dry, Black Label, O’Keefe, 
Chrysler, Yoplait, Patrimoine Cana-
da, Postes Canada, HEC, Provigo, 
etc.

Luc Mérineau a gagné plus de 
100 prix à travers le monde (Mon-
tréal, Toronto, New York, Chicago, 
Paris, etc.), dont le Grand Prix de la 
langue française au Mondial de la 
publicité francophone (Paris).

Depuis 1992, Médiavox offre aux 
entreprises et organismes publics 
une gamme étendue de services de 
communication et marketing. «Qu’il 
s’agisse de la création d’une image de 
marque ou l’élaboration d’une cam-
pagne, l’équipe sait accompagner les 
clients et répondre à leurs besoins. 
Et parce que le monde des commu-
nications évolue à une vitesse folle, 
Médiavox a développé un solide 
réseau de collaborateurs dont son 
partenaire ALBG Communication 
qui oeuvre à l’international», précise 
Mme St-Cyr.

EMBAUCHE DE LUC MÉRINEAU

Grosse prise 
pour Médiavox

Luc Mérineau dispose d’une feuille de route impressionnante dans l’univers de 
la publicité.

JOCELYNE RICHER
La Presse canadienne

QUÉBEC — Le premier ministre 
Philippe Couillard se dit rassuré 
par le ton employé par le président 
américain Donald Trump, lundi, 
à propos de la renégociation de 
l’ALENA, mais il promet de demeu-
rer vigilant.

Questionné lundi, à Washington, 
en marge d’un entretien avec le 
premier ministre Justin Trudeau, le 
président américain, reconnu pour 
ses visées très protectionnistes, a 
laissé entendre que dans son esprit 
la renégociation du traité de libre-
échange nord-américain (ALENA) 
devrait entraîner des ajustements 
mineurs, pour la portion des 
échanges effectués à la frontière 
canado-américaine.

Mercredi, lors d’un point de 
presse tenu à la suite d’un entre-
tien avec le nouveau gouverneur 
du Vermont, Phil Scott, le premier 
ministre Couillard a estimé qu’il 
s’agissait là de propos rassurants.

Mais il a rappelé que depuis 
l ’é le ct ion du g ouvernement 
Trump, le Québec avait décidé 
d’accentuer sa présence aux États-
Unis, pour y conserver ses parts de 

marché, et qu’il n’était pas ques-
tion de changer de stratégie.

Au sujet d’éventuels ajustements 
réclamés prochainement par les 
voisins du sud à l’ALENA, M. Couil-
lard a rappelé que le Québec tenait 
mordicus à conserver le système 
de gestion de l’offre en agriculture 
et souhaiterait que le dossier du 
bois d’oeuvre soit intégré à l’ac-
cord. Il a dit s’attendre à ce qu’un 
volet de la future entente porte sur 

l’économie numérique.
Toujours dans le but de stimu-

ler les échanges commerciaux 
entre les deux pays, M. Couillard a 
annoncé la tenue en mars, à Mon-
tréal, d’un événement réunissant 
les gens d’affaires québécois et 
ceux de la Nouvelle-Angleterre.

Entré en fonctions en janvier, le 
gouverneur Scott, un républicain, 
a choisi de faire sa première sortie 
à l’étranger au Québec.

ALENA

Couillard rassuré par les propos 
de Trump, mais restera vigilant

Le premier ministre Philippe Couillard. — PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE

WASHINGTON (AFP) — Plusieurs 
restaurants, dont certaines des 
plus célèbres tables de Washing-
ton, s’apprêtent à fermer leurs 
portes jeudi ou à tourner au ralenti, 
pour une «journée sans immigrés» 
organisée contre la politique anti-
immigration du président améri-
cain Donald Trump.

« S a n s - p a p i e r s ,  r é s i d e n t s , 
citoyens, immigrés du monde 
entier. Unissons-nous», peut-on 
lire sur une affichette reprise sur 
les réseaux sociaux, appelant à la 
grève.

«Monsieur le président, sans 
nous et sans notre soutien, ce 
pays est paralysé», poursuit le 
prospectus.

L’initiative lancée en fin de 
semaine dernière et sans organi-
sation centralisée a été au départ 
peu remarquée. Mais l’annonce 
qu’elle serait suivie par de grands 
restaurants de la capitale améri-
caine semblait inspirer d’autres 
tables à Washington. Des grèves 
sont aussi annoncées à New York 
et Philadelphie.

Le chef américano-espagnol José 

Andrés, doublement étoilé et en 
conflit avec Donald Trump, a déci-
dé de fermer cinq de ses établisse-
ments «en soutien» aux employés, 
a-t-il annoncé sur Twitter.

Les portes de l’un de ses restau-
rants, China Chilcano, resteront 
toutefois ouvertes pour «servir nos 
clients et offrir un lieu de travail» 
aux employés qui ne voudraient 
pas faire grève, a indiqué sa direc-
tion sans préciser si les grévistes 
seraient rémunérés.

Certains restaurateurs ont expli-
qué que leurs employés seraient 
payés, d’autres qu’ils prendraient 
des jours de congés.

José Andrés est en litige avec le 
président américain après avoir 
renoncé à ouvrir un restaurant 
dans le luxueux et flambant neuf 
Trump Hotel de Washington à 
cause des propos du républicain 
contre les immigrés mexicains 
pendant la campagne électorale. 
Le milliardaire lui réclame plu-
sieurs millions de dollars pour 
rupture de contrat.

Plusieurs autres restaurateurs 
du centre de Washington ont 

également annoncé un service 
ralenti ou une fermeture pure et 
simple jeudi.

À New York, les propriétaires de 
la chaîne Blue Ribbon ont dit qu’ils 
fermeraient sept restaurants. Plu-
sieurs tables et commerces de Phi-
ladelphie, également sur la côte 
Est, ont aussi prévu de fermer, 
selon la presse locale.

L’initiative est née après l’an-
nonce la semaine dernière d’ar-
restations et d’expulsions de plus 
de 680 personnes en situation 
irrégulière dans plusieurs villes 
des États-Unis, dont les trois 
quarts avaient un casier judi-
ciaire. Un nombre qui ne traduit 
pas d’intensification par rapport 
aux opérations menées sous le 
mandat du démocrate Barack 
Obama.

La population clandestine aux 
Etats-Unis est estimée à 11 mil-
lions de personnes. Les sans-
papiers représentaient quelque 
9 % des employés du secteur de 
l’hôtellerie et de la restauration 
en 2014, selon le Pew Research 
Center.

Des restaurants de Washington ferment 
pour une «journée sans immigrés»
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FRANÇOIS HOUDE
francois.houde@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Comme il est 
de coutume, la direction du Festi-
Voix a donné à ses fans et parte-
naires le goût de l’été en dévoilant 
en plein hiver les premiers noms 
de sa programmation pour l’été 
prochain. On en retient un parti-
culièrement parce qu’il est très 
rare: Michel Fugain reprendra ses 
plus grands succès sur la grande 
scène le samedi 8 juillet avec Plu-
ribus, un groupe d’une douzaine 
de musiciens.

Les autres noms annoncés mer-
credi soir à la salle Thompson 
viennent de moins loin mais n’en 
sont pas moins alléchants: Louis-
Jean Cormier sera sur la scène des 
voix multiples le 29 juin dans un 
concert solo et intimiste. Sur la 
même scène mais en clôture de 
l’événement, le 9 juillet, les spec-
tateurs auront droit à un concert 
lyrique alors que la soprano Marie-
Josée Lord présentera son spec-
tacle accompagnée par Quartango.

La grande scène des voix popu-
laires retrouvera un chouchou 
lors de la soirée inaugurale de la 
24e édition du FestiVoix, le 29 juin, 
alors qu’Éric Lapointe sera de nou-
veau en vedette. Le 5 juillet, au 
tour de 2Frères de fouler la grande 
scène. Autre favori du public, Marc 
Dupré clôturera l’édition 2017 du 
FestiVoix le dimanche 9 juillet, tou-
jours sur le bord du fleuve.

Le cocktail de mercredi a été 
l’occasion pour la direction de 
l’événement de présenter l’iden-
tité visuelle de la 24e édition et 
de dévoiler, en grandes pompes, 
la chanson officielle de cette édi-
tion: Amour révolution du groupe 

québécois Mordicus. Celui-ci l’a 
interprété en direct quand on a 
ouvert le rideau de la scène où 
étaient réunis les invités et que 
ceux-ci ont pu constater qu’une 
scène avait été aménagée par-
dessus les bancs de la salle pour 
accueillir le groupe invité.

La programmation globale du 
FestiVoix comptera plus d’une 
centaine de spectacles avec des 
artistes dont les noms seront égre-
nés au cours des prochains mois. 
Pour ce qui est du passeport, au 
coût de 43 $, taxes incluses, il est 
déjà en vente pour achat en ligne 
au www.festivoix.com tout comme 
les billets journaliers. La direc-
tion de l’événement a conservé à 
15 000 le nombre des passeports 
disponibles et ce même si tous les 
exemplaires de l’an dernier avaient 
trouvé preneur. «On pense au 
confort de nos spectateurs, a plai-
dé le directeur général Thomas 
Grégoire pour justifier cette déci-
sion. On ne voudrait pas en arriver 
à avoir des sites trop achalandés et 

que le bien-être des festivaliers en 
soit affecté.»

Il reste que le beau problème de 
l’achalandage limite de la scène 
des voix multiples dans la cour du 
monastère des Ursulines a fait l’ob-
jet d’une réflexion et on propose 
une innovation pour s’y attaquer. 
Les spectacles présentés à cette 
scène seront filmés et reproduits 
en direct sur l’écran géant de la 
grande scène de même que sur un 
écran installé sur la scène du parc 
des Ursulines où se trouve le Bis-
tro SAQ. 

«Je ne dirais pas que la scène du 
monastère des Ursulines est un 
problème, soutient Thomas Gré-
goire, parce qu’on n’y refuse pas 
de monde. On a ajouté des places 
l’année dernière et là, on offre une 
autre option pour ceux qui vou-
draient assister au spectacle sur 
écran géant tout en dégustant un 
excellent repas. C’est une nouveau-
té intéressante.»

«Le FestiVoix est en excellente 
santé financière et ça nous permet 

de grandir à chaque année et de 
passer à de nouvelles étapes de 
notre développement. On a une 
vision qu’on développe tant dans le 
contenu que dans l’aménagement 
des sites. On peut se permettre de 
regarder l’avenir avec optimisme 
sur un horizon de trois ou cinq ans 
avec l’ambition de nous installer 
définitivement parmi les plus gros 
événements au Québec.»

«Cette année, on a rejoint le 
Regroupement des événements 
maj eurs  internat ionaux qui 
regroupe les 25 plus gros événe-
ments au Québec et c’est super ins-
pirant. Ça nous donne des ailes. On 
veut aller chercher une clientèle 
internationale et le fait de côtoyer 
des directions d’événements qui 
le font déjà, ça nous indique cer-
taines avenues à suivre.»

«Déjà, avec les noms annoncés, 
on démontre qu’on va avoir une 
programmation musicale très 
variée en 2017, de très haute qua-
lité et qui va plaire à un très vaste 
public.»  

FESTIVOIX 2017

Fugain, Cormier, Lapointe...

Le directeur général Thomas Grégoire, à gauche, et le président du conseil d’administration Jean Lamarche ont procédé 
au dévoilement de l’identité visuelle du Festivoix 2017 mercredi soir.—PHOTO: OLIVIER CROTEAU

facebook.com/
lenouvelliste

 › DE LA PERFORMANCE À L’UQTR
La Galerie R3 de l’UQTR présentera l’évènement La performance comme 
espace de rencontre no 3 le jeudi 23 février prochain de 17 h à 21 h. Pour 
l’occasion, six artistes évolueront dans quatre tableaux performatifs inédits 
sous le thème «Socles, paroles et expressions ainsi que la symbolique du 
podium et de la tribune dans l’espace citoyen contemporain des réseaux 
sociaux et des regroupements publics spontanés». L’entrée pour l’évé-
nement sera gratuite. Réunis pour l’annonce de la présentation de cet 
événement, on retrouve sur cette photo, de gauche à droite: Philippe Bois-
sonnet directeur du Groupe de recherche URAV, Agnès Aubague, artiste 
française participante, Lorraine Beaulieu, commissaire de l’événement 
et coordonnatrice de la Galerie r3 ainsi que Besnik Haxhillari, professeur 
au département de philosophie et des arts de l’UQTR et artiste partici-
pant.—PHOTO: STÉPHANE LESSARD
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AURÉLIE MAYEMBO
Agence France-Presse

BERLIN — Elles n’avaient encore 
jamais été réunies à l’écran... Et 
pourtant, Catherine Deneuve et 
Catherine Frot forment un tandem 
hors pair dans Sage femme, pré-
senté à la Berlinale, une comédie 
dramatique sur des contraires qui 
s’attirent.

Le quatrième film de Martin Pro-
vost — le réalisateur de Séraphine
auréolé de sept César en 2009 — 
met en scène deux femmes qui se 
retrouvent 40 ans après leur der-
nière rencontre.

Claire (interprétée par Catherine 
Frot) est sage-femme et élève seule 
son fils en région parisienne. Toute 
dévouée à son métier, bardée de 
principes, elle en oublie de vivre.

Son quotidien est chamboulé par 
le retour de Béatrice (Catherine 
Deneuve), l’ancienne maîtresse de 
son père, une femme fantasque et 
grande amoureuse de la vie.

Incompréhension, reproches et 
distance vont caractériser le début 
de leur relation avant que ne s’éta-
blissent des liens plus tendres, évo-
quant une mère et sa fille.

Le sentiment de «filiation est 
au cœur de l’histoire», explique 

Martin Provost, qui a imaginé le 
scénario en pensant à son duo 
d’actrices et à Olivier Gourmet 
qui vient compléter la distribu-
tion dans le rôle de Paul, le voisin 
amoureux.

«Le casting dans le film, c’est 
presque plus important que la 
technique», souligne le cinéaste, 
évoquant dans les notes d’inten-
tion une Catherine Frot «très 
structurée» face à une Catherine 

Deneuve plus «dans l’instant» 
comme «une équilibriste».

Dans le rôle d’une femme libre 
aimant l’alcool, le jeu, Catherine 
Deneuve s’en donne à cœur joie. 
La star française a beau jouer une 
femme atteinte d’une tumeur au 
cerveau, c’est elle qui apporte une 
touche d’humour au film, disant 
qu’elle aime la bière quand on lui 
propose un traitement médical en 
Belgique.

«J’aime le scénario car c’est un rôle 
de composition. Je comprends ce 
personnage» tout en étant différente, 
a souligné l’actrice lors d’une confé-
rence de presse à Berlin. Pour les 
besoins du rôle, elle a appris un jeu 
de cartes, la Marseillaise, et a tourné 
des scènes dans des salles clandes-
tines, entourée de vrais joueurs.

VRAIS ACCOUCHEMENTS
En parallèle, Catherine Frot a dû 

se former à être sage-femme, le 
film donnant à voir de véritables 
accouchements. Cinq naissances 
ont été filmées pour l’occasion, en 
Belgique où la loi autorise de tour-
ner avec des nouveau-nés.

« D e m a i n ,  s i  u n e  f e m m e 
accouche en urgence, je peux m’en 
occuper», a plaisanté à Berlin l’ac-
trice, César 2016 pour son rôle de 
cantatrice à la voix de crécelle dans 
Marguerite.

«D’habitude, mon métier d’ac-
trice m’oblige à être dans l’illusion, 
j’ai interprété une pianiste virtuose 
dans La tourneuse de pages, une 
cuisinière émérite dans Les saveurs 
du palais et là, j’ai dû aller au-delà 
de ça, sans état d’âme.»

Souvent légère et piquante, la 
comédienne interprète ici une 
femme rigide, qui vit avec les fan-
tômes de son passé, avant de sortir 
de sa carapace.

BERLINALE

Deneuve et Frot 
s’offrent un duo piquant

Catherine Frot, le réalisateur français Martin Provost et Catherine Deneuve sur le tapis rouge à la première du film Sage 
femme. — PHOTO AFP, GREGOR FISCHER

SYDNEY (AFP) — L’acteur austra-
lien Hugh Jackman a une nouvelle 
fois été traité pour un cancer de la 
peau, profitant de l’occasion pour 
renouveler ses appels à la vigilance 
et demander aux gens de mettre de 
la crème solaire.

La star de 48 ans a publié une pho-
to sur Instagram qui le montre le nez 
recouvert de sparadraps. D’après la 
presse locale, c’est la sixième fois 
qu’il est ainsi traité pour un cancer 
de la peau.

«Un autre carcinome basocellu-
laire. Grâce à des contrôles fréquents 
et à de merveilleux médecins, 
tout va bien», dit-il dans son mes-
sage publié mardi. «C’est pire avec 
les pansements que sans. Juré! 
#mettezdelacrèmesolaire.»

En 2013, l’acteur avait été opéré 
pour la première fois d’un carci-
nome basocellulaire lorsque sa 
femme Deborra-Lee Furness lui 
avait recommandé de faire exami-
ner une tache rouge sur son nez.

Le carcinome basocellulaire est 
le type le plus répandu de can-
cer de la peau et il se développe 

généralement sur les parties du 
corps les plus exposées comme le 
nez, le cou ou les épaules.

Hugh Jackman, connu pour son 
rôle dans la saga X-Men où il inter-
prète le personnage de Wolverine, 
a grandi en Australie, pays qui 
connaît l’une des plus fortes pré-
valences au monde du cancer de 
la peau.

Hugh Jackman à nouveau 
traité pour un cancer  
de la peau

Hugh Jackman 
— PHOTO: AGENCE FRANCE-PRESSE

«Le casting dans  
le film, c’est presque 
plus important  
que la technique»

 — Le réalisateur Martin Provost

Laura Andriani
violon

Geneviève Soly
direction et clavecin

www.ostr.ca • 819 380-9797 •

VIVEZ
LA

MUSIQUECélébrations
Bach

Série Cogeco Samedi 18 février 2017 à 20 h Salle J.-A.-Thompson

Un concert entièrement consacré au génie de
Jean-Sébastien Bach et à ses chefs-d’œuvre.

Marilène
Provencher-Leduc

�ûte
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contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de di�culté : di�cile
4067

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

ABC
ACCENT
ACHAT
AGRAFE

BUREAU

CAFE
CARTE
CENTRAGE
CHEF
CHEQUE
CHIFFRE
COLLE
CONGE
COPIE

ECRAN
EFFACEMENT
ENCRE
ERREUR
ESPACER

FAUTE

GESTION

JOB

LAMPE
LIVRE

MACHINE
METIER
MINUSCULE
MOT

NOM

ORIGINAL
ORTHOGRAPHE

PAIE
PAUSE
PDG
PIECE

RAYER
RECU
REGLE
REPERTOIRE
RETARD
RETOUR

ROULEAU
RUBAN

TAPER
TENUE
TEXTE

TIMBRE
TIRET
TITRE
TOUCHE
TRIEUSE
TROMBONE

MOT MYSTÈRE

SUDOKU

Thème : Citation de
Baden-Powell
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Paul Léautaud:
Etre intelligent, c’est être
mé�ant, même à l’égard de
soi-même.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

SOLUTION du dernier numéro

1
2
3
4
5
6
7
8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

S A B O T O T I S A N E
A M E O I R I S O P O T
N I C H E O R O M P R E
D E O A D O O L A R D O
W O T R E F L E O O O G
I P O D O F O R M U L E
C O L I B R I O O V I N
H U E E O E N Q U E T E

HORIZONTALEMENT
1 On l’agite pour produire de

la fraîcheur – Donne des
coups répétés à quelqu’un.

2 Toucher, explorer de la main
– Donner l’aspect de la
nacre.

3 A le courage de faire
quelque chose – Noter ce
qu’on ne veut pas oublier.

4 Il conduit les messages
du système nerveux vers
les organes – Indique une
addition – Il y en a plusieurs
dans un archipel.

5 Liquide sucré sécrété par
certaines plantes.

6 Complètement déconcerté
– Qui concerne la
navigation.

7 Sans vêtements – Pièce
de viande préparée par le
boucher – C’est le mot non,
en anglais.

8 Il en faut de la bonne dans le
jardin – Se servir de son nez.

VERTICALEMENT
1 Renversant, stupéfiant.
2 On peut y mettre des fleurs

– Mot dont on se sert pour
faire avancer un cheval.

3 Faire atchoum.
4 Symbole chimique du néon

– Métal blanc-gris.
5 Action de mettre de l’ordre

– Substance sécrétée par les
abeilles ouvrières.

6 Pas flou.
7 Moments très courts.
8 On peut s’y baigner

– Poisson à corps aplati.
9 Éclat de voix.
10Étincelant.
11 Ouvre les fenêtres pour

faire de l’air – Elle définit les
droits et devoirs de chacun.

12Des cheveux entrelacés.

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1
2
3
4
5
6
7
8
9
10
11
12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12
1
2
3
4
5
6
7
8
9
10
11
12

HORIZONTALEMENT
1. Mille-pattes venimeux.

2. Jeu d’argent – Rames.
3. Qui marche péniblement

– Fausse note.
4. Fournit de la matière à bou-

chons.
5. À toi – Rivière d’Alsace

– Rivière du Congo.
6. Astate – Anesthésie.
7. Tout le monde y vit – Colère.
8. Juristes qui commentent

des décisions de justice.
9. Héroïne grecque – L’aîné de

Noé – Grand perroquet.
10. Excroissances charnues

– Eminence isolée.
11. Ébranlée – Agissent.
12. Maintenir fermement

– Passe au tamis.

VERTICALEMENT
1. Elles regardent.
2. Fermé – Grand arbre.
3. Bordures – Grincheux.
4. Fauve – Appréhender.
5. Chagriner.
6. Mets espagnol

– Développement.
7. Électronvolt – Minéral argi-

leux.

8. Station touristique française
– Se hisses.

9. Camées – Du verbe aller.
10. Frappées violemment

– Palpés.
11. École française – Belles-de-

jour.
12. Divisée – Équilibre de la per-

sonnalité.
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Ces deux dessins sont en apparence identiques.  
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

SOLUTION
1 Oreille gauche du policier non indiquée. 2 La selle de la moto 
est plus longue. 3 Support du garde-boue avant de la moto non 
indiqué. 4 La patte avant gauche du chien. 5 Les branches 
de la fourche. 6 Plaque arrière de la voiture de gauche plus lon-
gue. 7 Le joint de portière de la voiture du milieu. 8 La dossier 
avant de la voiture du milieu est moins large.
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Horoscope
Bélier (21 mars au 19 avril)

Taureau (20 avril au 20 mai)

Gémeaux (21 mai au 21 juin) Vierge (23 août au 22 septembre) Sagittaire (22 novembre au 21 décembre) Poissons (19 février au 20 mars)

Lion (23 juillet au 22 août) Scorpion (23 octobre au 21 novembre) Verseau (20 janvier au 18 février)

Cancer (22 juin au 22 juillet) Balance (23 septembre au 23 octobre) Capricorne (22 décembre au 19 janvier)

Déjà omniprésent, le cycle de la Lune en 
Scorpion, en face du Taureau, risque de vous 

impatienter. Évitez de prononcer des paroles blessantes par 
le biais d’interjections impulsives. Si un comportement vous 
agace, n’attendez pas d’être à bout de patience pour le laisser 
savoir. Un entretien calme et franc connaîtra de meilleurs 
résultats que n’importe quel accès de colère. 

Même si elle n’est pas de passage dans votre 
Signe, la Lune en Scorpion risque d’amplifier 

les sentiments et les situations. Les débats entre tendances 
diamétralement opposées pourraient ainsi s’enflammer, mais 
en bout de ligne, conduire à un match nul. Dans ce climat 
plutôt complexe, il pourrait vous être plus difficile de choisir 
quel camp appuyer... 

Maintenant que la Lune arrive pour deux jours 
en Scorpion, il est recommandé d’éviter les 

cachotteries. Les choses que vous gardez secrètes ou que 
vous refusez d’avouer pourraient faire surface malgré vous, 
au moment le plus inopportun. Vous avez donc intérêt à 
montrer franchement votre jeu. Les autres vous apprécieront 
d’autant plus pour votre honnêteté. 

Étant donné que la Lune en Scorpion est au carré 
du Lion, préparez-vous à vivre une ou deux 

journées plus... complexes. Tandis que certains afficheront 
un comportement plus émotif, les discussions sérieuses 
pourraient se transformer en prises de têtes. Dans ce 
climat particulier, une certaine sagesse sera de mise, et un 
comportement exemplaire serait le plus approprié... 

L’influence du cycle de la Lune en Scorpion 
annonce une ou deux journées sans doute plus 

mouvementées. Que ce soit en vous charmant ou en vous 
agaçant, le comportement des gens qui vous entoureront 
risque de vous étonner. C’est toutefois le temps d’évaluer 
vos options. Mais vous effectuerez sûrement un choix plus 
judicieux si vous patientez encore un peu... 

Le bonheur dépend presque toujours de soi. Votre 
bonne disposition à l’endroit des circonstances 

aura incontestablement d’heureuses répercussions sur votre 
bien-être. Il ne servirait à rien de déployer des efforts pour 
contrer une occurrence inévitable. Acceptez l’état actuel des 
choses et sachez profiter des bonnes grâces que Jupiter en 
Balance peut vous offrir. 

Avec le cycle de la Lune de passage en 
Scorpion, il serait dommage que certains de 

vos commentaires tombent dans l’oreille de la mauvaise 
personne. Voici donc une mi-février lors de laquelle 
la discrétion et la présence d’esprit seront à l’honneur. 
Toutefois il ne faudrait pas verser dans la méfiance excessive 
et dans l’autocensure systématique. Usez de discernement... 

La Lune en Scorpion pourrait exercer une 
influence particulière sur votre vie sociale et 

votre popularité. De ce fait, les sorties dans le monde seront 
plus ou moins indiquées. Vous aurez toutefois l’occasion 
de vous rapprocher d’une personne qui vous intrigue, mais 
aussi de tisser des liens avec des gens qui envisagent l’avenir 
de la même façon que vous. 

Le climat apporté par le cycle de la Lune en 
Scorpion pourrait vous offrir une ou deux 

journées plus mouvementées. L’attitude la plus décontractée 
sera plus bénéfique que le stress, notamment s’il s’agit 
d’occurrences qui se situent au delà de votre contrôle. Par 
ailleurs, la présence de Pluton en Capricorne pourrait offrir 
un plus grand changement au 2e décan... 

Celle ou celui qui demande votre avis a 
probablement déjà une idée assez précise de ce 

qu’on souhaite vous entendre dire. Alors tandis que la Lune 
se trouve en Scorpion, au carré du Verseau, vous devriez 
bien réfléchir avant de répondre à de telles requêtes, car 
certaines personnes risquent d’être plutôt susceptibles. Le 
tact vous aidera à maintenir l’harmonie dans vos relations. 

À l’approche de l’entrée du Soleil en Poissons - le 
samedi 18 prochain - vous aurez tendance à vous 

laisser séduire plus facilement. Avec la Lune en Scorpion, 
faites quand même appel à votre esprit rationnel. Ceci ne 
veut pas dire de fermer votre porte aux personnes que vous 
rencontrerez, mais qu’il vaudra mieux les connaître avant de 
vous projeter dans l’avenir.

Il est probable que la surprise du jour se trouve 
dans l’arrivée du cycle de la Lune en Scorpion, 

et non pas de la présence de Vénus, de Mars ou d’Uranus 
en Bélier... quoique des tendances diamétralement opposées 
feront surgir plus fortement leur antagonisme. Il demeure 
toutefois difficile de prévoir d’avance combien de temps 
dureront vos déplacements et vos obligations.
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8834 Offres d'emploi

Nous sommes à
la recherche d’un:

MÉCANICIEN
Le garage STATION DES PONTS

recherche un mécanicien.
Le candidat doit posséder

de l’expérience en
mécanique générale.

Emploi à temps plein, de jour.

Contactez le propriétaire
Laurent ou Raphaël au
819 373-4221
ou présentez-vous au

265, boul. Thibeau, Trois-Rivières

8859 Motos , VTT et
motoneiges

8859 Motos , VTT et
motoneiges

8859 Motos , VTT et
motoneiges

8859 Motos , VTT et
motoneiges

299$
COFFRE DE LUXE
Protège main poignée chauffante

COFFRE DE VTT AVANT

99,95$

Ailleurs vous payez trop cher,
chez JPL vous payez pas cher.

39$

On en vend des
mille et des mille

Mise de côté possible Certi�cats-cadeaux disponibles

80283 personnes
aiment cette annonce

39.95$

6,79$

124$

135$ + 69$

Bas

Milwaukee JPL

Coffre avant
2 bidons

Huile Injection
1 gallon
semi-synthétic

-100 c

Botte
Loup-
marinBottes

motocross

761, rue Saint-Laurent Est, Louiseville • 819 228-3124 • 1 800 363-8880

Coffre écono
259$ 189$

24$

139$

es

$

CHOKO EDCO FXR GKS

CASQUE MODULAIRE (DOT) 99,95$
CASQUE MOTO CROSS (DOT) 109$ - 69$
CAGOULE 5,89$
PNEUS MOTO, VTT, BATTERIEPRIX IMBATTABLES
TREUIL 2000 LB « SWITCH POIGNÉE » 159$
TREUIL 3500 LB « SWITCH POIGNÉE » 199,99$
PARE-CHOC VTT NEUF (pour bricoleur) 25$
PORTE-CANOT PROTECTEUR 499$
INTERCOM bluetooth 199,99$
POUCE CHAUFFANT 18,95$
POIGNÉE CHAUFFANTE 26,49$

MISES DE CÔTÉ! PETIT PRIX! PETIT ACOMPTE!389$

229$

XGEN DE TJD
4 saisons,
le meilleur ! Avec
chenille Camoplast

SPÉCIAL POUR UN TEMPS LIMITÉ
Kit complet avec braquet

VESTE
CHAUFFANTE

199,99$

Pneus de moto
45% d’escompte
Payez et emportez!

25-8x12 (99$)
25-10x12 (109$)

Oui papa, amen�-en de la compétition!
Lundi à mercredi :
9 h à 17 h 30

Jeudi à vendredi :
9 h à 21 h
Samedi :
9 h à 16 h

PRIX TROP BAS POUR ÊTRE AFFICHÉ

Regardez-moi tous ces prix
...

OUF! que c’est dur à battre.
..

Lisse au carbure 59$/Paire
+ Paire de lisse au carbure
bricoleur 25$

Leviers
49$

Woody’s correcteur
Lisse stabilisatrice
en U 76$/Ch (Slim Jim)

Les meilleures

Levie
Chariot
159$

Chenilles Camoplast
Prix Imbattables 6205 et 6004

3.79$

GRANDE VENTE DE L’ÉQUIPE JPL POUR UN TEMPS LIMITÉ

à 139$ et 149$
*modèle à titre
indicatif

LES PRIX SONT TELLEMENT BAS QUE NOS CLIENTS VIENNENT DE PARTOUT.
LE PLUS GROS VENDEUR DE CASQUES GMAX ET ZOAN AU QUÉBEC, C’EST JPL.

3999$ 2799$

99$

Habit à partir
de 99$
AUTRE CHOIX,
GROS RABAIS

ZOAN FLUX 4,1 DEVIL CASQUE MODULAIRE
VISIÈRE INTÉRIEURE TEINTÉE AMOVIBLE

** VENTEFINALE **

COULEURS DISPONIBLE
noir LUSTrÉ • noir MAT • roUGE • orAnGE • roSE • BLEU
• JAUnE • SiLVEr • VErT • BLAnC MÂT

AVEC VISIÈRE DOUBLE 139,95$ 249,95$
AVEC VISIÈRE CHAUFFANTE 199,95$ 320,95$

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Prenez avis que Jules MILETTE, en son vivant domicilié
au 280, rue Massicotte, Trois-Rivières, province de
Québec, G8T 5L9, Canada, est décédé le 15 août 2016,
à Trois-Rivières. Un inventaire de ses biens a été dressé
conformément à la loi et peut être consulté par les
intéressés, à l’étude Gagnon Turcotte Masson, notaire
inc. au 508, rue Barkoff, suite 102, Trois-Rivières, QC,
G8T 9T7, Canada.
Stéphanie Turcotte, notaire

petites annonces
TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363 | COURRIEL  VENDU@LENOUVELLISTE.QC.CA

IMMOBILIER
VENTE

8687 Terrains, terres et
fermes à vendre

PLUSIEURS TERRES
À BOIS RIVE-SUD 

819 377-6526 www.pierrepage.ca

TERRASSE DES CAPITALES
pour autoconstruction unifamiliale, prêts à
construire,  fond de sable, 819 609-7884

www.vagasinc.ca

IMMOBILIER
LOCATION

8737 Logements à louer
2½-3½-4½ -5½ Semi-meublé ou non, 
rénovés plancher de bois franc , juil.

819 378-9325

2½ 2½ À LOUERÀ LOUER
repeint à neuf, ch. écl. semi-meublé et propre.

819 996-6452, 819 374-2184

2½ , RÉNOVÉS, CENTRE-VILLE
chauffés,éclairés, semi-meublés, à partir de
340$/mois. 819 448-5288 ou 448-3804

3½, 4½, 5½, 2 MOIS GRATUITS, 
libre, rénové, (819) 228-1681/609-0441.

3½, 4½, 5½ 
Arrière Galeries du Cap, propre, paisible,
intercom, 819 692-3117, 819 691-7020.

3½- 4½ - 5½
Promotion exceptionnelle, insonorisés, chauf-
fés, éclairés, paisibles, excellents services,
concierge, sécuritaire, stationnements, près
des services et Uqtr. 819 696-7454

4 1/2 disp., imm., au 8-5290 rue Léon-
Méthot, TR,  Lave-vaiss. fourni et deux mois
gratuit. Contactez Jacques au 819 609-9980.

4 1/2, libre mars, 4680 Côte Rosemont, frais
peint, plancher bois, style condo, garage,
tranquille. 819-376-6595 cell: 819-266-3297.

4½  1ER mois $1
STAT int., ascenseur, pl béton, comtoir grantire,
intercom, très spacieux. 819 609-0425.

4½  1er MOIS À 1$
libre immédiatement, immeuble récent, très
spacieux, comptoir quartz, intercom, rang.,
stat., 819 609-0425.

4½ 3½ 1er mois à 1$
et 2e mois gratuit, libres maintenant, plancher
de béton, très grand, entrée lav./séc. et
lav/vaiss., intercom, stat., 819 609-0425

8737 Logements à louer
4½, 450$/mois

Libre, fraichement repeint, bois-franc,
céramique, eau chaude incluse, 2 balcons,
intercom, rangement et stat. 819 609-0425

4½, 5½, près Les Rivières,
ch./écl., clientèle 50 ans et plus, sécurisé,
intercom, refait à neuf, 1245 Des Cyprès;

3790 Jacques de Lavadi; 565$ à 625$/mois, 
819 448-2255.

4½  CHATEAU LAVIOLETTE
STAT int., ascenseur, chute déchets, clim.,
intercom, rangement. 819 609-0425.

4½ NEUF, Trois-Rivières ouest, 495$,
chauffé, éclairé, stationnement déneigé, 819-
372-4835. info@renaissancecia.com

5½, NEUFS, CLIMATISÉS 
Face à la polyvalente Chavigny (secteur
Trois-Rivières Ouest), remise, 819 697-2020

5½, rez-de-ch., Trois-Rivières, près centre-
ville, 500$, stat., porte-patio, balcon, 
819-372-4835. www.renaissancecia.com

5½, SECTEUR CAP près de L’autoroute 40,
508$, non ch., non écl., fév, 819-698-2586

ARRIÈRE GALERIES DU CAP
4½, non ch. ni écl., stat., 485$, 

819 375-3371.

BEAU 4½, duplex, s/sol, grandes fenêtres,
entrée privée pour 3 autos, accès cour,
corde à linge, près de tout, pas d’animaux,
500$ non ch./écl. (819) 697-8854 / 350-6881

BORD FLEUVE, NEUFS 
3½, 4½, 5½, à compter de 625$, garage,

foyer, ascenseur. 375-0032, 691-7045.

8738 Logements à louer
Centre-Mauricie

1 SEUL PAIEMENT, Mont-Carmel, 5 cham-
bres, 935$, capital + intérets + taxes munici-
pale + scolaire + assurance, financement
proprio, 819 370-7468

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout compris, intercom,
piscine,  sécuritaire, 819 539-3897.

JARDIN D’EDEN - PRIX RÉDUIT
beau, 4½, style condo, tranquille, stationne-
ment, 625$, libre 1er mars. 819-371-8544

SERVICES ET
EXPERTS

8777 Activités et loisirs

819 694-9531 FRANCINE
Santé, travail, amour

Cartomancienne, numérologue et voyante

8778 Vacances et voyages

CLUB VOYAGES
SUPER SOLEIL

7 avril : Michel Louvain et l’OSQ au
Grand Théâtre de Québec, 179$

5 places disponibles
8 au 9 mai : Fairmont Manoir Richelieu
20 au 21 mai : Festival Canadien des 

Tulipes à Ottawa
30 juin au 2 juillet : Escapade à Boston

1 au 7 juillet : Îles-de-la-Madeleine
23 juillet au 1er août : Les Maritimes

LA BROCHURE DE NOS 
VOYAGES-GROUPES

EST MAINTENANT 
DISPONIBLE  À NOS AGENCES
Galerie du Cap: (819 379-7661) 

4190, boul. Forges: (819 374-1050) 
Shawinigan: (819 539-6943)

Détenteur d’un permis du Québec
TPS & TVQ incluses

FICAV 0.1% non incluse

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique 

vos besoins le sont aussi.

698-7014 , M U R I E L L E
massothérapeute. Lundi au vendredi inclus.

9h à 18h.

(819) 373-3305 / (819) 995-2626
Un  bon massage.

Johanne

Découvrez les bienfaits 
d’un massage de détente dès 8 h am

819 698-8084

8786 Services financiers et
impôts

RECEVEZ votre remboursement d’im-
pôt fédéral immédiatement. Rapports
d’impôt provincial et fédéral à partir de 48$
(aide-social 28$), 819-378-8951

8787 Argent à prêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca 

1-866-482-0454

8791 Entretien et
travaux domestiques

Femme de ménage personne très discrète
Carole 819 944-1769

8798 Déneigement
DÉNEIGEMENT de toiture, 7 ans d’exp., 

819-221-3192

Estimation gratuite
Déneigement de toitures, résidentiel 

commercial et industriel, avec assurance 
responsabilité, 819 699-6786

8799 Déménagement,
transport et entreposage

À BAS PRIX
Déménagement J.-P. GÉLINAS : 692-7229

SERVICES
PERSONNELS

8819 Messages personnels

0 24 H - 819 269-3200 0
� Kim et ses amies vous recoivent �

et se déplacent.
Endroit propre et discret

100% � NOUVELLES JOLIES, SEXY �

� 24h, 819 386-8585 �

reçoivent, se déplacent, discrétion

� 266-2128   �

38 DD � ARIANE
dentelle et talons hauts, frisson et

discrétion. Dès 10h a.m. 7/7

EROTIKA
Massage (huile chaude)
Sherry (819) 266-5329

Haïtienne sensuelle pour vous
Départ samedi
418 999-5914

Josée
Satisfaction et discrétion assurée.

819 701-5817

SEXY,  FRISSONNEUSE
Se déplace, reçoit

dès 10h am : 819 701-6046

EMPLOIS

8834 Offres d'emploi
Cuisinier avec expérience rechercher. 35
heures semaines, horaire à discuter.apporter
vos cv. Stratos pizzeria rue Léandre-Tourigny,
secteur cap-de-la-madelaine

CUISINIER(E) à temps plein le soir et télé-
phoniste, temps partiel les fins de sem., avec
exp., 67 St-Louis, Francis  819 379-6767.

ÉBÉNISTE, 4 à 10 ans d’exp., pour assem-
blage d’armoires de cuisine et comptoirs com-
merciaux, temps plein, très bon salaire selon
compétence, Michel : 819 696-4455.

JOURNALIER(ÈRE), temps plein, ferme
porcine, (maternité), salaire compétitif, bon-
nes conditions, contacter Guy, 819-228-8016.

8834 Offres d'emploi

United Rentals, la plus grande compagnie de
location d'équipement dans le monde est à la
recherche de personnes désireuses de join-
dre une équipe dynamique et d’obtenir de
l’avancement dans leur carrière dans notre
succursale de Trois-Rivières.

MÉCANICIEN 
Responsable de faire l’entretien préventif et
les réparations de systèmes électriques, mé-
caniques, hydrauliques et diesel sur différen-
tes pièces d’équipement et outils de location
ou appartenant à nos clients tout en faisant
preuve d’un grand jugement et d’autonomie.
Vous serez aussi responsable des docu-
ments d’entretien et finalement, vous aurez
également à vous rendre chez nos clients à
l’occasion.
Nous offrons des salaires compétitifs ainsi
que des avantages sociaux tels qu’un régime
de retraite jumelé par la compagnie.
Envoyez votre curriculum vitae par courriel à
jgoudrea@ur.com  ou par télécopieur au
(888) 743-0313.

VÉHICULES

8851 Automobiles

CAMARO Z28, 1981, 65,000km, originale,
bourgogne, 350 automatique, 418 322-5823

8855 Véhicules lourds et
divers

MINI-EXCAVATRICE KUBOTA KX71, 2010,
avec pouce hydraulique et 

sortie pour marteau, exc. état. 819-692-0189

MARCHANDISES

8882 Meubles et
électroménagers

LAV./SÉC., 200$; 4 petits bureau chambre
avec miroir pour 40$; chaise salon, 25$; mo-
bilier cuisine blanc, 25$; petit meuble salon,
20$; 2 lampes 5$ chacune; 2 stores blancs
pour porte-patio,  25$ ch. 1 store blanc, 60’’,
20$. 819-840-7665. Le tout est négociable.

8883 Bois, appareils de
chauffage et climatiseurs

819 841-0069
ou 819 378-3640 (cell.) Bois de chauffage
sec à vendre.
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nécrologie
AVIS DE DÉCÈS

ALARIE , M. Yvon
71 ans, Maskinongé

ARSENAULT , M. Jean-René
82 ans, Sainte-Ursule

AUGER , Mme Alice d.
87 ans, Grand-Mère

AUGER BARIL, Mme Jeannette
81 ans, Trois-Rivières

BAILLY BORDELEAU, Mme Andrée
76 ans, Trois-Rivières

BEAUDRY , M. Claude
68 ans, Trois-Rivières

BÉDARD , Mme Lisette
74 ans, Trois-Rivères

BEDARD , Mme Simone
90 ans, Trois-Rivières

BRISSON , Mme Marie-Délima
92 ans, Deschaillons-Sur

CARL , M. Marcel
88 ans, Ste-Anne

CHAMPAGNE , M. Ernest
79 ans, Trois-Rivières

CHRÉTIEN HÉBERT, Mme Françoise
92 ans, Trois-Rivières

COSSETTE CHARETTE, Mme Thérèse
88 ans, Saint-Jean

COSSETTE DOUVILLE , Mme Suzanne
93 ans, Saint-Adelphe

COSSETTE DUBOIS, Mme Fernande
95 ans, Shawinigan

COURTEAU JUNEAU, Mme Madeleine
90 ans

CROISETIÈRE , M. Jacques
85 ans, Sherbrooke

DARGIS , M. Michel
69 ans, Trois-Rivières

DESAULNIERS , Mme Raymonde
76 ans, St-Justin

DESHAIES , M. Daniel
68 ans, Trois-Rivières

DÉSILETS PHANEUF, Mme Jeannine
87 ans, Trois-Rivières

GAGNON , M. Alain
55 ans, Shawinigan

GARCEAU GÉLINAS, Mme Thérèse
97 ans, Shawinigan

GARIÉPY DUBOIS, Mme Pierrette
84 ans, Trois-Rivières

HUBERT , Mme Lise
75 ans

KLEINHANS LUPFER, Mme Marie reine
84 ans, Trois-Rivières

LABARRE , M. Jean-Paul
89 ans, Saint-Wenceslas

LACERTE  , M. Richard
86 ans, Trois-Rivières

LAFOREST , M. Réjean
86 ans, Shawinigan

LAFRENIÈRE LEMAY , Mme Marie-Ange
92 ans, Shawinigan

LAMY , M. Jean-Paul
86 ans

LARIVIÈRE , M. Jacques
75 ans, Trois-Rivières

LAROSE LAGANIÈRE, Mme Gabrielle
94 ans, Ste-Anne

LEMELIN , M. France
66 ans, Trois-Rivières

MARCOTTE PELLERIN , Mme Jeanne
85 ans, Shawinigan

MARTIN , Mme Georgette
86 ans

PERRON BEAUREGARD, Mme Pauline
87 ans, Shawinigan

PROULX ,  Ludovic
19 ans, Trois-Rivières

RENÉ , Mme Carmen
86 ans, Drummondville

ST-LAURENT , M. Guy
69 ans, Saint-Tite

TRÉPANIER , M. Pierre a.
76 ans, Sainte-Thècle

TRUDEL , M. Viateur
73 ans, Sainte thècle
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MONUMENTS

BOUCHER
De père en fils
nous fabriquons
dans notre atelier
les monuments.

275, Dessureault
Trois-Rivières

(secteur Cap-de-la-Madeleine)

819 379-3366
LETTRAGEAU CIMETIÈREG G

lesmonumentsjeanboucher.ca

Au CIUSSS-MCQ de Trois-Rivières,
le 9 février 2017, est décédé à l’âge
de 71 ans et 6 mois M. Yvon Alarie,
époux de Lucille Thibodeau, demeu-
rant à Maskinongé.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Résidence funéraire St-Louis
92, St-Laurent 
Maskinongé

Heure d’accueil : samedi, jour de la
célébration, à partir de 13 h.

Une célébration de la Parole 
aura lieu à la résidence funéraire 

le samedi 18 février 2017 à 15 h 30.
L’inhumation aura lieu 

au cimetière de Maskinongé
à une date ultérieure.

Le défunt laisse dans le deuil son
épouse Lucille Thibodeau, ses enfants
Steve Alarie (Patrick Brodeur) et
Stéphane Alarie (Nancy Mercier),
son petit-fils Olivier Alarie, ses soeurs
et son frère : Hélène Alarie (Rock
Duchesneau), Jean-Claude Alarie
(Lise Gagnon), Louise Alarie (Yves
Morel) et Nicole Alarie (Réjean
Clément); ses beaux-frères et belles-
soeurs : Jean-Marie Thibodeau
(Denise Lefebvre), Dolorès Thibodeau
(feu Ubald Lessard), Gloria Thibo-
deau (Euclide Lessard), Marielle
Thibodeau, Gracia Thibodeau
(Gilles Pépin), Nicole Thibodeau
(Jean-Guy Lessard), Suzanne
Thibodeau (feu Normand Trudel),
Roger Thibodeau, France Thibodeau
(Louis Furlotte), Isabelle Thibodeau
(Paul Plante) et Lisette Julien; ainsi
que plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines, autres parents et ami(e)s.
La famille désire remercier sincère-
ment madame Isabelle Lafrenière,
infirmière-pivot, ainsi que Dre Sylvie
Chapdelaine du département d’onco-
logie  du CHRTR pour les bons soins
prodigués  et tout le support apporté.

Résidences funéraires St-Louis
Renseignements : 819 227-2372
Télécopieur : 819 228-3345
Courriel :
condoleances@maisonstlouis.ca
Site Internet : www.maisonstlouis.ca

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

ALARIE 

M. YVON 

1945 - 2017

À son domicile, le 7 février 2017
est décédé à l’âge de 82 ans M. Jean-
René Arsenault, époux de Mme
Huguette Foisy, fils de feu Eva
Gagnon et de feu Arthur Arsenault,
demeurant à Sainte-Ursule.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Résidence funéraire 
Irénée Gagnon & fils inc.

111, rue Saint-Louis
Sainte-Ursule

Heures d’accueil : vendredi de 19  h
à 21 h; samedi, jour des funérailles,
à partir de 9 h.

Les funérailles auront lieu
le samedi 18 février à 11 h

en l’église de Sainte-Ursule.
L’inhumation aura lieu 

au cimetière de Sainte-Ursule 
à une date ultérieure.

L’a précédé sa belle-soeur Lise Foisy
(feu Germain Arsenault).
Le défunt laisse dans le deuil,
outre son épouse, ses enfants : Alain
(Monique St-Antoine), Guylaine
(Richard St-Germain); ses petits-
enfants : Patricia (Étienne Gélinas),
Valérie (Denis Faucher), Marc-André
(Valérie Deschamps), Philippe
Lebrun; ses arrière-petits-enfants
adorés : Alexis et Olivia Gélinas;
ses frères : André-Paul (Fleurette
Trudel), Gilles (Lucille St-Yves); sa
soeur : Pierrette (feu Gérald Lessard);
ses beaux-frères et belles-soeurs :
Suzanne Foisy (Jeannot Pichette),
Paul Foisy (Konstant Gingras) et
Denis Foisy (Micheline Gagnon);
ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire remercier Suzanne
Foisy et Jeannot Pichette pour les
bons soins prodigués à son égard.
Des dons à la Fondation pulmonaire
du Québec seraient appréciés.
Renseignements : 819 228-2209
Télécopieur : 819 228-8631
Courriel : i-gagnon@cgocable.ca

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

ARSENAULT 

M. JEAN-RENÉ

Au CIUSSS MCQ - Hôpital du
Centre-de-la-Mauricie, le 13 février
2017, est décédée à l`âge de 87 ans et
11 mois, madame Alice D. Auger, fille
de feu de monsieur Alfred Auger et de
feu madame Eudoxia Lafrenière.
Native de Ste-Flore, elle demeurait à
Grand-Mère.
La direction des funérailles a été
confiée à la :

Coopérative funéraire 
de la Mauricie

1250, avenue de Grand-Mère
Shawinigan

(secteur Grand-Mère)
G9T 2J5

f ll ll

AUGER

MME ALICE D.

1929-2017

J
La famille accueillera parents et
ami(e)s pour recevoir les condoléan-
ces à l`église, samedi, jour des funé-
railles, à partir de 12h.

Les funérailles auront lieu 
le samedi 18 février 2017 à 13 h

en l`église Ste-Flore
3333, chemin de Ste-Flore

Shawinigan
(secteur Grand-Mère)

G9T 1A5
L`inhumation des cendres 

aura lieu au cimetière Ste-Flore 
à une date ultérieure.

Elle laisse dans le deuil sa nièce
Roberte Auger (feu Serge
Delisle) et les enfants de Roberte :
Nathalie Jean (Martin Hudon),
Martin Jean (et sa conjointe); de nom-
breux ami(e)s, particulièrement sa
voisine dévouée Madeleine Dorais;
ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines et parents.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au Dr David Beaulieu ainsi
qu`au personnel de l`unité des soins
palliatifs du CIUSSS MCQ - Hôpital
du Centre-de-la-Mauricie pour leur
humanité et les bons soins prodigués.
En sa mémoire, vous pouvez offrir
un don à la Fondation des maladies
du coeur et de l`AVC.
Renseignements : 819 538-8555
Télécopieur : 819 537-8829
Courriel : mauricie@coopfun.ca
Un registre à sa mémoire est disponi-
ble pour signature au :
www.cooperativefunerairemauricie.com

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec.

À Trois-Rivières, le 4 février 2017 est
décédée à l’âge de 81 ans et
9 mois, Mme Jeannette Baril épouse
de Réjean Auger demeurant à Trois-
Rivières (secteur Pointe-du-Lac) .
La famille accueillera parents et amis
à la :

résidence funéraire St-Louis
11 840, Notre-Dame Ouest

Trois-Rivières
(secteur Pointe-du-Lac).

Heure d’accueil : samedi jour des
funérailles à partir de 9 h 30.

Les funérailles auront lieu le
samedi 18 février à 11 h 

en l’église de la 
Visitation-de-la Sainte-Vierge 

de Trois- Rivières 
(secteur Pointe-du-Lac).
L’inhumation aura lieu
au cimetière St-Joseph

de Pointe-du-Lac
une date ultérieure.

La défunte laisse dans le deuil son
époux Réjean Auger; sa fille Danielle
Auger (Michel Beaudry); ses petits-
enfants : Yvannie Caron et Yan Auger-
Caron (et leur père Yves Caron); ses
arrière petits-enfants : Rosalee et J
érémy Fecteau; sa soeur Pierrette Ba-
il f è R ld B il b ll

AUGER

MME JEANNETTE

BARIL

1935 - 2017

y
ril; son frère Raynald Baril; ses belles-
soeurs et beaux-frères : Gisèle Auger
(feu Clément Huard), feu Pierrette
Auger (feu Armand Harvey), feu
Colette Auger (feu Lucien Jeanson),
feu Monique Auger (feu André
Potvin), Denise Auger (feu Francis
Racicot), Henri-Paul Auger
(Claudette Geoffrion), Michel Auger
(Georgette Falardeau), Yvon Auger
(Fernande Bolduc), Francine Auger
(feu Alain Bellerose), Suzanne Auger
(Denis Lafrance), feu Denis Auger,
ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines et amis.
Résidences funéraires St-Louis
Renseignements : 819 377-1991
Télécopieur : 819 228-3345
Courriel : condoleances@maisonstlouis.ca
Site internet : www.maisonstlouis.ca

Entreprise affiliée à la
Corporation des thanatologues

du Québec

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-
Rivières, le 6 février 2017, est décédée
à l’âge de 76 ans Mme Andrée Bailly,
épouse de M. Raymond Bordeleau,
demeurant à Trois-Rivières, secteur
Cap-de-la-Madeleine.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe funéraire 
J. D. Garneau 

274 rue St-Laurent 
Trois-Rivières 

(secteur Cap-de-la-Madeleine) 
G8T 6G7

Heures d’accueil : vendredi de 19 h à
21 h 30 et samedi, jour de la cérémo-
nie, à partir de 9 h.

Une cérémonie aura lieu 
le samedi 18 février 2017 à 11 h 

en la chapelle 
du complexe funéraire.

La déposition des cendres 
aura lieu au Columbarium 

J.D. Garneau.
Elle laisse dans le deuil, outre son
époux M. Raymond Bordeleau,
son fils : Christian Bordeleau (Mylène
Paquet); ses petits-enfants : Alexandre
et Laurence Bordeleau; sa belle-
soeur : Ghislaine Breton (feu Camille
Bailly); ses beaux-frères : Ghislain
Bordeleau (Huguette Normandin) et
Yvon Bordeleau (Danielle Landry);
ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousin(e)s, proches et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa
reconnaissance au personnel du 5-J
du CIUSSS MCQ-CHAUR pour les
bons soins prodigués.
Des dons à la Fondation québécoise
du cancer seraient appréciés.
Renseignements : 819 376-3731 
Télécopieur : 819 376-3715 
Courriel :
jdgarneau@arbormemorial.com
Site Internet : www.maisongarneau.ca

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

BAILLY 

MME ANDRÉE 

BORDELEAU 

1940 - 2017
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6082, boul. des Hêtres, Shawinigan
819 539-5050
sans frais 1 877 507-5051

MARJOLAINE TRUDEL 819 537-5903

HENRIETTE TREMBLAY 819 523-7492
RÉGION DE LA TUQUE

6002837-5749

2778773

Au CIUSSS MCQ - CHAUR de Trois-
Rivières, le 31 janvier 2017, est décédé
à l'âge de 68 ans, M. Claude Beaudry
époux de Mme Nicole Lussier,
demeurant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Maison Funéraire 
Richard & Philibert

1350 rue Ste-Marguerite 
à Trois-Rivières.

Heures d'accueil : samedi, jour de la
cérémonie, à partir de 13 h.

La liturgie de la Parole 
aura lieu le 

samedi 18 février 2017 à 15 h 
en la chapelle de la
Maison Funéraire.

Le défunt laisse dans le deuil, outre
son épouse, son frère Serge; sa fille
Brigitte (Dany Martel); ses deux
petits-enfants : Kevin Martel
(Myriam Kay) et Sabrina Martel ainsi
que plusieurs oncles, tantes, cousins,
cousines et ami(e)s. Il laisse égale-
ment dans le deuil sa petite compagne
Frimousse.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Fondation
québécoise du cancer.
Renseignements : 819 378-3838
Télécopieur : 819 375-8146
Courriel  :
condoleances@richardphilibert.ca
Site : www.richardphilibert.ca

BEAUDRY

M. CLAUDE

Au CIUSSS MCQ-Centre Cloutier-
du Rivage de Trois-Rivières, le 1er
février 2017, est décédée à l’âge de 74
ans, Mme Lisette Bédard, fille de feu
Napoléon Bédard et de feu Simone
Champagne, demeurant à Trois-
Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Heure d’accueil : samedi, jour des
funérailles, à partir de 12 h 30.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée

le samedi 18 février à 15 h 30
au Mémorial du centre funéraire.

Les cendres seront déposées
au Columbarium Rousseau.

L’a précédée sa soeur Micheline.
La défunte laisse dans le deuil son
fils Alain Dumont (Hélène Lachance);
ses petites-filles : Marie-Michèle
Dumont (Mathieu Hould) et Janick
Dumont; ses frères, ses soeurs, ses
beaux-frères et ses belles-soeurs :
René Bédard (Pierrette Simard), Réal
Bédard (Hélène Guy), Carmen
Bédard (Gaston Hubert), Huguette
Bédard (feu Gérard Ouellette), Diane
Béd d (f R é S O ) Hélè

BÉDARD

MME LISETTE

1943-2017

1 888 LE DEUIL

maisonmonbourquette.com

( )
Bédard (feu René St-Ours), Hélène
Bédard (Claude Fournier); les frères
et soeurs de Jacques Dumont; ainsi
que plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel de la Maison
des Ainés et à toute l’équipe du
Centre Cloutier-du Rivage de Trois-
Rivières pour les bons soins prodigués
et leur grande humanité.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Fondation
Maison Carpe Diem-Centre de res-
sources Alzheimer (1765, boul. Saint-
Louis, Trois-Rivières, QC G8Z 2N7).
Renseignements : 819 374-6225
Sans frais : 1 800 246-6225
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise affiliée à la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

Au CIUSS MCQ CHAUR, le 2 février
2017, est décéde à l’âge de 90 ans et 6
mois, Mme Simone Bédard, épouse de
feu Lionel Guillemette, demeurant à
Trois-Rivières, autrefois de LaTuque.
La famille accueillera parents et amis

à l’église de Pointe du Lac
le samedi 18 février 2017 

à partir de 13h15.
Les funérailles auront lieu

ce samedi 18 février 2017 à 14h
en l’église de la 

Visitation-de-la- Sainte-Vierge
de Trois-Rivières 

(secteur Pointe-du-Lac).
Précédée de son époux Lionel et de sa
fille Renée, la défunte laisse dans le
deuil ses enfants : Réjean Guillemette,
Hélène Guillemette, Jean-Pierre
Guillemette (feu Céline Béland),
Carole Guillemette (Jean Larouche);
ses petits-enfants : Charles, Michelle,
Pascal, Marie-Christine,Catherine,
Marie-Hélène, Roseline, Louis-Julien,
Gabrielle et Maxime; 7 arrière-petits-
enfants; ses frères: Marius Bédard
(feu Thérèse Arcand), feu Albany
Bédard (feu Marquise Pépin); son
demi-frère : feu Jean-Louis Hovington
(feu Noella Gariépy);sa demie-soeur :
feu Marie-Marthe Hovington; ses bel-
les-soeurs de la famille Guillemette
ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire remercier tout le
personnel de la résidence Albert
Guimond, ses préposées Diane et
Julie ainsi que tout le personnel de
l’unité des soins palliatifs de l’hopital
régional pour la qualité des soins
offerts.
Vos dons à la Société canadienne
du cancer seraient grandement
appréciés.
Direction des funérailles :

Résidences funéraires St-Louis
Renseignements : 819 377-1991
Télécopieur : 819 228-3345
Courriel :
condoleances@maisonstlouis.ca
Site Internet : www.maisonstlouis.ca

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

GUILLEMETTE

BÉDARD

SIMONE

1926-2017

BRISSON, MME MARIE-DÉLIMA 
1924 - 2017

À Trois-Rivières, le jeudi 9 février
2017, est décédée à l’âge de 92 ans
Mme Marie-Délima Brisson, épouse
de feu M. Omer Neault. Elle était
domiciliée à Deschaillons-sur-Saint-
Laurent.
Elle laisse dans le deuil ses filles :
Ghyslaine et Claudette (Pierre
Tousignant); son petits-fils adoré
Kevin Tousignant (Karianne Cleary);
ses arrière-petites-filles : Kellyssa et
Kassandra.
Elle laisse également dans le deuil
sa soeur Thérèse Brisson (Gérald
Beauchemin); ses beaux-frères,
belles-soeurs, neveux, nièces, cousins,
cousines, ainsi qu’autres parents et
amis.

La famille recevra 
les condoléances le samedi 

18 février 2017, jour des 
funérailles, à compter de 10 h,

directement à l’Église de 
Saint-Pierre-les-Becquets.

Les funérailles suivront à 11 h,
au même endroit.

La famille remercie sincèrement tout
le personnel de la résidence Marie-
Victorin à Deschaillons pour les bons
soins prodigués à Mme Brisson.
Vos marques de sympathie peuvent
se traduire par un don à la Société
Alzheimer. Les formulaires seront
disponibles sur place ou sur notre
site Internet.
Direction des funérailles:

Funérarium Serge Garneau inc.
410, rue Marie-Victorin 
St-Pierre-les-Becquets

Qc G0X 2Z0
819-263-2481, 855-552-9466

Au CIUSSS MCQ CHAUR (Pavillon
Ste-Marie de Trois-Rivières), le 9
février 2017, est décédé à l’âge de 88
ans, M. Marcel Carle, époux en
premières noces de feu Marguerite
Lévesque et en secondes noces de
Mme Micheline Pelletier, demeurant à
Ste-Anne-de-la-Pérade.

Selon ses volontés, il n’y aura pas
de cérémonie,

la disposition des cendres 
aura lieu à une date ultérieure.

M. Carle laisse dans le deuil, outre
son épouse Micheline Pelletier; son
fils Robert Carle (Nathalie Demers);
ses petits-enfants : Rémi, Frédérique
et Jessy; M. et Mme Magella Lépine et
leurs enfants (fils de sa première
épouse Marguerite Lévesque);
les enfants de son épouse Micheline :
Barbara Léger (André Laurin), Lynda
Léger (Michel Gervais) et Raymond
Léger (Mélina Giasson) et les petits-
enfants : Katherine et Gabrielle
Pellerin, Jean-Philippe et Benoit
Larose, Bobby et Félix Léger;
plusieurs arrière-petits-enfants.
Il laisse également sa soeur Lucille
Carle (feu Léo Fortin), son frère Yvon
Carle (Linda Daigle); ses beaux-frères
et belles-soeurs : Alice Caouette (feu
Guy Carle), Denise Tremblay (feu
M C l ) L ill M i (f R

CARLE

M. MARCEL

y ) y (
Marc Carle), Lucille Morin (feu Roger
Carle), Pierre Pelletier (Micheline
Robert), Louis-Philippe Pelletier
(Denise Dessureault), Camille
Pelletier, Louisette Lauzer et
Louisette Roy et plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire remercier son
médecin traitant Dr Pierre Boily, ainsi
que le personnel du CIUSSS MCQ
Pavillon Ste-Marie, pour leur accueil,
leur accompagnement et les bons
soins prodigués.
Toute marque de sympathie peut
se traduire par un don à la Société
canadienne du cancer.
Pour renseignements : 819 538-3388
Télécopieur : 819 538-0110
Courriel : salonpellerin@cgocable.ca
www.complexefunerairepellerin.com

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec.

À l’unité de soins palliatifs du CIUSSS
MCQ-CHAUR de Trois-Rivières,
le 21 janvier 2017, est décédé à
l’âge de 79 ans et 9 mois, M.
Ernest Champagne, époux de Mme
Cécile St-Pierre, demeurant à Trois-
Rivières.
Une messe sera célébrée à la chapelle
des Franciscains, 890 boul. St-
Maurice, Trois-Rivières, G9A 3P8, le
vendredi 17 février à 10 h 30.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Heure d’accueil : dimanche, jour des
funérailles, à partir de 11 h.

Une cérémonie Eckiste aura lieu
le dimanche 19 février à 14 h,

au Mémorial du centre funéraire.
Le défunt laisse dans le deuil, outre
son épouse Cécile St-Pierre; ses fils :
Bastien et Éric Champagne; sa
petite-fille Sybelle Patry-Champagne;
ses frères, ses soeurs, ses beaux-frères
et belles-soeurs des familles
Champagne, Savoie et St-Pierre; ainsi
que plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel du Centre
hospitalier régional pour les bons
soins.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à l’unité de soins
palliatifs de la Fondation régionale
pour la santé de Trois-Rivières
«RSTR» (731 rue Ste-Julie, Trois-
Rivières QC  G9A 1Y1).
Renseignements : 819 374-6225
Sans frais : 1 800 246-6225
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise affiliée à la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

CHAMPAGNE

M. ERNEST

1937-2017

Au CHSLD de St-Jean-sur-Richelieu,
le 27 janvier 2017, est décédée à l’âge
de 88 ans Mme Thérèse Charette,
épouse de feu M. Gilles Cossette,
demeurant à St-Jean-sur-Richelieu.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Heure d’accueil : dimanche, jour
des funérailles, à partir de 10 h 30.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée

le dimanche 19 février à 12 h 30
au Mémorial du centre funéraire.

L’inhumation aura lieu 
au cimetière St-Michel
à une date ultérieure.

Elle laisse dans le deuil sa fille Ginette
Cossette; ses petits-enfants Vanessa
et Julien Landry (Anne-Frédérique
Chouinard); sa soeur Jeanne D’Arc
Charette Boisvert; ses belles-soeurs
Pauline Cossette Villemure et Moni-
que Beauchesne Cossette; ainsi que
ses neveux et nièces, parents et amis.
Renseignements : 819 374-6225 
Ligne sans frais : 1 800 246-6225 
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise membre de la
Corporation des thanatologues

du Québec

COSSETTE 

MME THÉRÈSE 

CHARETTE 

1928 - 2017

Regroupement
des aidants naturels
de la Mauricie

79, rue Rocheleau, Trois-Rivières
secteur Cap-de-la-Madeleine G8T 5A4

«Tu as une personne en perte d'autonomie à la maison? Tu as besoin de
répit? Nous t'offrons un service de D’ACCOMPAGNEMENT-RÉPIT peu coûteux»

Tél.: 819 693-6072
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Au CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-
Rivières, le 13 février 2017, est
décédée à l’âge de 92 ans, Mme
Françoise Hébert épouse de feu
Armand Chrétien, demeurant à Trois-
Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s directement à l’église de
Deschaillons, samedi, jour des funé-
railles à partir de 10 h.

Un service religieux
aura lieu

le samedi 18 février à 11 h
en l’église de Deschaillons  
1040, rue Marie-Victorin,

Deschaillons, Qc
G0S 1G0

L’inhumation aura lieu 
au cimetière de Deschaillons

à une date ultérieure.
La défunte laisse dans le deuil ses
enfants : Diane (Réal Demers),
Maurice (Chantal Lessard); ses
petits-enfants : Chantal Chrétien,
Christian et Valérie Demers, Emilie
Chrétien (Jérémie Harel), Simon
Chrétien; ses arrière-petits-enfants :
Jérémie, Laurie, Nellie, Lili-Rose,
Colin, Arnaud, Lauriane et Antoine;
ses soeurs, son beau-frère et sa belle-
soeur : Rose-Ange Hébert (feu Justin
Auger), Florence Hébert (feu Michel
Paris), Madeleine Hébert (Clément
Hamel), Mirella Fontaine (feu Paul-
Henri Hébert); ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et
ami(e)s. L’ont précédée son fils
Normand et sa fille Denise, ses frères
et soeurs, beaux-frères et belles-
soeurs: Paul-Henri Hébert, Benoit
Hébert (Herméline Pépin), Jean-Bap-
tiste Hébert, Rosaire Hébert (Denise
Fortin), Georgette Hébert (Paul-Emile
Gagnon), Clothilde Hébert (René
Bernier).
Un merci spécial à tout le personnel
de la Résidence Chapleau pour les
bons soins prodigués.
La défunte a été confiée au :

Centre Funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Renseignements : 819 374-6225
Sans Frais 1 800 246-6225
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise affiliée à la 
Corporation des thanatologues

du Québec

CHRÉTIEN

MME FRANÇOISE

HÉBERT

1925 - 2017

Paisiblement entourée des siens au
CIUSS-MCQ Hôpital centre de la
Mauricie, de Shawinigan, le 13 février
2017 est décédée à l’âge de 95 ans et
10 mois Mme Fernande Dubois,
épouse de feu M. Paul Cossette, fille
de feu M. Napoléon Dubois et de feu
Mme Imelda Magny, demeurant à
Shawinigan, autrefois de St-Narcisse.
La famille accueillera parents et amis
à la :

Résidence funéraire 
André Trudel Béland 

181, rue Principale
St-Narcisse 

Qc G0X 2Y0
Heures d’accueil : le vendredi de 19 à
22 h, samedi, jour des funérailles, à

i d 13 h

COSSETTE

MME FERNANDE

DUBOIS 

1921 - 2017

j
partir de 13 h.

Les funérailles auront lieu le 
samedi 18 février 2017 à 15 h en

l’église de St-Narcisse.
L’inhumation suivra 

au cimetière paroissial.
À son départ, Mme Cossette laisse
dans le deuil ses fils : M. Michel
Cossette (Mme Sylvie Giguère), M.
Alain Cossette, M. Claude Cossette
(Mme Gaétanne Boucher), M. Guy-
Paul Cossette (Mme Diane Goulet);
ses petits-enfants : Claudine
(Stéphane Durand), Daniel (Anick
Fernandez), Mylène (Jeannot
Millette), Karine (Michaël Déry),
Jonathan et Jennifer; ses six arrière-
petits-enfants : Shawn, Vincent,
Jérémy, Malik, Malory et Nolan; ainsi
que les membres des familles Dubois
et Cossette dont plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et amis.
La famille désire témoigner sa
reconnaissance au personnel des soins
palliatifs du Centre hospitalier de la
Mauricie et de la Villa du
Rocher de Grand'Mère, pour tous les
bons soins prodigués.
Renseignements : 418 328-4142
Courriel : rfatb@hotmail.com
Télécopieur : 819 538-3074

Enteprise membre de la 
Corporation des thanatologues

du Québec

À l’Hôpital Centre de la Mauricie du
CIUSSS MCQ, le 12 février 2017 est
décédée à l’âge de 93 ans et 7 mois
Mme  Suzanne Douville épouse de
feu Marcel Cossette, demeurant à
Saint-Adelphe.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Salon Funéraire
St-Amand et Fils Ltée

470 rue Principale
Saint-Adelphe G0X 2G0

Heures d’accueil : samedi, jour des
funérailles, à partir de 11 h 

Les funérailles auront lieu
le samedi 18 février 2017

en l’église de Saint-Adelphe
à 14 h .

L’inhumation aura lieu au 
cimetière paroissial.

L’ont précédé son fils Pierre et son
frère Robert (feu Jacqueline Lafre-
nière). Mme Douville laisse dans le
deuil sa fille Micheline (Michel
Larose); ses petits-enfants : Judith
Larose (Vincent St-Germain),
Claudine Larose (Jonathan Belhu-
meur), Camille Cossette, Émile
Cossette; ses arrière petits-enfants :
Aurélie, Angélique et Madeline ; ses
frères et soeurs : Réjeanne Douville
(Anatole Denis); Anselme Douville
(Jeanne Mance Croisetière), Marie-
Reine Lefebvre (feu Yves Douville);
Ses beaux-frères et belles-soeurs :
Pauline Cossette (feu Raymond
Gauthier), Marie-Jeanne Cossette
(André Mongrain), Lucien Cossette
(Alice Gauthier), Bruno Cossette
(Simone Tessier), Bertrand Therrien
(feu Clémence Cossette); Rachel
Désaliers (feu Eugène Cossette), ainsi
que plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner toute sa
reconnaissance à ses voisin(e)s et à
toutes les précieuses personnes qui
se sont si bien occupées d’elle au cours
des dernières années.
Des dons à Leucan seraient appré-
ciés.
Renseignements : 418-289-2411
Télécopieur : 418-289-3963
Courriel : stamandetfils@globetrotter.net

Entreprise membre de la 
Corporation des Thanatologues 

du Québec

COSSETTE

MME SUZANNE

DOUVILLE

À Shawinigan, le 6 février 2017, est
décédée à l`âge de 90 ans d`une brève
maladie Madeleine Juneau, épouse de
feu Yvan Courteau.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Coopérative funéraire 
de la Mauricie

4620, boulevard Royal
Shawinigan

G9N 7X9
Heures d`accueil : dimanche, jour de
la liturgie à partir de 10 h.
Une liturgie de la Parole aura lieu
le dimanche 19 février 2017 à 12 h

à la chapelle de la Coopérative
L`inhumation suivra

le lundi 20 février, à 11 h 
au cimetière St-Michel 

de Shawinigan
4670, boulevard Shawinigan-Sud

Shawinigan
Elle laisse dans le deuil : ses filles :
Anne (Hervé Schick), Hélène (Marc
Trudel), Isabelle (Richard
Désormeau) et Marie-Claire (Pierre
Lamothe); ses deux petits-enfants :
Vincent Courteau et Juane Courteau-
Lamothe; ses frères et soeurs : André
(Jeannine Messe), Marthe, René
(Huguette Bolduc), Laurence (Roch
Ouellet) et Reine, ainsi que de
nombreux parents et ami(e)s.
La famille remercie chaleureusement
tout le personnel du département du
CIUSSS MCQ Hôpital Centre de la
Mauricie de même que celui de la
Résidence Castel des Cèdres pour les
soins prodigués à Mme Juneau.

COURTEAU

MME 

MADELEINE

JUNEAU

1926-2017 

“Regardez la vie que je commence
et non celle que je finis”.

Paisiblement, entouré de tout l’amour
des siens, le 6 février 2017 est décédé,
à l’âge de 85 ans, monsieur Jacques
Croisetière, époux de feu Cécile
Grenier, demeurant à Sherbrooke
(Bromptonville), autrefois de Shawini-
gan. Il était le fils de feu Éva Croise-
tière et de feu Edmond Croisetière.
La famille vous accueillera le samedi
18 février 2017, à compter de 11 h à
la :

Coopérative funéraire de l'Estrie,
Maison A. Bélisle 
de Bromptonville

72, rue du Curé-Larocque
Sherbrooke arr. Bromptonville

J1C 0T2
afin de recevoir les condoléances des
parents et amis.

Le service religieux sera célébré
en l'église Sainte-Praxède
35, rue du Curé-Larocque 

Sherbrooke arr. Bromptonville,
le samedi 18 février 2017 à 13 h 30.

L’inhumation aura lieu
au cimetière de la 

Coopérative funéraire de l'Estrie 
à une date ultérieure.

Monsieur Croisetière laisse dans le
deuil ses filles : Danielle et Johanne
(Sylvain Lapré), ses petites-filles :
Marie-Pier (Samuel) et Nancy
(Michael), ainsi que ses neveux, niè-
ces, autres parents et amis. Il était le
f è d f S Thé è C

CROISETIÈRE

M. JACQUES

1931 - 2017

p
frère de : feu Sr Thérèse, Commu-
nauté des Filles de Jésus, feu
Jean-Rock, feu Normand (Lucille
Auger), Marc (Rose-Hélène Descô-
teaux), Angèle (Réal Croisetière), feu
Madeleine (feu Louis Hervieux), feu
Agathe, feu André et de feu Yvon, et le
beau-frère de feu Simone Grenier (feu
Adrien Pruneau), feu Gérard Grenier
(feu Tina Rinaldi), feu Paul Grenier
(Léonne Grisé), Thérèse Grenier et
de Gertrude Grenier (Réal Auger).
La famille désire remercier le person-
nel de la résidence Le Monastère pour
les bons soins prodigués à leurs
parents, ainsi que l’équipe de la
Pharmacie Madeleine Fortier, Jérôme
Bélanger et ass. à Bromptonville, pour
leur grand dévouement.
En guise de sympathie, des dons à la
Société canadienne du cancer-Estrie
(3330, King Ouest #130, Sherbrooke,
Qc J1L 1C9) seraient appréciés.

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-
Rivières, le 12 février 2017, est
décédé à l’âge de 69 ans, M. Michel
Dargis, époux de Mme Marjolaine
Bouchard, fils de feu Auguste Dargis
et de feu Marguerite Olivier,
demeurant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre Funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Heure d’accueil: samedi, jour des
funérailles, à partir de 14 h.
Un moment de recueillement aura

lieu le samedi 18 février à 17 h
au centre funéraire.

L’inhumation aura lieu 
à une date ultérieure.

Le défunt laisse dans le deuil
sa complice de tous les jours, son
amie, son épouse adorée, sa belle et
douce Marjo; ses filles : Christine
Dargis (Éric Boivin), Véronique
Dargis (Dave Pellerin); les enfants de
son épouse Marjoleyne qu’il consi-
dérait comme les siens : Tommy
Poirier (Karine Landry), Jayson
Poirier (Sophie Hubert), Marie-Pier
M.Bouchard (Dany Raymond); ses
petits-enfants : Sharon, Isaac, Jacob,
Eve, William, Chloé, Nathan, Rosalie,
Jean-Christophe, Rachelle; son frère,
sa soeur, ses beaux-frères et belles-
soeurs: Alain Dargis (Martine
Leblanc), Carole Dargis (Jean-Guy
Tremblay), Jeanne Thibodeau (feu
Yves Dargis), Daniel Bouchard
(Michelle Chartrand), Huguette
Bouchard (Claude Sévigny), Alain
Bouchard (Christiane Bouchard),
Serge Bouchard (Darlène Vallée),
Carole Bouchard (François Lajoie),
Elaine Bouchard, Maryline Bouchard
(Christian Lemieux), Sylvie Bouchard
(Bernard Létourneau); ses amis très
chers : Guy Maillette (Pierrette
Gignac), Brigitte et Roland ainsi que
les membres de leur famille; plusieurs
oncles, tantes, neveux, nièces,
cousins, cousines et autres ami(e)s.
Renseignements : 819 374-6225
Sans frais : 1 800 246-6225
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise affiliée à la 
Corporation des thanatologues

du Québec

DARGIS

M. MICHEL

1947 -  2017 

Au CIUSSS-MCQ de Trois-Rivières,
le 10 février 2017,est décédée à l’âge
de 76 ans, Mme Raymonde Désaul-
niers, fille de feu Jean-Charles Désaul-
niers, demeurant à St-Justin,
originaire de Yamachiche.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Résidence funéraire St-Louis
160, De Carufel

Yamachiche
Heures d’accueil : vendredi 17 février
2017 de 19 h à 21 h ; samedi, 18
février 2017, jour des funérailles, à
partir de 9 h.

Les funérailles auront lieu le
samedi 18 février 2017 à 11 h

en l’église de Yamachiche.
L’inhumation aura lieu au 
cimetière de Yamachiche

La défunte laisse dans le deuil : ses
filles : Caroline Viviers (Germain
Gagnon) et Isabelle Viviers (Jean-
François Blais) ; ses petites-filles  :
Kathryne Leblanc, Camille Leblanc
(Tommy Beaudry), Charlotte Viviers-
Noël et Juliette Viviers-Noël ; son
arrière-petit-fils Noah ; son frère feu
André Désaulniers (Noëlla Gingras) ;
ses frères et soeurs adoptifs :
Marguerite Bellemare (Michel
Berthiaume), Auguste Bellemare
(Henriette Lesieur), Denis Bellemare
(Fernande Morin), Louis Bellemare
(Colette Milot) et Marie Bellemare
(Michel Trottier) ; son filleul Éric
Désaulniers, ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines
autres parents et ses ami(e)s de
l’Avenue Libre.
Vos dons à la Société canadienne du
cancer seraient grandement appré-
ciés. (www.cancer.ca)
La famille remercie sincèrement le
personnel des soins palliatifs du
CHRTR pour les bons soins
prodigués.
Renseignements : 819 296-3962
Télécopieur : 819  228-3345
Courriel : condoleances@maisonstlouis.ca
Site internet : www.maisonstlouis.ca

Entreprise affiliée à la
Corporation des thanatologues

du Québec

DÉSAULNIERS

MME 

RAYMONDE

1940-2017

1 888 2AUTO-REIN
1 888 228-8673

www.rein.ca/quebec

Vous contribuez à lutter contre
les maladies rénales et à
protéger l'environnement

Donnez votre
vieux

véhicule
à

Remorquage gratuit
Reçu pour fins
d’impôt émis
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Au CSSS de Trois-Rivières-Centre
hospitalier régional, le 10 février 2017,
est décédé à l’âge de 68 ans Monsieur
Daniel Deshaies, époux de Murielle
Lanneville, demeurant à Trois-
Rivières.
La famille accueillera parents et amis
au :

Funérarium L. G. Gaudet 
3900 boul. de Port Royal 

Bécancour 
(secteur Saint-Grégoire)

Heures d’accueil : vendredi de 19 h à
21 h et samedi, jour des funérailles,
à partir de 11 h.

Les funérailles 
auront lieu le samedi 

18 février 2017 à 13 h 30 
en l’église de 

Sainte-Angèle-de-Laval.
Les cendres seront déposées 

ultérieurement au Columbarium
L.G. Gaudet de Saint-Grégoire.

Il laisse dans le deuil son épouse
Murielle Lanneville, ses enfants
Martin (Cheryl Keathley) et David
(Marie-Claude Beaumier), ses petits-
enfants Julia et Élisabeth, sa soeur
Renée, son frère Pierre (Claudette
Robert), ses beaux-frères et belles-
soeurs : Thérèse Lanneville (Raymond
Doucet), feu Gisèle Lanneville
(feu Jacques Bergeron), feu Jacques
Lanneville (feu Jeannine St-Ours), feu
Claude Lanneville (Pauline Pratte),
feu Philippe Lanneville, Madeleine
Lanneville, feu Guy Lanneville
(Madeleine Cormier), Suzanne
Lanneville (Jean-Guy Leblanc), feu
Rock Lanneville (feu Thérèse Gagné),
Alain Lanneville (Micheline
Mayrand), Jocelyne Lanneville
(Jocelyn Lefebvre) et Renée
Lanneville (Pierre Hélie); ainsi que
plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et ami(e)s.
Renseignements : 819 297-2928
Télécopieur : 819 297-2727
Courriel : info@lgastongaudet.ca     
Site Internet : www.lgastongaudet.ca

DESHAIES 

M. DANIEL 

1948 - 2017

Au CIUSSS MCQ HCM de Shawini-
gan, le 9 février 2017, est décédé à
l’âge de 55 ans, M. Alain Gagnon, fils
de Mme  Jeannette Lavoie
(feu Florent Gagnon), demeurant à
Shawinigan. 

La famille accueillera 
parents et ami(e)s au:
Complexe Funéraire 

Pellerin, Lacoste & McGraw
599, Avenue de Grand-Mère

Shawinigan, Qc
(anciennement 599, 6e Avenue,

Grand-Mère)
Heures d’accueil :

Samedi, jour de la liturgie 
à partir de 9h30.

La liturgie aura lieu le 
samedi 18 février 2017 à 11h 

en la chapelle du 
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GAGNON 

M. ALAIN     

819 293-6416
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Complexe Funéraire Pellerin.

L’inhumation aura lieu au cime-
tière St-Tite à une date ultérieure.  

Il laisse dans le deuil : son fils Luc, sa
mère : Mme Jeannette Lavoie, ses frè-
res et sa soeur : Réjean (France
Cossette), Gaétan (Sonia Carle-
Stuart), Mario (Nathalie Caron) et
Chantal (Philippe Fazan). Ses neveux
et sa nièce : Patrick, Francis et Lilia.
Ainsi que plusieurs oncles, tantes,
cousins, cousines et nombreux
ami(e)s.  La famille désire remercier
le personnel du 4e étage du HCM de
Shawinigan. Toute marque de sympa-
thie peut se traduire par un don à la
Société du Cancer.  
Pour renseignement (819) 538-3388
Télécopieur : (819) 538-0110
Courriel : salonpellerin@cgocable.ca
www.complexefunerairepellerin.com 
Entreprise membre de la Corpora-
tion des thanatologues du Québec.

Au CIUSSS MCQ-Centre
d’hébergement St-Maurice, le 10
février 2017, est décédée à l’âge de 97
ans, madame Thérèse Garceau,
épouse de feu monsieur Félix Gélinas
et fille de feu monsieur Médéric
Garceau et feu madame Clarisse
Lesieur. Elle demeurait à Shawinigan.
Madame Garceau a été confiée à la :

Coopérative funéraire 
de la Mauricie

2280, 105e Avenue
Shawinigan 

(secteur Shawinigan-Sud)
G9P 1P1

L’inhumation des cendres aura lieu
à une date ultérieure.

L’ont précédée: son époux Félix
Gélinas, son fils Pierre, ses frères:
Maurice et Henri-Georges ainsi que
sa soeur Laurette.
Elle laisse dans le deuil sa soeur
Claire; sa belle-soeur Marie Dupont;
ses petits-enfants: Danny (Andrée-
Ève Bélanger) et Nancy (Pierre
Veilleux) ainsi que leur mère Ginette
Grenier; ses arrière-petits-enfants:
Ludovic et Nathan.
Un merci spécial au personnel du
CIUSSS MCQ-Centre d’hébergement
St-Maurice pour les excellents soins
prodigués.
Renseignements : (819) 537-8828 
Télécopieur : (819) 537-8829
Courriel : mauricie@coopfun.ca 
Un registre à sa mémoire est
disponible pour signature au :
www.cooperativefunerairemauricie.com

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec.

GÉLINAS

MME THÉRÈSE

GARCEAU

1919 - 2017

Au CIUSSS MCQ Centre Roland-
Leclerc, le 9 février 2017, est décédée
à l'âge de 84 ans, Mme Pierrette
Gariépy, épouse de feu M. Marcel
Dubois, demeurant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Maison funéraire 
Richard & Philibert

1350, rue Ste-Marguerite 
à Trois-Rivières.

Heures d'accueil : samedi, jour de la
cérémonie, à partir de 11 h.
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GARIÉPY

MME PIERRETTE

DUBOIS
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La liturgie de la Parole aura lieu 
le samedi 18 février 2017 à 14 h 

en la chapelle 
de la maison funéraire.

Les cendres seront déposées 
au columbarium 

Richard & Philibert 
de Trois-Rivières.

L'a précédée, son fils Serge Chartier.
La défunte laisse dans le deuil : ses
enfants : Linda Chartier (André Le-
mire), Eric Dubois (Annie Plourde);
ses petits-enfants : Pier-Luc Labarre,
Claudia Labarre (Maxime Black); ses
arrière-petits-fils : Elliott et Noah
Black, ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel de l'unité des
Érables du Centre d'hébergement
Roland-Leclerc pour les bons soins
prodigués.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Société Cana-
dienne du Cancer.
Renseignement : 819 378-3838
Télécopieur : 819 375-8146
Courriel :
condoleances@richardphilibert.ca
Site : www.richardphilibert.ca

Au CIUSSS MCQ - CHAUR, le 11
février 2017, est décédée à l’âge de
75 ans Mme Lise Hubert, épouse
de M. Bruno Lemire, fille de feu
M. Jean-Baptiste Hubert et de feu
Mme Pauline Drouin.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Maison funéraire 
Richard & Philibert 

1350, rue Ste-Marguerite 
Trois-Rivières

Heures d’accueil : samedi, jour des
funérailles, dès 9 h.

Les funérailles auront lieu 
le samedi 18 février 2017 à 14 h 

en l’église Notre-Dame-
des-Sept-Allégresse.
L’inhumation suivra 

au cimetière St-Louis.
La défunte laisse dans le deuil, outre
son époux, ses enfants : Linda (André
Binet), Chantal (Sylvain Lefebvre),
André et Stéphane; ses petits-enfants :
Roxane (Francis), Johanie (Alex),
Annabel (Jean-Daniel), Angie et
Océanne; ses frères et sa soeur : André
(Gaëtanne Teasdale), Nicole (Yvon
Olivier), Michel et Guy; ainsi que
plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et ami(e)s.
Un remerciement spécial au
personnel du CHRTR et CLSC
de Trois-Rivières pour les très bons
soins prodigués à Lise.
Un don à l’association pulmonaire
Québec serait grandement apprécié.

HUBERT 

MME LISE

À Nicolet le 8 février 2017, est décédé
à l'âge de 89 ans M. Jean-Paul
Labarre, fils de feu Donat Labarre et
de feu Cécile Parenteau, demeurant à
Saint-Wenceslas, autrefois de Trois-
Rivières.
La direction et la crémation ont été
confiées au :

Centre Funéraire 
A. Lauzière/Yves Houle

1010, rue Principale
Saint-Wenceslas

M. Labarre laisse dans le deuil ses
frères et soeurs : Thérèse Labarre, feu
Simone Labarre, François Labarre
(Suzanne), Jeannette Labarre
(Normand), feu Bernadette Labarre,
Claude Labarre (Thérèse), Gisèle
Labarre, Suzanne Rheault, 2 amis
proches : Linda et Paul, ses neveux,
nièces et de nombreux autres parents
et amis.
Direction funéraire :

Centre Funéraire 
A. Lauzière/Yves Houle

Tél. : 819-478-0222 / 1-800-561-2881
Télécopieur : 819-477-4289
www.yveshoule.com

LABARRE

M. JEAN-PAUL

1929-2017

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-
Rivières, le 10 février 2017, est
décédé à l’âge de 86 ans, M. Richard
Lacerte, fils de feu Armand Lacerte et
de feu Cécile Guilbert, demeurant à
Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre Funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Heure d’accueil : samedi, jour des
funérailles, à partir de 9 h.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée

le  samedi 18 février à 11 h
au Mémorial du centre funéraire.

L’inhumation aura lieu
au cimetière St-Louis.

Le défunt laisse dans le deuil ses
soeurs, son frère, son beau-frère et
ses belles-soeurs : Hortense Lacerte,
Gisèle Lacerte (Roger Chiasson),
Claude Lacerte (Micheline Boisvert),
Ghislaine Paquin (feu Pierre Lacerte);
ses neveux et nièces : Sylvie Véron-
neau, Denis et Martine Chiasson,
Martin Lacerte (Claudia Jones),
Jean-François Lacerte (Karine
Bédard), Marie-Josée Michaud (Carl
Paquin), Stéphane Michaud (Marie-
Andrée Morissette), Caroline Lacerte
(Sébastien Cyr), ainsi que ses
cousins, cousines et ami(e)s, en parti-
culier Mme Lise Lafontaine. L’ont
précédé, ses soeurs et son frère :
Denise (Eugène Véronneau), Pierre,
Aline (Jean-Pierre Michaud).
Renseignements : 819 374-6225
Sans frais : 1 800 246-6225
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise affiliée à la
Corporation des thanatologues 

du Québec

LACERTE

M. RICHARD

1930 - 2017

C’est grand la mort, c’est plein de
vie dedans. (Félix Leclerc)

À la Résidence Laflèche du CIUSSS
MCQ de Shawinigan, le 6 février
2017, est décédé à l’âge de 86 ans,
M. Réjean Laforest époux de Mme
Pierrette Côté, fils de feu Willie Lafo-
rest et de feu Bibiane Doucet, demeu-
rant à Shawinigan.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Salon Oscar St-Ours
2203, Av. Champlain

Shawinigan
G9N 2L5

Heures d’accueil : vendredi de 13 h à
17 h et de 19 h à 21 h, samedi, jour
des funérailles, à partir de 9 h.

Les funérailles auront lieu 
le samedi 18 février 2017 à 11 h en

l’église de Notre-Dame-de-la 
Présentation de Shawinigan.

L’inhumation aura lieu au 
cimetière de de Notre-Dame-de-la
Présentation de Shawinigan à une

date ultérieure.
L’ont précédé, sa fille Guylaine, ses
soeurs et frères : Jacqueline, Bernard,
Monique, Denis, Yolande, Martial,
André-Marie et René.
Le défunt laisse dans le deuil, outre
son épouse Pierrette Côté; ses
enfants : Mario Émile (Janice
Harvey), Martine (Yvan Noël) et Julie
(Martin Breton); ses petits-enfants :
Angela, Laurence (Nicolas), Béatrice
(Ugo), Félix, Camille (René) et
Charles (Kariann); son frère Simon
(Rolande Charette); sa soeur Pierrette
(Roger Drolet); ses belles-soeurs; son
beau-frère, ses neveux, nièces,
cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel de l’unité 2
de la Résidence Laflèche du CIUSSS
MCQ de Shawinigan pour leur belle
et grande humanité.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don au comité de pro-
tection des Oeuvres d’Ozias Leduc
ou par un don à la Fondation de la
SSS de l’Énergie «Don dédié à la Rési-
dence Laflèche du CIUSSS MCQ de
Shawinigan » lequel serait apprécié
par la famille.

Salon Oscar St-Ours 
2203 Av. Champlain

Shawinigan 
Téléphone : 819 536-3717
Télécopieur : 819 536-4259
Courriel : salonoscarst-ours@bellnet.ca
Internet : www.oscarstours.ca

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

LAFOREST

M. RÉJEAN
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À la Résidence Laflèche du CIUSSS
MCQ de Shawinigan, le 11 février
2017, est décédée à l’âge de 92 ans
Mme Marie-Ange Lemay, épouse de
feu Benoit Lafrenière, demeurant à
Shawinigan.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Salon Oscar St-Ours 
2203, av. Champlain 

Shawinigan 
G9N 2L5

Heure d’accueil : samedi, jour des
funérailles à partir de 12 h.

Les funérailles 
auront lieu le samedi 

18 février 2017 à 14 h 30 
en l’église Saint-Marc 

paroisse Ste-Marguerite 
d’Youville de Shawinigan.
L’inhumation des cendres 

aura lieu au cimetière 
Saint-Michel de Shawinigan 

à une date ultérieure.
La défunte laisse dans le deuil son
fils Gérard Lafrenière (Lise Philibert);
sa fille Denise Lafrenière (feu Pierre
Therrien); ses petits-fils : Éric Lafre-
nière (Magnory Torrez) et Hubert
Therrien (Lydie Brier); ses arrière-
petits-enfants : Rafaella et Léonard;
elle était la soeur de Thérèse, feu
Angelo, feu Rose et feu Fernando; ses
belles-soeurs et beaux-frères : Nicole
Lafrenière, feu Monique Lafrenière
(feu Charles-Auguste Ayotte) et feu
Réal Lafrenière (feu Anita Courteau);
ainsi que plusieurs neveux, nièces et
ami(e)s.
La famille désire témoigner sa
reconnaissance à tout le personnel de
l’unité S de la Résidence Laflèche du
CIUSSS MCQ de Shawinigan, pour
leur très grande humanité, leur
dévouement, leur présence affec-
tueuse et leur soin professionnel.

Salon Oscar St-Ours 
2203, av. Champlain 

Shawinigan 
Téléphone : 819 536-3717
Télécopieur : 819 536-4259
Courriel :
salonoscarst-ours@bellnet.ca
Site Internet: www.oscarstours.ca

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

LAFRENIÈRE 

LEMAY 

MME 

MARIE-ANGE

À Trois-Rivières, le 12 février 2017, est
décédé à l’âge de 86 ans M. Jean-Paul
Lamy CA-FCA, époux de feu Marielle
Gélinas.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Heure(s) d’accueil : dimanche, jour
des funérailles, à partir de 11 h.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée

le dimanche 19 février à 15 h 30
au Mémorial du centre funéraire.
L’inhumation aura lieu en privé

au cimetière St-Michel.
Il laisse dans le deuil ses enfants :
Louise de Trois-Rivières, Jean
(Christine Bisson) de Saint-Augus-
i d D A d é (Li d

LAMY 

M. JEAN-PAUL 

1930 - 2017

( ) g
tin-de-Desmaures, André (Linda
Frenette) de Burlington, Ontario; ses
petits-enfants qu’il aimait tant :
Pierre-Benjamin Lefebvre, Olivier,
François et Louis-Xavier Lamy,
Charles-Philippe et Gabrielle Lamy;
sa soeur : Monique Lamy; sa belle-
soeur, Pauline Gélinas (feu Louis
Dansereau); ses neveux, nièces des
familles Dansereau et Provencher et
ses amis.
Un merci tout spécial à son équipe
d’aidantes dévouées depuis plus de
quatre ans, ainsi qu’à Martin et Benoit
du CIUSSS MCQ-Cooke, pour votre
professionnalisme et humanisme.
En plus d’avoir oeuvré durant de nom-
breuses années au sein de Samson
Bélair (Deloitte), il s’est également
impliqué tout au long de sa carrière
auprès de nombreux organismes com-
munautaires ainsi qu’au développe-
ment économique de Trois-Rivières.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Fondation
Les Amis du Séminaire St-Joseph
(858 rue Laviolette, Trois-Rivières
QC, G9A 5S3).
Renseignements : 819 374-6225 
Ligne sans frais : 1 800 246-6225 
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-
Rivières, le 6 février 2017, est décédé
à l’âge de 75 ans, M. Jacques
Larivière, fils de feu Noël Larivière
et de feu Elisabeth Amyotte, époux
de Mme Marielle Goyette, demeurant
à Trois-Rivières  secteur Ste-Marthe
du Cap.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :
Complexe Funéraire J. D. Garneau,
274 rue St-Laurent, Trois-Rivières

(secteur Cap-de-la-Madeleine)
G8T 6G7.

Heures d’accueil dimanche jour de la
cérémonie à partir de 11 h.

Une cérémonie d’adieu aura lieu 
le dimanche 19 février 2017 

en la Chapelle du 
Complexe funéraire à 13 h.

L’a précédé outre ses parents, son frère
Richard. Il laisse dans le deuil outre
son épouse, ses enfants : Daniel
(Michelle Kelsey) et Sylvie (Jonathan
E. Frias Guillen); ses petits-enfants :
Daniel jr., Keri, Simon, Emy, Francis et
Ariane; son arrière-petit-fils Karter; sa
belle-soeur et ses beaux-frères :
Réjeanne Goyette (feu Guy Vincent),
André Goyette et Jean Goyette (feu
Ginette Simoneau) ainsi que  ses
neveux, nièces, cousin(e)s et ami(e)s
spécialement ses ami(e)s militaires.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel des soins
intensifs du CIUSSS MCQ-CHAUR
de Trois-Rivières.
Des dons à  la Fondation des maladies
du Coeur et de l’AVC seraient
appréciés.
Pour renseignements : 819 376-3731
Condoléances par télécopieur :
819 376-3715 ou courriel :
jdgarneau@arbormemorial.com
Site Internet : www.maisongarneau.ca

Entreprise membre de la
Corporation des thanatologues 

du Québec.

LARIVIÈRE

M. JACQUES

1941-2017

Au CIUSSS MCQ - Centre Cloutier
du Rivage, le 4 février 2017, est
décédée, à l’âge de 94 ans madame
Gabrielle Laganière épouse de feu
Jean-Paul Larose, fille de feu
Maurice Laganière et de feu Olive
Blais, originaire de Ste-Anne-de-la-
Pérade.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Maison Roland Hivon
225 Principale

Ste-Anne-de-la-Pérade
G0X 2J0

Heures d'accueil : samedi, jour des
funérailles à partir de 11 h.

Les funérailles auront lieu 
le samedi 18 février 2017 à 15 h, en
l'église de Ste-Anne-de-la-Pérade.

L'inhumation aura lieu au 
cimetière paroissial.

L'ont précédé sa soeur, ses frères,
ses beaux-frères et belles-soeurs :
Florence (Benoit St-Arnaud), Jacques,
Jean-Charles (Thérèse Bouchard),
Wilfrid, Juliette Larose CND, Rita
Larose, Jean-Paul Rompré, Laurende
Dusablon et Denise Jacob.
Mme Laganière laisse dans le deuil ses
enfants : Louise (Guy Lapointe),
Hélène (Robert Buist), Raymond et
Michèle (François Houle); ses petits-
enfants : Martin Chabot (Marie-
Hélène Laplante), Hugues Lapointe
(Geneviève Vigneault), Catherine
Lapointe (Kevin Wilson), Julien et
Émilie Hauss; ses arrière-petits-
enfants : Charlotte et Juliette
Lapointe, Nathan et Gabrielle Wilson,
Émile et Laurence Chabot; ses
belles-soeurs : Jacqueline Lachance
Laganière, Lilianne Lehouillier
Laganière, Thérèse Larose Rompré;
ses beaux-frères : Guy et Jacques
Larose; ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire remercier le person-
nel du 5e étage du Centre Cloutier du
Rivage pour les bons soins prodigués.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la
Fondation régionale pour la
santé de Trois-Rivières (RSTR),
www.fondationrstr.com (formulaires
disponibles au salon).
Renseignements,
Groupe Garneau Thanatologue :
418-325-2462
Site: www.groupegarneau.com

Entreprise membre de la 
Corporation des Thanatologues 

du Québec

LAROSE

MME GABRIELLE

LAGANIÈRE

1922-2017

- Tablée populaire de 11 h 30 à 13 h

- Comptoir de vente meubles et articles divers du lundi 
au jeudi de 9 h 30 à 17 h , vendredi de 9 h 30 à 16 h 
samedi de 9 h 30 à 16 h 30

- Friperie Artisans de la Paix du lundi au jeudi de 9 h 30 
à 17 h , vendredi de 9 h 30 à 16 h samedi de 9 h 30 
à 16 h 30

- Friperie sportive Accès Sport au 676 rue Champ�our du 
lundi au jeudi de 9 h 30 à 17 h , vendredi de 9 h 30 à 
16 h samedi de 9 h 30 à 16 h 30

- Friperie Nouveau Départ au 676 rue Champ�our du 
lundi au jeudi de 9 h 30 à 17 h , vendredi de 9 h 30 à 
16 h samedi de 9 h 30 à 16 h 30

- Distribution alimentaire les jeudis , appelez pour inscrip-
tion au 819-371-3366.

Les Artisans bénévoles de la Paix en Mauricie
700 rue Sainte-Cécile,

Trois-Rivières, Qc, G9A 1L2

819-371-3366
www.artisansdelapaix.org

À la maison Albatros de Trois-
Rivières, le 10 février 2017, est
décédé à l’âge de 66 ans, M. France
Lemelin, fils de feu Fernande Pinard-
Lemelin et de feu Wilfrid Lemelin.
Il laisse dans le deuil de nombreux
parents et amis.

Une messe sera célébrée à la 
petite chapelle du Sanctuaire 

Notre-Dame-du-Cap,
le samedi 18 février 2017 à 16 h,

afin de lui rendre 
un dernier hommage.

Une cérémonie d’adieu se tiendra à
une date ultérieure dans 
les jardins du sanctuaire.

Les proches désirent remercier le per-
sonnel et les bénévoles de la maison
Albatros pour leur magnifique tra-
vail. Des dons à cet organisme se-
raient grandement appréciés.
Selon ses dernières volontés, M.
Lemelin a fait don de son corps à la
science.

LEMELIN

M. FRANCE

1950-2017

Au CIUSSS MCQ-CHAUR de
Trois-Rivières, le 5 février 2017,
est décédée à l’âge de 84 ans Mme
Marie Reine Lupfer, épouse de feu
M. Roger Kleinhans, demeurant à
Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Heure d’accueil : samedi, jour des
funérailles, à partir de 11 h.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée

le samedi 18 février à 14 h
au Mémorial du centre funéraire.

L’inhumation aura lieu 
au cimetière St-Michel.

La défunte laisse dans le deuil
ses filles : Christine Kleinhans
(Serge Beaudoin) et Cathy Kleinhans
(Mario Hélie); ses petits-enfants :
Patricia Kleinhans Hélie (Michaël
Morrissette), Francis Kleinhans Hélie
(Joannie Renaud), Émilie Beaudoin
(Maxime Lecomte) et Patrick
Beaudoin; son arrière-petite-fille
Léa-Rose Kleinhans-Morrissette;
son frère et sa belle-soeur : Paul
Lupfer (feu Monique Lupfer) et
Denise (feu Henri Kleinhans); ainsi
que plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et ami(e)s.
Renseignements : 819 374-6225
Ligne sans frais : 1 800 246-6225 
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

KLEINHANS 

MME 

MARIE REINE

LUPFER 

1932 - 2017

Au CIUSSS MCQ-Hôpital du
Centre-de-la-Mauricie, le 10 février
2017, est décédée à l’âge de 85 ans,
Mme Jeanne Pellerin, épouse de feu
M. Gaston Marcotte, demeurant à
Shawinigan, autrefois du Grand
St-Esprit.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la Cathédrale de Nicolet,
671, boul. Louis-Fréchette, Nicolet,
J3T 1L6.
Heure d’accueil : samedi, jour des
funérailles, à partir de 10 h.

Les funérailles seront célébrées
le samedi 18 février 2017 

en la Cathédrale de Nicolet
à 11 h.

L’inhumation aura lieu
au cimetière de Ste-Monique.

Elle laisse dans le deuil ses enfants :
Yvon (Micheline Poirier), Réjean
(Andrée Labonté), Céline (Gaétan
Samson) et Rita (Jean Veilleux); ses
petits-enfants : Frédéric, Annie,
Marie-Andrée et Catherine; ses
arrière-petits-enfants : Léo, Elianne
et Jeanne; ses soeurs et son frère :
Léda (feu Clément Lauzière),
Laurette (feu Gérard Lemire) et
Adrien (Colette Allard); ses belles-
soeurs et beaux-frères : Simone
Marcotte (feu Antoine Marcotte),
Rollande Boudreault (feu Claude
Marcotte), Norbert Marcotte
(Pierrette Beaulac), Jeannette
Marcotte, Mariette Marcotte (Simon
Tourigny) et Julien Marcotte (Nicole
Noël), ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines, parents et
ami(e)s. L’ont précédée ses frères et sa
soeur : Albany (feu Marie Désilets),
Donat (feu Marie-Rose Auger) et
Liliane (feu Lucien Lizotte); ses belles-
soeurs et beaux-frères : Rollande
Charland (feu Pierre Roberge),
Jean-Paul Marcotte (feu Corine
Provencher), Fernande Marcotte
(feu Alexandre Bergeron), Claude
Marcotte (Rollande Boudreault) et
Denise Marcotte (feu Paul Beaulac).
La famille désire remercier le person-
nel du CLSC de Shawinigan pour
l’excellence des soins prodigués.

Direction des funérailles:
Centre funéraire

J.N. Rousseau & Frère Ltée 
de Nicolet.

Pour renseignements : 819 293-4511
Condoléances par télécopieur :
(819) 293-8212
Courriel : jn_rousseau@sogetel.net
www.jnrousseau.com

MARCOTTE 

MME JEANNE

PELLERIN

1931 - 2017
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Elle est partie…
Au CIUSSS MCQ CHAUR – Hôpital
Ste-Marie, est décédée le 31 janvier
2017 à l'âge de 86 ans, Georgette
Martin, conjointe de Camille Auger.
Elle demeurait à Ste-Sophie-de-
Lévrard. Elle était la fille de feu
Alphonse Martin et de feu Marie-
Blanche Lachance.
Suivant les volontés de Georgette,

il n'y aura pas cérémonie 
religieuse ou publique. 

Les cendres seront inhumées à 
une date ultérieure sous 

la direction de la 
Maison funéraire Soucy.

Elle laisse dans le deuil, outre son
conjoint, ses enfants : Jacques (Lucie
Chauvette), Jocelyne et Lysanne; ses
petits-enfants : Dominic, Marilou,
Jean-Martin, Tomy et Anthony; son
frère et ses soeurs, ses beaux-frères et
ses belles-soeurs, ses neveux et ses
nièces ainsi que d’innombrables
amis(es).
Les parents et amis(es) sont invités

à un café-hommage 
le 19 février 2017 de 13 h à 16 h 

en présence des cendres 
à la salle de l’Âge d’Or 

de St-Pierre-les-Becquets
125 rue des Loisirs

St-Pierre-les-Becquets.
La famille tient à remercier le person-
nel du 5e J (hémato-oncologie) de
l’Hôpital Ste-Marie pour leur empa-
thie, leur compréhension et les soins
prodigués ainsi que Dr Deveault en
qui elle avait une entière confiance.
Information : 819 356-2519
Télécopieur 819 356-2727
Courriel : jcsoucy@lino.com

MARTIN

MME

GEORGETTE

1931-2017

Avec sérénité, entourée de sa famille,
à l'hôpital du Centre-de-la-Mauricie
du CIUSSS MCQ, le 7 février 2017, est
décédée à l’âge de 87 et 7 mois, Mme
Pauline Beauregard épouse de feu
Henri-Paul Perron, fille de feu Ovide
Beauregard et de feu Ida Lessard,
demeurant à Shawinigan.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Salon Oscar St-Ours
2203 Ave Champlain, Shawinigan,

G9N 2L5.
Heures d'accueil : samedi, jour des
funérailles à partir de 10 h.

Les funérailles auront lieu ¸
le samedi 18 février 2017 à 14 h 

en l'Église Saint-Charles Garnier
de la paroisse Ste-Marguerite

d'Youville de Shawinigan.
L’inhumation des cendres aura lieu

au cimetière Saint-Joseph de 
Shawinigan à une date ultérieure.

L’ont précédée son frère et sa soeur :
feu Léo-Paul Beauregard (feu Made-
leine Trottier), feu Sr Fleurette
Beauregard, ses beaux-frères et belles-
soeurs : feu Armand Perron (feu
Yvette Tessier), feu Juliette Perron (feu
Lionel Rheault), feu Augustin Perron,
feu Laurent Perron (feu Mariette
Rouleau), feu Isabelle Perron et feu
l'abbé Marcel Perron. La défunte laisse
dans le deuil ses enfants : Jean (Louise
Flageole), Pierre (Diane Flageole),
Danielle (Guy Lahaie) et Marie-
J é (Cl d D h ) i

PERRON 

MME PAULINE

BEAUREGARD

( y )
Josée (Claude Darche); ses petits-
enfants : Audrey Perron, Andréanne
Perron, Dominique Perron, Marie-
Christine Paillé, Jean-Sébastien Paillé,
Gilles-Philippe Paillé, François-
Xavier Lahaie et Maxime Darche et
leurs conjoint(e)s; ses arrière-petits-
enfants; ses frères, soeurs, beaux-
frères et belles-soeurs : Jeannine
Beauregard (André Legendre), Liliane
Beauregard (feu Robert Lamothe),
Anne-Marie Beauregard (feu Réal
Ricard), Marguerite Beauregard
(Normand Massicotte), Micheline
Beauregard (feu Yves l’heureux),
André Beauregard (Claire Lafrenière),
Yvette Perron (feu Maurice Faucher)
et Jeanne Perron (feu Armand
Gendron), ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire remercier toutes les
personnes qui ont contribué de près
ou de loin à son bien-être, particuliè-
rement le Dr Jean-Claude Philibert
et le personnel attentionné de la
résidence Grand-Mère qui ont
toujours pris soin d’elle avec douceur
et bienveillance. Grand merci à
Louise, Marguerite et Sylvie pour leur
présence et leurs multiples attentions.
Merci également au personnel
du 5ème étage et de l’unité de soins
palliatifs de l'hôpital du Centre-de-
la-Mauricie du CIUSSS MCQ.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à un organisme
de votre choix lequel serait apprécié
par la famille.
Salon Oscar St-Ours 
2203 Ave Champlain, Shawinigan 
Téléphone : 819 536-3717
Télécopieur : 819 536-4259
Courriel :
salonoscarst-ours@bellnet.ca
Site Internet: www.oscarstours.ca

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec.

Au CIUSSS MCQ-Centre d’héberge-
ment Cooke de Trois-Rivières, le 13
février 2017, est décédée à l’âge de 87
ans Mme Jeannine Phaneuf, épouse
de M. Jean-Claude Désilets, demeu-
rant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Heure d’accueil : vendredi, jour des
funérailles, à partir de 15 h.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée

le vendredi 17 février à 19 h
au Mémorial du centre funéraire.

L’inhumation aura lieu 
au cimetière St-Maurice 

à une date ultérieure.
La défunte laisse dans le deuil, outre
son époux Jean-Claude Désilets, ses
enfants : Line (Daniel Martin), Lucie
(Pierre-Yves Richard), Michel (Lynda
Lemire), Nicole (Richard Rancourt),
Chantal (Pierre Boissonneault),
Nancy (Martin Lynch); ses petits-
enfants : Alexandre Martin (Joelle
Fortier Soucy), Sébastien Martin,
Marie-Eve Richard (Dany Bélanger),
Jonathan Richard (Marilou Ouellet),
Halen Désilets (Karine Laroche),
Samuel Désilets (Stéphanie Fillion),
Joanie Rancourt (Kevin Plante), Emy
Boissonneault, Victor Lynch, Déreck
et Justin Lynch; ses arrière-petits-
enfants : Shawn, Loïc, Jacob, Isaac,
Olyvia, Jeremy, Élie et Léanne; sa
soeur, ses beaux-frères et ses belles-
soeurs : Judith Phaneuf (Lionel
Grenier), Clément Thibodeau (feu
J l Ph f) G i L l

DÉSILETS 

MME JEANNINE 

PHANEUF 

1929 - 2017

) (
Jocelyne Phaneuf), Gervaise Leclerc
(feu Gilles Phaneuf ), Louiselle
Désilets (feu Hilarion Caron) et
Jean-Guy Désilets (Lise Lalonde);
ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa
reconnaissance au personnel du B1
du Centre d’hébergement Cooke ainsi
qu’à l’équipe UMF, pour les bons soins
prodigués.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Fondation
des maladies du coeur et de l’AVC
(137 rue Radisson, Trois-Rivières QC
G9A 2C5).
Renseignements : 819 374-6225 
Ligne sans frais : 1 800 246-6225 
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

Entouré de l’amour des siens, au
CIUSSS MCQ-CHAUR de Trois-
Rivières, le 12 février 2017, est dé-
cédé à l’âge de 19 ans Ludovic Proulx,
fils de Richard Proulx et de Diane
Aubin, demeurant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Heure d’accueil : samedi, jour des
funérailles, à partir de 13 h.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée

le samedi 18 février à 17 h
au Mémorial du centre funéraire.

Ludovic laisse dans une grande
tristesse ses parents Richard Proulx,
Diane Aubin et sa soeur adorée
Béatrice; ses grands-parents paternels
Jean-Marc Proulx et Jocelyne
Fréchette; ses oncles et ses tantes :
Denise Aubin (Richard Lamonde),
Jocelyne Aubin (Michel Nolet), Réal
Aubin (Pierrette Gravel), André
Aubin (Josée Garon), Dominique
Proulx (François Rousseau) et Renée
Proulx (Jean-Philippe Gagnon); ainsi
que plusieurs cousins et cousines
sans oublier Lucie Dessureault (Lulu)
qui l’a accompagné pendant 11 belles
années.
Ludovic et ses parents tiennent à
remercier tout particulièrement le
personnel des soins intensifs du
Centre hospitalier régional et la
Dre Marie-Josée Bériault pour leurs
bons soins et leur écoute, le personnel
de l’école Marie-Leneuf et de tous les
éducateurs qui l’ont secondé au fil des
ans. Un merci encore plus spécial au
personnel de la Maison Grandi-Ose
qui depuis plus de 10 ans, le recevait
et s’occupait de lui, devenant un peu
sa deuxième famille.
Toute marque de sympathie peut
se traduire par un don à la Maison
Grandi-Ose (440 rue Latreille, Trois-
Rivières, QC G8T 3G6).
Renseignements : 819 374-6225 
Ligne sans frais : 1 800 246-6225 
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

PROULX 

LUDOVIC 

1997 - 2017

Paisiblement, à Drummondville,
le 14 février 2017, est décédée à l’âge
de 86 ans Mme Carmen René fille
de feu M. Ephrem René et de feu
Mme Rose-Alba Raymond, demeu-
rant à Drummondville, autrefois de
Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Maison funéraire 
Richard & Philibert 

1350 rue Ste-Marguerite 
Trois-Rivières

Heures d’accueil : dimanche, jour de
la cérémonie, à partir de 10 h.

La liturgie de la Parole 
aura lieu le dimanche 

19 février 2017 à 12 h 30 
en la chapelle de 

la maison funéraire.
L’ont précédée ses soeurs Lucille,
Alice, Denise, Pierrette et Élise ainsi
que ses frères Paul-Émile et Roger.
La défunte laisse dans le deuil son
fils Christian René (Julie Allard); ses
petits-enfants : Christopher, Nathan et
Mayganne; ses frères et ses soeurs :
Gilles (Lucille Martin), Raymond (feu
Michelle Babin) et Nicole (Alphonse
Jacques Lemay); ses belles-soeurs :
Mariette Nobert (feu Roger René) et
Réjeanne Bacon (feu Paul-Emile
René)(Charles-Henri Paquin); ainsi
que plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et ami(e)s.
La famille désire remercier Nicole et
Jacques pour leur présence et leur
soutien tout au long de cette épreuve.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Société
Alzheimer Canada.
Renseignements : 819 378-3838
Télécopieur : 819 375-8146
Courriel :
condoleances@richardphilibert.ca
Site Internet : www.richardphilibert.ca

RENÉ 

MME CARMEN

Au CIUSSS MCQ – Foyer Mg
Paquin, le 9 février 2017, est décédé à
l’âge de 69 ans, Monsieur Guy St-
Laurent. Fils de feu Alzéar St-Laurent
et de feu Rollande Couturier, demeu-
rant à Saint-Tite.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Coopérative de la Rive Nord
420 Rue principale

Notre-Dame de Montauban
G0X 1W0

Heure d’accueil : Samedi, jour des fu-
nérailles, à partir de 10 h.

Les funérailles auront lieu 
le samedi 18 février 2017 

en l’Église de Notre-Dame de 
Montauban à 14 h.

L’inhumation des cendres aura lieu
au cimetière paroissial 
à une date ultérieure.

L’ont précédé ses frères : Hubert et
Paul-Émile.
Guy laisse dans le deuil ses soeurs, ses
frères et sa belle-soeur : Huguette,
Jean-Pierre (Pierrette Paré),
Paquerette Claudette (Régent
Gaumond), Benoit (Monique
Pelletier), Chantal (André Mainville),
Ginette (Guy Baril), Christiane
(R C ) Al d Milli d (f

ST-LAURENT

M. GUY

( y )
(Roger Cyr), Alexandra Milliard (feu
Hubert) ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner toute sa
reconnaissance à Robert Leduc pour
sa continuelle présence réconfortante
durant les 5 dernières années, ainsi
qu’au personnel du foyer Mg Paquin
pour les bons soins prodigués.
Des dons à la Société Alzheimer
seraient appréciés.
Le corps a été confié au :

Salon Funéraire 
St-Amand et Fils Ltée.

281 rue Dupont, Sainte-Thècle
G0X 3G0

Renseignements : 418-289-2411
Télécopieur : 418-289-3963
Courriel :
stamandetfils@globetrotter.net

Entreprise membre de la 
Corporation des Thanatologues 

du Québec.

Au CIUSSS MCQ – CHAUR de
Trois-Rivières, le 26 janvier 2017, est
décédé à l’âge de 76 ans monsieur
Pierre-Aimé Trépanier, époux de
madame Michelle Naud, fils de feu
Aldem Trépanier et de feu Aurore
Bélisle, demeurant à Sainte-Thècle où
il fût gérant de la Caisse Populaire
pendant 26 ans.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Salon Funéraire 
St-Amand et Fils Ltée

281, rue Dupont
Sainte-Thècle 

G0X 3G0
Heures d’accueil : vendredi de 19 h 00
à 21 h 30; samedi, jour des funérailles,
à partir de 13 h 00.

Les funérailles auront lieu 
le samedi 18 février 2017 à 14 h

en l’église de Sainte-Thècle.
L’inhumation des cendres 

aura lieu au cimetière paroissial 
à une date ultérieure.

L’ont précédé ses frères et soeurs :
Jean-Marie, Marie-Paule (feu Albert
Cloutier), Louis-Georges (feu
Thérèse Beaulieu), Émilienne (feu
Marcel Bédard) et Jean-Guy (feu
Laurence Lachance).
Monsieur Trépanier laisse dans le
deuil son épouse Michelle Naud,
ses frères et soeurs : Florent, Anita
(Georges E. Veillette), Rose-Aimée
(feu Camille Trépanier), René
(Claudette Dessureault), Gisèle
Gingras (feu Paul-Émile Trépanier)
et Raphaël Tremblay (feu Germain
Trépanier); ses beaux-frères et belles-
soeurs : Pierre Naud (Claudette
St-Amand), Jacques Naud (Ginette
Gervais), Claude Naud, Christiane
Naud, Françoise Naud (Jean-François
Couture), Richard Naud, Hélène
Naud (Michel Lebel) et Yves Naud
(Lise Rodrigue); ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et
ami(e)s.
La famille désire témoigner toute
sa reconnaissance au Dr Éric Truffer
et au personnel de neurochirurgie
du CHRTR pour les bons soins
prodigués ainsi qu’à M. Jeannot
Lavoie de l’avoir accompagné durant
les 3 dernières années.
Des dons à la Fondation québécoise
du cancer seraient grandement
appréciés.
Renseignements : 418 289-2411
Télécopieur : 418 289-3963
Courriel :
stamandetfils@globetrotter.net

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

TRÉPANIER 

M. PIERRE A.
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À l’Hôpital Centre de la Mauricie du
CIUSSS MCQ, le 14 février 2017 est
décédé, entouré de l’amour des siens,
à l’âge de 73 ans, monsieur Viateur
Trudel époux de madame Marie-
Paule Leroux, fils de feu Martin
Trudel et de feu Béatrice Veillette
demeurant à Sainte-Thècle.

Les funérailles auront lieu le
samedi 18 février 2017 à 10 h 30 

en l’église de Sainte-Thècle.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à l’église à partir de 9 h 30.

L’inhumation des cendres
aura lieu au

cimetière paroissial 
à une date ultérieure.

L’a précédé son frère Gaston. M.
Trudel laisse dans le deuil outre son
épouse Marie-Paule Leroux, ses
enfants : Martin, Éric et Josée; ses
petits-enfants adorés : Jérôme et
Mathieu et leur père Patrick Gélinas;
ses frères et soeurs : Huguette,
Louison (Denise Lemay), Lise
(Roger Thiffeault), Gisèle, Luc (Hu-
guette Sénégal), Guy-Paul (Doreen
Théberge), Rémy (Ghyslaine),
Gratien (Jocelyne Massicotte); sa
belle-soeur : Céline Leroux; ses tantes:
Yolande St-Amand (feu André
Veillette), Annabelle Dupont (feu
Prima Veillette), ainsi que Thérèse
Goudreault, Nicole Marchildon,
Micheline Arbour, Nicole Dubé et de
nombreux neveux, nièces, cousins,
cousines, anciens collègues  et
ami(e)s.
La famille désire témoigner toute sa
reconnaissance au personnel de
l’Hôpital Centre de la Mauricie du
CIUSSS MCQ de Shawinigan-Sud
pour les bons soins reçus lors de son
hospitalisation.
Renseignements : 418-289-2411
Télécopieur : 418-289-3963
Courriel : stamandetfils@globetrotter.net

Entreprise membre de la 
Corporation des Thanatologues

du Québec

TRUDEL

M. VIATEUR 

915 Messes
anniversaires

MESSE
1e ANNIVERSAIRE

Le temps passe
mais la pensée
reste. Une
année s’est

écoulée depuis
ton départ,
de là-haut,
nous savons
que tu conti-
nues à veiller
sur nous.

Une messe 1er anniversaire sera célé-
brée le dimanche 19 février 2017 à
9h30 en l’église St-François Xavier de
Batiscan

M. GUY LANGEVIN
(décédé le 23 février 2016)

Merci à ceux et celles qui se joindront
à nous en pensée ou par leur présence,
à cette célébration.

Son épouse Carmen, ses enfants Ro-
bert, Nicole, Fernand, Maryse et leur
famille.

915 Messes
anniversaires

MESSE
1er ANNIVERSAIRE
Plus le temps passe, plus ton absence

se fait sentir. Aussi dur fût ton départ, aussi
beau reste ton souvenir. La vie a une �n,

le chagrin n’en a
pas. Ton sourire,

ta bonté et
ton grand sens
de l’humour
resteront pour
nous un héritage
précieux. Notre
réconfort nous
le trouvons dans
nos cœurs et
nos précieux
souvenirs en
ta compagnie.

Continue de veiller sur nous
comme tu l’as toujours si bien fait.

Une messe anniversaire sera célébrée
samedi 18 février 2017 à 16 h, en
l’église Saint-Lazare en mémoire de

M. ANDRÉ (JOS) BOISVERT
(décédé le 12 février 2016)

Merci à tous les parents et amis qui
s’uniront à nous en pensées ou par leur
présence lors de cette célébration.

Tes enfants Pierre (Carole) et
André (Lyne), tes petits-enfants

Samuel et Liana ainsi que la conjointe
de Jos, Gérarda Villeneuve

915 Messes
anniversaires

Chère Denise,
déjà un an s’est
écoulé depuis
ton départ. Ce
repos tu l’as
bien mérité.
Continue de

veiller sur nous.
Nous t’aimons
beaucoup.

Une messe anniversaire sera célébrée
le dimanche 19 février 2017 à 9 h 30 à
l’église de Saint-Stanislas à la mémoire de

MME DENISE DUPONT
(décédée le 13 février 2016)

Merci de vous joindre à nous par votre
présence ou en pensée.

Ses sœurs Clémence, Louise, Carmen,
Mariette et son frère Gilbert.

MESSE
1e ANNIVERSAIRE

915 Messes
anniversaires

MESSE
1er ANNIVERSAIRE

Le temps
passe
mais

la pensée
reste.

Une messe anniversaire sera célébrée
le dimanche 19 février 2017

à 11 h 15, en l’église Saint-Sauveur
de Shawinigan à la mémoire de

M. MICHEL HAMELIN
(décédé le 18 février 2016)

Merci à tous ceux et celles qui se
joindront à nous, en pensée ou par leur
présence, à cette célébration.

Son épouse Carole
et son �ls Mario

920 Remerciements 920 Remerciements

du fond du cœurMerci
Vous avez été très nombreux à nous témoigner
votre sympathie, de près ou de loin, lors du
décès de ANN LAJOIE le 5 janvier dernier.
Son sourire lumineux, à en juger par les
commentaires élogieux que vous nous avez
transmis, en a marqué plus d’un. Nous vous
remercions pour cette admirable démonstration
d’un amour profond et sincère. Soyez assurés
que vos bons mots nous ont donné la force
nécessaire pour a�ronter cette di�cile épreuve.

Mes enfants Dominic et Andréanne, sa mère
Thérèse, son frère Michel, sa belle-mère Andrée,
ses belles-sœurs Édith, Hélène et Renée, ainsi
que son beau-frère Jean se joignent à moi pour
vous transmettre ces remerciements que vous
pouvez considérer comme personnels.

Louis Ménard

920 Remerciements

SINCÈRES
REMERCIEMENTS

Très sensibles à la chaleur de votre sympathie
et au réconfort de votre amitié lors du décès de

M. CHARLES BAL
survenu le 5 octobre 2016 à Shawinigan,

nous tenons à remercier parents et ami(e)s qui
ont témoigné des marques de sympathie, soit
paroffrandesdemesses,�eurs,cartes,courriels,
dons, visites ou assistance aux funérailles.
Ce père et ce grand-père plein de tendresse
nous a quittés, mais demeurera toujours
présent dans notre cœur.

Ses enfants et ses petits-enfants
vous remercient et vous prient de considérer

ces remerciements comme personnels.

920 Remerciements

SINCÈRES
REMERCIEMENTS
Merci
du fond
du cœur
à tous

les parents
et ami(e)s
qui nous ont
manifesté

leur sympathie
lors du
décès de

M. GAÉTAN MARCHAND
(survenu le 2 octobre 2016)

soit par offrandes de messe, cartes,
�eurs dons, courriels, visites ou
assistance aux funérailles.

Que chacune retrouve ici l’expression
de notre reconnaissance et considèrent
ces remerciements comme personnels.

Son épouse Monique, ses enfants
Jean (Louise) et Sylvie,

ses petits-enfants
et arrière-petits-enfants

920 Remerciements

SINCÈRES
REMERCIEMENTS

À vous
tous et toutes
qui nous avez
témoigné

des marques
de sympathie

lors du
décès de

M. GÉRARD COSSETTE
(survenu le 6 janvier 2017)

Nous désirons vous témoigner notre
gratitude et notre appréciation des plus
sincères que ce soit pour vos offrandes
de messe, vos dons, vos �eurs, cartes,
courriels ou votre présence. Nous en
sommes très reconnaissants. Nous vous
prions de considérer ces remerciements
comme personnels.
Son épouse Ghislaine, ses enfants Cyrille,

Astride, Daniel, Jean et Guylaine

920 Remerciements

SINCÈRES
REMERCIEMENTS

« J’ai oublié
des mots,
j’ai oublié
des gestes,
j’ai oublié le
temps mais
mon coeur
n’a jamais
oublié de

vous aimer. »

Merci à tous ceux et celles qui
nous ont apporté leur réconfort
lors du décès de

M. ROBERT LAMY
(survenu le 15 janvier 2017)

par vos témoignages de sympathie,
fleurs, courriels, visites ou
assistance aux funérailles.

Veuillez considérer ces
remerciements comme vous étant

personnellement adressés.
Sa famille

920 Remerciements

SINCÈRES
REMERCIEMENTS

Merci du fond du cœur à tous les parents
et ami(e)s qui nous ont apporté chaleur et
réconfort lors du décès de

M. ROSAIRE LEMAY
(survenu le 18 décembre 2016)

soit par des offrandes de messes, cartes,
�eurs, dons, télécopies, courriels, visites ou
assistance aux funérailles.

Que chacun retrouve ici l’expression de
notre reconnaissance et considère ces
remerciements comme personnels.

Son épouse Irène et ses enfants



JEUDI 16 FÉVRIER 2017  leNouvelliste32   ACTUALITÉS

Plus 
de 1000 élèves 
participent 
à l’événement

MARIE-JOSÉE MONTMINY
mj.montminy@lenouvelliste.qc.ca 

SHAWINIGAN — La huitième 
édition des Défis nordiques du 
parc national de la Mauricie s’est 

amorcée mercredi avec la parti-
cipation de 500 élèves de 3e et 4e

années d’écoles de la Commis-
sion scolaire de l’Énergie. Autant 
d’enfants du même profil profite-
ront des activités jeudi, tandis que 
vendredi, le volet jeunesse sera 
clôturé par la visite de près de 300 
adolescentes du secondaire.

Directrice adjointe aux Défis 
du parc,  Sandra McWilliams 
explique que l’enjeu imbriqué 
dans cette formule est de «recon-
necter les jeunes avec l’idée de 
jouer simplement dans la neige», 
dans un monde où les écrans 
occupent beaucoup de place dans 
les loisirs des jeunes, souvent au 
détriment de l’activité physique.

Dans le cadre d’un cours, des 
étudiants du baccalauréat en 
enseignement de l’éducation phy-
sique et de la santé de l’Univer-
sité du Québec à Trois-Rivières 
ont conçu les activités proposées 
aux jeunes et les animent. Mme 

McWilliams vante ce partena-
riat gagnant-gagnant, qui offre 
une expérience concrète aux 
étudiants de l’UQTR tout en per-
mettant de renouveler et dyna-
miser les Défis nordiques pour 
les jeunes.

Dans cette philosophie de sim-
plicité, les enfants sont invités 
à parcourir à pied un sentier de 
2,5 km, ponctué d’une dizaine de 
stations où sont suggérées des 
activités ludiques comme le graf-
fiti-neige, la manipulation d’une 
brouette en duo à reculons et la 
classique glissade. Une course 
à pied d’un km dans la neige 
conclut la journée, de laquelle 
les enfants sortent «brûlés», selon 
Sandra McWilliams.

«Les enfants passent une jour-
née complète dehors avec rien de 
spectaculaire pour les stimuler!», 
résume la directrice adjointe des 
Défis du parc.

L e s  f i l l e s  d u  s e c o n d a i r e , 

vendredi, pourront participer à 
diverses activités extérieures sous 
forme libre, allant du workout au 
souque à la corde en passant par 
le fatbike. Une course à relais de 
5 km en équipe est aussi pré-
vue pour elles. Les adolescentes 
sont incitées à se costumer pour 

cette journée plein air tenue en 
collaboration avec Fillactive, un 
mouvement visant à favoriser la 
pratique de l’activité physique 
chez les filles de 12 à 17 ans.

Ce samedi 18 février, le triath-
lon nordique se déroulera au parc 
national de la Mauricie. Le départ 
du triathlon compétitif individuel 
sera lancé dans le secteur Rivière-
à-la-Pêche à 10 h 45, cinq minutes 
avant le départ du triathlon nor-
dique récréatif en équipe de trois 
à six personnes.

Ces épreuves comportent 5 km 
de ski de fond, 3 km de course 
à  p i e d  e t  3  k m  d e  ra q u e tte. 
Des démonstrations et essais 
de fatbike sont au programme 
de 13 h à 15 h pour clôturer la 
journée.

DÉFIS NORDIQUES DU PARC NATIONAL DE LA MAURICIE

Jouer dehors en toute simplicité

Plus de 1000 élèves de 3e et 4e années de la Commission scolaire de l’Énergie participent mercredi et jeudi au Défis 
nordiques du parc national de la Mauricie. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

NOS PHOTOS
À voir sur nos 
applications mobiles 
et sur lenouvelliste.ca

«Les enfants 
passent une journée 
complète dehors 
avec rien de 
spectaculaire 
pour les stimuler!»
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En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle de Loto-Québec, cette dernière a priorité.
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La nouvelle loterie Grande Vie. 1000 $ par jour à vie!
Tirage les lundis et jeudis.
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Résultats du : MARDI 14 FÉVRIER 2017

x

01 03 05 07 09 10
11 12 15 16 17 24

Maximum normal
Minimum normal
Record max
Record min

AUCANADACOUP D’ŒIL MÉTÉO

LESMARÉESLESOLEIL

Demain
Max. -1
Min. -10

Passages nuageux
Précipitations : 20 %
Vents du nord-ouest
20 km/h

Baie-Comeau
Barrage Gouin
Calgary
Charlottetown
Edmonton
Fredericton
Gaspé
Gatineau
Halifax
Îles-de-la-Mad.
La Malbaie
La Tuque
Ottawa
Québec
Regina
Rimouski
Rivière-du-Loup
Saguenay
Sept-Îles
Toronto
Val-d’Or
Valleyfield
Victoria
Victoriaville
Yellowknife

Ave neige -4 -6
Éclaircies -5 -11
Beau 9 -1
Neige 0 -4
Averses 5 0
Neige -3 -6
Blizzard -4 -6
Ave neige -3 -11
Faib neige 1 -4
Neige 0 -2
Éclaircies -3 -7
Variable -3 -11
Ave neige -3 -11
Variable -1 -9
Beau 4 2
Faib neige -5 -7
Ave neige -4 -8
Variable -4 -10
Faib neige -4 -6
Variable -3 -9
Éclaircies -7 -16
Ave neige -2 -10
Averses 9 6
Éclaircies -3 -9
Ave neige -4 -10

6h51
Durée du jour : 10h26

17h17

Coucher : 9h39

18 fév. 26 fév. 5 mars 12 mars

Lever : 23h26

-2
-9

-1
-9

-3
-9

-3
-9

Sherbrooke

Shawinigan

Victoriaville

Québec

©MétéoMédia 2017

-1
-10

Trois-Rivières

-2
-9

Drummondville
-1
-9

Montréal

Samedi
Max. -3
Min. -6

Plutôt nuageux
Précipitations : 30 %
Vents légers

Dimanche
Max. 5
Min. -2

Ciel variable
Précipitations : 30 %
Vents du sud-ouest
15 km/h

Lundi
Max. 1
Min. -5

Ensoleill
Précipitations : 20 %
Vents du nord-ouest
15 km/h

La Pérade Trois-Rivières
Hre Ht/m Hre Ht/m
1h54 1,5m
10h42 0,8m
14h15 1,5m
23h15 0,8m

0h21 0,9m
3h03 1m
12h33 0,9m
15h15 1m

LA LUNE ALMANACH

-5,0°
-16,1°

7,5°/1984
-30,6°/1946

LEMONDE
Amsterdam
Athènes
Boston
Bruxelles
Buenos Aires
Hong Kong
Lisbonne
Londres
Los Angeles
Madrid
Mexico City
Moscou
New York
Paris
Rio
Rome
Tokyo
Washington

Acapulco
Bermudes
Barbades
Cancun
Fort Lauder.
Freeport
Key West
La Havane
Martinique
Myrtle Beach
Montego Bay
Orlando
Phoenix
Puerto Plata
Puerto Vallarta
San José
Tampa
West Palm B.

AUSOLEIL
Variable 9 5
Soleil 11 2
Ave neige 1 -6
Variable 11 4
Orages 29 21
Soleil 19 17
Beau 17 7
Variable 12 5
Variable 23 14
Variable 13 2
Variable 21 7
Éclaircies -6 -10
Variable 2 -5
Averses 13 3
Soleil 34 25
Soleil 16 2
Soleil 12 4
Variable 4 -1

Variable 29 23
Averses 22 15
Beau 27 25
Averses 26 23
Variable 27 16
Averses 24 17
Variable 26 18
Averses 25 21
Averses 29 23
Soleil 15 4
Averses 29 22
Ensoleillé 21 9
Beau 24 14
Averses 27 22
Averses 24 14
Soleil 34 20
Ensoleillé 19 8
Variable 26 14

-3
-11

La Tuque

-3
-10

Mont-Tremblant
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LA PRESSE — Certains cégépiens font partie de 
l’équipe de football ou de celle de volleyball. Mainte-
nant, au cégep de Matane, des mordus de jeux vidéo 
vont pouvoir dire qu’ils font partie de l’équipe de 
sport électronique.

L’établissement de la Gaspésie a annoncé mardi la 
création d’un premier programme de sport électro-
nique dans un collège francophone. Cette équipe 
officielle est reconnue et encouragée par la direction, 
qui y voit un moyen de favoriser la réussite scolaire.

La direction a eu l’idée de lancer ce programme 
quand elle a remarqué que bon nombre de ses élèves 
consacraient une grande partie de leurs temps libres 
aux jeux vidéo. «La résidence est collée au collège. 
C’est facile pour eux de jouer aux jeux vidéo et rapi-
dement d’aller à leurs cours. Les intervenants, on 
a remarqué que le jeu vidéo prenait beaucoup de 
place», explique Thérèse Gagné, conseillère à la vie 
étudiante au cégep de Matane.

«On est dans un cégep avec beaucoup de pro-
grammes technologiques, comme animation 3D, 
multimédia... Alors les jeunes jouent beaucoup aux 
jeux vidéo, dit Mme Gagné. On s’est dit : pourquoi ne 
pas faire du jeu vidéo quelque chose de positif pour 
les études, de l’associer à la réussite? Ça pourrait être 
intéressant.»

Résultat, une cinquantaine d’élèves font mainte-
nant partie du programme de sport électronique de 
l’établissement, le seul au Québec à offrir cette acti-
vité, à part le collège Dawson, à Montréal. Les jeunes 
«gamers», qui vont jouer aux jeux Overwatch et 
League of Legends, sont tenus de réussir leurs cours 
pour faire partie de l’équipe.

Ils doivent aussi faire trois heures d’activités phy-
siques par semaine, six heures de pratique devant 
l’écran et ils participent à des compétitions la fin de 
semaine.

LE DÉBUT D’UN MOUVEMENT?
Les sports électroniques sont en pleine croissance. 

Déjà, plusieurs universités américaines ont leur 
équipe. Mais cette incursion du jeu vidéo dans le 
sport scolaire est une nouveauté au Québec.

Un des buts du projet est de créer un mouvement 
afin que d’autres cégeps se lancent dans le jeu vidéo. 
Ça permettrait de créer des rivalités avec d’autres 
établissements. Pour l’instant, faute de cégeps à 
affronter, les joueurs de Matane vont se mesu-
rer à des équipes non scolaires dans des LAN, des 
compétitions.

«Il n’y a aucune raison que d’autres cégeps n’em-
barquent pas, lance l’entraîneur de l’équipe, Pierre-
Mark Lavoie. Je sens l’engouement. Il y a une centaine 
d’universités américaines qui ont des équipes déjà. 
C’est sûr et certain que ça s’en vient au Québec aussi.»

Un nouveau tournoi aux États-Unis, l’uLoL Cam-
pus Series Championship, offre 150 000 $ en bourses 
d’études aux gagnants. L’année dernière, 300 univer-
sités ont participé. La finale opposait l’Université de 
Colombie-Britannique à la Robert Morris University.

Cette université de la Pennsylvanie offre aux 
joueurs des bourses d’études, des entraîneurs, des 
locaux à la fine pointe de la technologie. Elle traite le 
sport électronique comme d’autres traitent le football.

L’University of California vient quant à elle de 
construire un aréna pour le sport électronique au 
coût de 250 000 $. Elle compte le plus grand club de 
«gamers» aux États-Unis.

«Nous allons devenir le Duke Basketball des sports 
électroniques», disait récemment Mark Deppe, res-
ponsable des sports électronique à cette université 
dans une entrevue avec leNew York Post.

Le Québec est encore loin de cette réalité. Mais 
pour certains au cégep de Matane, ce n’est qu’une 
question de temps.

Le sport 
électronique 
entre au cégep

UNIVERSITAIRE
MASCULIN
 MJ V D PP PC Pts
McGill 13 10 3 977 803 20
Concordia 13 9 4 865 838 18
UQAM 14 7 7 970 970 14
Laval 13 5 8 835 859 10
Bishop’s 13 2 11 877 983 4
Samedi 11 février
Laval 70 Bishop’s 68
Concordia 63 UQAM 52
Jeudi 16 février
McGill à Concordia, 20h.
Vendredi 17 février
UQAM à Laval, 20h.
Samedi 18 février
Bishop’s à McGill, 17h.
FÉMININ
 MJ V D PP PC Pts
Laval 13 12 1 920 727 24
McGill 13 7 6 746 766 14
UQAM 14 7 7 843 869 14
Concordia 13 5 8 831 894 10
Bishop’s 13 2 11 738 822 4
Samedi 11 février
Concordia 79 UQAM 63
Laval 61 Bishop’s 39
Jeudi 16 février
McGill à Concordia, 18h.
Vendredi 17 février
UQAM à Laval, 18h.
Samedi 18 février
Bishop’s à McGill, 15h.

HOCKEY

HOCKEYLNH BASKETBALL
LAH
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Scranton 51 37 11 3 0 179 121 77
Lehigh Valley 49 32 15 2 0 176 138 66
Providence 50 28 13 5 4 151 126 65
Bridgeport 48 30 16 1 1 147 139 62
Hershey 50 25 14 8 3 171 155 61
Spring�eld 49 17 23 7 2 119 143 43
Hartford 49 18 26 3 2 130 171 41
SECTION NORD
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Syracuse 49 25 15 4 5 149 142 59
Albany 51 28 21 1 1 140 143 58
St. John’s 52 23 22 6 1 145 161 53
Toronto 49 24 21 3 1 152 136 52
Binghamton 50 22 25 2 1 129 161 47
Utica 48 19 21 6 2 120 140 46
Rochester 49 20 27 0 2 133 159 42

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
G. Rapids 49 32 14 1 2 167 120 67
Chicago 52 29 17 3 3 174 142 64
Milwaukee 49 27 17 3 2 133 136 59
Iowa 52 25 20 5 2 131 139 57
Cleveland 48 23 19 2 4 116 126 52
Charlotte 48 22 23 3 0 119 129 47
Rockford 52 18 23 8 3 122 169 47
Manitoba 49 19 24 3 3 122 154 44
SECTION PACIFIQUE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
San Jose 43 28 11 1 3 150 105 60
San Diego 44 27 13 2 2 140 112 58
Ontario 44 24 12 8 0 134 129 56
Texas 46 23 20 1 2 148 152 49
Tucson 43 21 17 5 0 121 142 47
San Antonio 50 21 24 4 1 129 149 47
Bakers�eld 44 19 19 5 1 123 129 44
Stockton 43 19 19 4 1 122 124 43
Mercredi 15 février
Manitoba 5 G. Rapids 7
Cleveland 0 Rockford 2
Binghamton 6 St. John’s 4
Syracuse à Albany, 19h.
Toronto à Utica, 19h.
San Antonio à Milwaukee, 20h.
Iowa à Ontario, 22h.
Vendredi 17 février
Manitoba à Toronto, 19h.
W./B. Scranton à Albany, 19h.
San Antonio à G. Rapids, 19h.
Bridgeport à Rochester, 19h05.
Utica à Spring�eld, 19h05.
Hershey à Providence, 19h05.
Hartford à Lehigh Valley, 19h05.
Charlotte à Milwaukee, 20h.
Cleveland à Rockford, 20h.
Chicago au Texas, 20h30.
San Diego à Bakers�eld, 22h.
Tucson à Ontario, 22h.
San Jose à Stockton, 22h30.
Samedi 18 février
Bridgeport à Albany, 13h.
Manitoba à Toronto, 15h.
Syracuse à St. John’s, 18h.
San Antonio à G. Rapids, 19h.
Hartford à Lehigh Valley, 19h05.
Scranton à Spring�eld, 19h05.
Hershey à Providence, 19h05.
Rochester à Binghamton, 19h05.
Chicago au Texas, 20h.
Charlotte à Rockford, 20h.
San Jose à Ontario, 21h.
Tucson à San Diego, 22h.
Bakers�eld à Stockton, 22h30.

MARQUEURS
NOTE:en date du 15 février.
 MJ B A Pts
Boland, Rimouski 56 40 51 91
Abramov, Gatineau 53 38 41 79
Fortier, Halifax 54 28 51 79
Beauchemin, Charl. 56 38 40 78
Chlapik, Charl. 43 29 49 78
Fiore, C.-B. 49 44 32 76
Hischier, Halifax 45 37 39 76
Highmore, St-Jean 53 27 47 74
Goulet, Victoriaville 56 30 42 72
Montcalm, Rimouski 54 14 56 70
Ratelle, Chicoutimi 53 38 31 69
Boivin, A.-Bathurst 55 33 35 68
Roy, Chicoutimi 40 28 38 66
Waked, R.-N. 53 31 34 65
Barré-Boulet, B.-B. 52 23 42 65
Beaudin, R.-N. 51 23 42 65
Joseph, St-Jean 41 31 32 63
Yan, Shaw. 51 36 25 61
Kielly, Charl. 51 29 30 59
Girard, Shaw. 46 7 52 59
Macewen, Gatineau 53 27 31 58
Kosorenkov, Victo. 56 32 25 57
Neill, Charl. 53 13 43 56
Grégoire, Sherbrooke 53 9 47 56

LNAH
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Jonquière 34 25 6 2 1 155 99 53
Sorel-Tracy 34 22 11 1 0 137 104 45
St.-G 34 18 11 5 0 128 134 41
Thet. Mines 34 17 14 1 2 129 131 37
Riv.-du-Loup 34 13 15 5 1 125 142 32
Laval 34 14 18 2 0 123 163 30
T.-Rivières 34 10 19 3 2 124 148 25
Jeudi 16 février
Laval à Sorel-Tracy, 20h.
Vendredi 17 février
Thet. Mines à Jonquière, 20h.
Sorel-Tracy à Riv.-du-Loup, 20h.
St-G. à T.-Rivières, 20h.
Samedi 18 février
Riv.-du-Loup à Thet. Mines, 
19h30.
Jonquière à St-Georges., 20h.

RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 15 février.
 MJ B A PTS
Pacioretty  58 28 22 50
Radulov  56 14 28 42
Weber  58 13 19 32
Danault  58 10 20 30
Byron  57 14 15 29
Galchenyuk  37 12 17 29
Petry  56 8 18 26
Markov  39 3 21 24
Plekanec  58 7 16 23
Beaulieu  52 2 18 20
Shaw  44 7 12 19
Gallagher  40 6 12 18
Lehkonen  49 11 5 16
Mitchell  58 7 8 15
Nesterov  41 4 9 13
Flynn  44 6 4 10
Desharnais  29 4 6 10
Carr  33 2 7 9
Andrighetto  25 2 6 8
Emelin  56 2 5 7
Pateryn  22 1 5 6
McCarron  18 1 4 5
Redmond  16 0 5 5
Terry  14 2 2 4
Montoya  16 0 2 2
Hudon  3 0 2 2
Scherbak  3 1 0 1
Price  43 0 1 1
De La Rose  9 0 0 0
Johnston  7 0 0 0
Hanley  7 0 0 0
Farnham  3 0 0 0
Sergachev  3 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Price  24 14 5 105 2 2,46 ,917
Montoya  7 5 3 40 2 2,56 ,913

RENDEMENT - SÉNATEURS
NOTE: en date du 15 février.
 MJ B A PTS
Karlsson  54 8 38 46
Stone  53 20 21 41
Turris  54 18 19 37
Hoffman  49 18 19 37
Smith  52 13 14 27
Dzingel  54 11 16 27
Brassard  54 9 18 27
Ryan  48 12 11 23
Phaneuf  54 8 15 23
Pageau  54 6 14 20
Pyatt  54 6 11 17
Wideman  48 3 10 13
Kelly  54 5 5 10
Wingels  45 6 3 9
Ceci  54 1 8 9
Methot  50 0 8 8
Claesson  17 0 5 5
Neil  48 1 2 3
Borowiecki  46 1 1 2
Lazar  29 0 1 1
Condon  32 0 0 0
Anderson  21 0 0 0
Hammond  6 0 0 0
Bailey  5 0 0 0
McCormick  5 0 0 0
Englund  4 0 0 0
Varone  4 0 0 0
Harpur  1 0 0 0
Driedger  1 0 0 0
Chabot  1 0 0 0
Blunden  1 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Condon  16 9 5 75 4 2,53 ,913
Anderson  13 7 1 50 4 2,37 ,926

MARQUEURS
NOTE: en date du 15 février.
 B A Pts
McDavid, Edm 18 45 63
Crosby, Pit 30 31 61
Backstrom, Was 17 43 60
Burns, SJ 24 35 59
Marchand, Bos 24 34 58
Kane, Chi 19 39 58
Scheifele, Win 25 31 56
Malkin, Pit 23 33 56
Seguin, Dal 21 35 56
Kessel, Pit 20 34 54
Tarasenko, STL 26 27 53
Benn, Dal 19 34 53
Carter, LA 29 22 51
Ovechkin, Was 26 25 51
Panarin, Chi 19 32 51
Pacioretty, Mon 28 22 50
Draisaitl, Edm 21 29 50
Granlund, Minn 16 34 50
Atkinson, Clb 27 22 49
Kucherov, TB 21 28 49
Pastrnak, Bos 25 23 48

LNH
Mardi 14 février
Colorado 2 New Jersey 3
Vancouver 0 Pittsburgh 4
N.Y. Islanders 1 Toronto 7
Buffalo 3 Ottawa 2
Anaheim 1 Minnesota 0
Dallas 2 Winnipeg 5
Arizona 2 Edmonton 5
Mercredi 15 février
Toronto 2 Columbus 5
St. Louis 2 Detroit 0
Philadelphie à Calgary, 21h30.
Floride à San Jose, 22h30.
Jeudi 16 février
Winnipeg à Pittsburgh, 19h.
Ottawa au New Jersey, 19h.
Rangers à N.Y. Islanders, 19h.
Colorado à Buffalo, 19h30.
Vancouver à St. Louis, 20h.
Dallas au Minnesota, 20h.
Philadelphie à Edmonton, 21h.
Arizona à Los Angeles, 22h30.
Vendredi 17 février
Pittsburgh à Columbus, 19h.
Colorado en Caroline, 19h30.
Floride à Anaheim, 22h.
Samedi 18 février
St. Louis à Buffalo, 13h.
Winnipeg à Montréal, 14h.
Washington à Detroit, 14h.
Edmonton à Chicago, 19h.
Ottawa à Toronto, 19h.
Islanders au New Jersey, 19h.
Tampa Bay à Dallas, 20h.
Nashville au Minnesota, 20h.
San Jose en Arizona, 20h.
Floride à Los Angeles, 22h.
Calgary à Vancouver, 22h.
Dimanche 19 février
Washington à Rangers, 12h30.
Detroit à Pittsburgh, 15h.
Winnipeg à Ottawa, 17h.
Chicago à Buffalo, 18h.
Nashville à Columbus, 18h.
New Jersey à N.Y. Islanders, 18h.
Toronto en Caroline, 19h.
Tampa Bay au Colorado, 20h.
Boston à San Jose, 20h30.
Los Angeles à Anaheim, 21h.
Philadelphie à Vancouver, 22h.

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Montréal 58 31 19 6 2 30 165 150 70 18-7-3-1 13-12-3-1 3-6-0-1 P-2
Ottawa 54 29 19 5 1 25 145 146 64 16-9-5-1 13-10-0-0 4-4-2-0 P-1
Boston 58 29 23 4 2 27 157 155 64 15-13-0-0 14-10-4-2 6-4-0-0 G-3
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Washington 56 39 11 2 4 38 192 121 84 24-5-0-1 15-6-2-3 8-2-0-0 G-6
Pittsburgh 55 35 13 5 2 33 197 155 77 23-3-2-1 12-10-3-1 6-2-1-1 G-1
Columbus 56 36 15 4 1 34 182 138 77 20-8-1-0 16-7-3-1 4-5-1-0 G-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
N.Y. Rangers 56 37 18 0 1 35 192 147 75 18-11-0-1 19-7-0-0 8-2-0-0 G-6
Toronto 56 26 19 5 6 25 174 167 63 14-9-1-3 12-10-4-3 3-5-2-0 P-1
Philadelphie 56 27 22 3 4 22 147 168 61 17-9-1-3 10-13-2-1 5-4-1-0 G-1
N.Y. Islanders 55 25 20 7 3 24 162 165 60 18-8-4-2 7-12-3-1 6-3-1-0 P-1
Floride 54 24 20 5 5 21 134 153 58 14-10-1-2 10-10-4-3 5-3-2-0 G-1
New Jersey 56 24 22 8 2 21 131 159 58 12-10-4-0 12-12-4-2 5-4-1-0 G-1
Buffalo 57 24 23 5 5 23 141 161 58 13-10-2-2 11-13-3-3 4-5-1-0 G-1
Tampa Bay 56 25 24 4 3 22 154 160 57 14-10-1-1 11-14-3-2 4-4-1-1 G-1
Caroline 53 24 22 3 4 22 140 156 55 17-6-0-1 7-16-3-3 3-7-0-0 P-2
Detroit 57 22 25 10 0 16 141 171 54 11-13-5-0 11-12-5-0 2-6-2-0 P-5

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Minnesota 56 37 13 4 2 34 187 130 80 19-7-1-0 18-6-3-2 7-2-1-0 P-1
Chicago 57 35 17 4 1 33 166 147 75 18-7-3-1 17-10-1-0 7-3-0-0 G-5
St. Louis 57 30 22 4 1 29 163 165 65 17-9-3-1 13-13-1-0 7-3-0-0 G-5
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
San Jose 57 34 18 4 1 32 156 135 73 18-7-1-1 16-11-3-0 5-2-2-1 G-1
Anaheim 58 30 18 8 2 28 152 147 70 17-6-2-1 13-12-6-1 4-5-0-1 G-1
Edmonton 57 30 19 4 4 26 162 148 68 14-10-1-2 16-9-3-2 5-4-0-1 G-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Nashville 56 27 21 5 3 25 158 151 62 16-7-4-2 11-14-1-1 5-4-1-0 G-1
Los Angeles 55 28 23 1 3 27 138 136 60 15-8-0-1 13-15-1-2 6-4-0-0 G-1
Calgary 57 28 26 1 2 25 149 164 59 14-14-0-0 14-12-1-2 4-6-0-0 P-1
Vancouver 57 25 26 4 2 21 135 164 56 17-8-3-0 8-18-1-2 3-7-0-0 P-1
Winnipeg 59 26 29 3 1 24 171 187 56 14-14-0-1 12-15-3-0 4-6-0-0 G-1
Dallas 58 22 26 9 1 22 160 187 54 15-9-5-1 7-17-4-0 3-6-0-1 P-2
Arizona 55 19 29 6 1 14 131 174 45 12-13-2-1 7-16-4-0 6-3-1-0 P-1
Colorado 54 15 37 1 1 15 109 184 32 7-19-0-1 8-18-1-0 2-8-0-0 P-4

SOMMAIRE

COLL. MASCULIN
 MJ V D DPF BP BC Pts
A.-Laurendeau 33 23 6 4 117 72 51
Lennoxville 34 22 9 3 131 106 47
Ch.-St-Lawrence 32 21 8 3 118 92 45
Ste.-Foy 34 20 12 2 124 96 42
Sorel-Tracy 32 19 10 3 117 98 41
St.-Laurent 33 17 13 3 112 93 37
Lionel.-Groulx 33 16 14 3 93 107 35
St-Hyacinthe 34 17 15 2 125 120 36
Alma 34 16 16 2 117 142 34
Thetford 36 13 22 1 127 143 27
La�èche 32 11 17 4 96 130 26
Dawson 33 5 25 3 83 161 13
Dimanche 12 février
Alma 7 Sorel-Tracy 6 (F)
Dawson 2 St.-Laurent 5
A.-Laurendeau 3 Ste.-Foy 1
Vendredi 17 février
Lennoxville à St.-Laurent, 19h30.
St-Hyacinthe à S.-Tracy, 19h30.
Ste.-Foy à La�èche, 19h45.
Ch.-St-Lawrence à Dawson, 20h.
Samedi 18 février
St-Hyacinthe à La�èche, 14h15.
Alma à Lionel-Groulx, 15h30.
A.-Laurendeau à Ste-Foy, 18h30.

LHJAAAQ
SECTION MARTIN ST-LOUIS
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Terrebonne 43 39 4 0 0 260 133 78
St-Léonard 45 29 11 2 3 228 163 63
Saint-Jérome 45 19 23 1 2 198 234 41
Sainte-Agathe 46 18 26 1 1 219 262 38
Montréal-Est 45 15 27 3 1 170 236 34
Gatineau 45 13 26 4 2 188 258 32
SECTION ALEX BURROWS
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Longueuil 45 39 4 0 2 271 147 80
Granby 44 31 11 1 1 246 169 64
Valley�eld 43 23 19 1 0 197 199 47
Chambly 44 17 23 4 0 187 235 38
Princeville  42 13 24 3 2 174 227 31
V.-Dorion 43 9 27 5 2 140 228 25
Dimanche 12 février
Longueuil 12 V.-Dorion 6
Terrebonne 4 St-Léonard 3 (F)
Princeville 8 Chambly 5
Granby 7 Montréal-Est 2
Gatineau 9 Sainte-Agathe 7
Mercredi 15 février
Valley�eld 2 St-Jérôme 1
Jeudi 16 février
Terrebonne à Gatineau, 19h30.
V.-Dorion à Valley�eld, 19h30.
Vendredi 17 février
Granby à Longueuil, 19h30.
St-Léonard à Ste-Agathe, 19h30.
Montréal-Est à Terrebonne, 
19h30.
Chambly à Gatineau, 20h.
Princeville à V.-Dorion, 20h.

LHSAM
SÉRIES ÉLIMINATOIRES 
Quarts de �nale (4 de 7)
Samedi 11 février
Windsor 5 Waterloo 4
(La série est égale 1-1)
La Tuque 6 Cap-Mad. 3
(La Tuque mène la série 1-0)
Louiseville 6 St-Cyrille 5
(Louiseville mène la série 2-0)
Dimanche 12 février
St-Léonard 4 Donnacona 3
(St-Léonard mène la série 2-0)
Vendredi 17 février
Donnacona à St-Léonard, 20h30.
St-Cyrille à Louiseville, 20h30.
Cap-Mad. à La Tuque, 21h.
Samedi 18 février
Windsor à Waterloo, 19h30.
La Tuque à Cap-Mad., 20h.
Louiseville à St-Cyrille, 21h.
Dimanche 19 février
St-Léonard à Donnacona, 16h30.

MARQUEURS
NOTE:en date du 14 février.
 MJ B A Pts
Charpentier, Sor 32 24 33 57
Bellemare, TR 34 17 38 55
Carpentier, Jon 32 20 29 49
Corbeil, TR 31 27 19 46
Ouellet, Jon 33 22 24 46
Charette, StG 25 9 34 43
Deschatelets, RDL 32 13 30 43

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
Boston 36 19 ,655 —
Toronto 32 24 ,571 4½
New York 23 33 ,411 13½
Philadelphie 21 34 ,382 15
Brooklyn 9 46 ,164 27
SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Washington 33 21 ,611 —
Atlanta 32 23 ,582 1½
Charlotte 24 31 ,436 9½
Miami 24 32 ,429 10
Orlando 21 37 ,362 14
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Cleveland 39 16 ,709 —
Indiana 29 27 ,518 10½
Chicago 27 29 ,482 12½
Detroit 26 30 ,464 13½
Milwaukee 24 30 ,444 14½

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
San Antonio 43 13 ,768 —
Houston 40 17 ,702 3½
Memphis 34 23 ,596 9½
Dallas 22 33 ,400 20½
La N.-Orléans 22 34 ,393 21
SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Utah 34 22 ,607 —
Okl. City 31 25 ,554 3
Denver 25 30 ,455 8½
Portland 23 32 ,418 10½
Minnesota 21 35 ,375 13
SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
Golden State 46 9 ,836 —
L.A. Clippers 34 21 ,618 12
Sacramento 24 32 ,429 22½
L.A. Lakers 19 38 ,333 28
Phoenix 17 39 ,304 29½
Lundi 13 février
San Antonio 110 Indiana 106
Philadelphie 105 Charlotte 99
Memphis 112 Brooklyn 103
Orlando 116 Miami 107
Okl. City 98 Washington 120
Detroit 89 Milwaukee 102
Boston 111 Dallas 98
L.A. Clippers 88 Utah 72
Golden State 110 Denver 132
La N.-Orléans 110 Phoenix 108
Atlanta 109 Portland 104 (P)
Mardi 14 février
Cleveland 116 Minnesota 108
Toronto 94 Chicago 105
Sacramento 97 L.A. Lakers 96
Mercredi 15 février
San Antonio 107 Orlando 79
Indiana 104 Cleveland 113
Dallas à Detroit, 19h30.
Milwaukee à Brooklyn, 19h30.
Charlotte à Toronto, 19h30.
Philadelphie à Boston, 19h30.
Miami à Houston, 20h.
La N.-Orléans à Memphis, 20h.
Portland à l’Utah, 21h.
Minnesota à Denver, 21h.
L.A. Lakers à Phoenix, 21h.
New York à Okl. City, 21h30.
Atlanta à L.A. Clippers, 22h30.
Sacramento à Golden State, 
22h30.
Jeudi 16 février
Washington en Indiana, 19h.
Boston à Chicago, 20h.

MIDGET AAA
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
HUITIÈMES DE FINALE (3 DE 5)
Trois-Rivières obtient un laissez-
passer grâce à sa victoire au 
Challenge CCM
Amos (15) c. Sem. St-François (1)
Jeudi 16 février
Amos à St-François, 19h.
Vendredi 17 février
Amos à St-François, 19h.
Dimanche 19 février
St-François à Amos, 13h30.
Châteauguay (14) c. St-Eustache (2)
Mercredi 15 février
Châteauguay 0 St-Eustache 4
(St-Eustache mène la série 1-0)
Jeudi 16 février
Châteauguay à St-Eustache, 
19h15.
Dimanche 19 février
St-Eustache à Châteauguay, 
13h30.
Gatineau (13) c. C.-Lemoyne (3)
Jeudi 16 février
Gatineau à C.-Lemoyne, 19h30.
Vendredi 17 février
Gatineau à C.-Lemoyne, 19h30.
Dimanche 19 février
C.-Lemoyne à Gatineau, 19h30.
Jonquière (12) c. Notre-Dame (4)
Mercredi 15 février
Jonquière 3 Notre-Dame 2 (P)
(Jonquière mène la série 1-0)
Mercredi 16 février
Jonquière à Notre-Dame, 19h30.
Dimanche 19 février
Notre-Dame à Jonquière, 14h.
A.-Girouard (11) c. Magog (5)
Jeudi 16 février
A.-Girouard à Magog, 19h.
Vendredi 17 février
A.-Girouard à Magog, 19h.
Dimanche 19 février
Magog à A.-Girouard, 14h.
L.-Montréal (10) c. E.-Blondin (6)
Jeudi 16 février
L.-Montréal à E.-Blondin, 19h.
Vendredi 17 février
L.-Montréal à E.-Blondin, 19h.
Dimanche 19 février
E.-Blondin à L.-Montréal, 13h30.
Lévis (9) c. E.-Blondin (7)
Jeudi 16 février
Lévis à Lac St-Louis, 19h.
Vendredi 17 février
Lévis à Lac St-Louis, 19h.
Dimanche 19 février
Lac St-Louis à Lévis, 14h.

Toronto 2
Columbus 5
Première période
1. Columbus, Anderson 11 
(Karlsson, Jones) 4:30
2. Columbus, Jenner 11 (Weren-
ski, Dubinsky) 11:15
Pénalité(s) — Jenner Clb 18:24.
Deuxième période
3. Columbus, Bjorkstrand 1 
(Wennberg, Saad) 1:32
4. Columbus, Foligno 20 (Weren-
ski, Wennberg) 9:56 (an)
5. Toronto, Kadri 22 (Komarov, 
Leivo) 17:28
Pénalité(s) — Zaitsev Tor 2:25, 
Martin Tor 5:17, Bozak Tor 9:03, 
Banc Tor 18:30.
Troisième période
6. Toronto, Kadri 23 (Leivo) 6:19
7. Columbus, Calvert 9 (Jones) 
17:39 (fd)
Pénalité(s) — Bozak Tor 6:57, 
Johnson Clb 6:57, Atkinson Clb 
15:19.
Tirs au but
Toronto 15 7 11 — 33
Columbus 18 12 5 — 35
Gardiens — Toronto: Curtis 
McElhinney (P, 4-4-2); Columbus: 
Joonas Korpisalo (G, 4-1-0).
Avantages numériques — To-
ronto: 0-2; Columbus: 1-4.
Arbitres — Francis Charron, 
Marc Joannette. Juges de 
lignes — Darren Gibbs, Pierre 
Racicot.
Assistance — 14,548.

LHJMQ
SECTION EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Shawinigan 54 36 14 3 1 209 140 76
Chicoutimi 55 31 20 2 2 165 167 66
Victoriaville 56 29 20 5 2 192 190 65
Québec 55 27 23 3 2 155 187 59
Rimouski 56 23 28 5 0 205 209 51
B.-Comeau 54 19 27 5 3 163 197 46
SECTION OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
B.-Boisbriand 55 34 15 4 2 187 148 74
R.-Noranda 54 33 14 2 5 208 149 73
Gatineau 55 25 26 4 0 187 212 54
Val-d’Or 55 22 29 2 2 179 221 48
Drum. 54 21 28 0 5 174 216 47
Sherbrooke 55 22 30 1 2 180 222 47
SECTION MARITIMES
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-Jean 53 36 13 3 1 217 142 76
Charl. 54 35 16 3 0 233 178 73
Cap-Breton 56 32 20 2 2 225 187 68
A.-Bathurst 55 30 20 3 2 223 204 65
Halifax 54 24 25 2 3 199 204 53
Moncton 54 13 38 2 1 139 267 29
Mercredi 15 février
A.-Bathurst 4 Moncton 3
Cap-Breton 5 Shawinigan 6
Victoriaville 5 Sherbrooke 6 (P)
Val-d’Or 1 R.-Noranda 2
B.-Boisbriand 6 Chicoutimi 4
Rimouski 2 Gatineau 3 (P)
Vendredi 17 février
Charlottetown à Moncton, 18h.
Halifax à A.-Bathurst, 18h.
Saint-Jean à Victoriaville, 19h.
Rimouski à R.-Noranda, 19h30.
Québec à Drummondville, 
19h30.
Cap-Breton à Val-d’Or, 19h30.
Chicoutimi à B.-Comeau, 19h30.
Sherbrooke à Gatineau, 19h30.
Samedi 18 février
Saint-Jean à Chicoutimi, 16h.
Drummondville à Shawinigan, 
16h.
Gatineau à B.-Boisbriand, 16h.
Moncton à A.-Bathurst, 18h.
Charlottetown à Halifax, 18h.
Cap-Breton à R.-Noranda, 19h.
Rimouski à Val-d’Or, 19h.
Dimanche 19 février
B.-Boisbriand à Sherbrooke, 
15h.
Saint-Jean à B.-Comeau, 16h.
Gatineau à Victoriaville, 16h.
Québec à Shawinigan, 16h.

UNIVERSITAIRE
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
HUITIÈMES DE FINALE (2 DE 3)
Mercredi 15 février
UQTR 2 Carleton 5
(Carleton mène la série 1-0)
York 3 Lakehead 2
(York mène la série 1-0)
Concordia 0 UOIT 4
(UOIT mène la série 1-0)
Windsor 3 Laurier 4
(Laurier mène la série 1-0)
Ottawa à Queen’s, 19h30.
McGill 2 Laurentienne 1
(McGill mène la série 1-0)
Waterloo 1 Ryerson 2
(Ryerson mène la série 1-0)
Jeudi 16 février
Brock à Guelph. 19h30.
Vendredi 17 février
Ryerson à Waterloo, 19h.
Guelph à Brock, 19h15.
UOIT à Concordia, 19h30.
Laurier à Windsor, 19h30.
Queen’s à Ottawa, 19h30.
Samedi 18 février
x-Windsor à Laurier, 14h.
Carleton à UQTR, 19h.
Laurentienne à McGill, 19h.
Lakehead à York, 19h.
x-Waterloo à Ryerson, 19h.
x-UOIT à Concordia, 19h30.
x-Ottawa à Queen’s, 19h30.
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TROIS-RIVIÈRES — Alors que l’avenir de cer-
taines concessions apparaît très incertain, la 
Ligue nord-américaine de hockey vient de lan-
cer un processus d’expansion dans le but d’in-
tégrer deux nouveaux marchés au sein de son 
circuit d’ici la saison 2018-2019.

Les dirigeants de la LNAH souhaitent dans un 
premier temps ajouter une nouvelle formation 
au cours des prochains moins afin d’en compter 

huit pour le début de la prochaine campagne.
Cette saison, le retrait des RiverKings de Cor-

nwall avait fait chuter le nombre d’équipes à 
sept, forçant du même coup les bonzes du cir-
cuit Godin à revoir complètement la formule des 
séries éliminatoires.

Pour démontrer leur intérêt à joindre les 
rangs de la LNAH, les investisseurs intéressés 
doivent remplir un cahier de charge en plus de 
faire un dépôt de 5000 $. Au bout du compte, 
le coût d’une nouvelle franchise a été établi à 
25 000 $, accompagné d’une garantie financière 
de 35 000 $ «pour assurer sa bonne conduite», 

explique-t-on.
Pendant ce temps, quelques marchés actuels 

peinent à joindre les deux bouts, dont le Blizzard 
qui joue devant des gradins dégarnis au Colisée 
de Trois-Rivières. Après avoir englouti plus de 
100 000 $ dans un bilan financier rédigé à l’encre 
rouge l’an dernier, le propriétaire Ronald Lavertu 
se dirige de nouveau vers un important déficit 
en raison des assistances qui se trouvent bien 
en-deçà des 1000 spectateurs par rencontre.

Les investisseurs intéressés à se joindre à la 
LNAH ont jusqu’au 15 avril pour se manifester 
auprès des dirigeants.

La LNAH recherche deux nouveaux marchés

S P O R TCO M  —  L e  F ra n ça i s 
Romain Bardet et le Suisse Mathias 
Frank, coéquipiers de Hugo Houle 
chez AG2R La Mondiale, ont ter-
miné parmi les 11 premiers mer-
credi de la deuxième étape du Tour 
d’Oman, compétition de catégo-
rie 2.HC au calendrier de l’Union 
cycliste internationale.

Bardet et Frank se sont res-
pectivement classés aux 10e et 
11e échelons, terminant au sein 
d’un groupe de 9 coureurs qui a 
accusé 7 secondes de retard sur le 
vainqueur.

C’est le Belge Ben Hermans, de 
l’équipe BMC, qui l’a emporté au 
terme des 145,5 kilomètres de 
l’épreuve disputée entre Nakhal et 
Al Bustan.

Si la première étape avait été 
l’affaire des sprinteurs mardi, la 
deuxième promettait un peu plus 
d’action, notamment pour les for-
mations avec des prétendants au 
premier rang du classement géné-
ral, en raison des quatre cols au 
programme.

«Au départ, avec Romain, nous 
savions que nous aurions du tra-
vail à faire parce qu’il est un des 
favoris de la course, a mentionné 
Houle. Nous avons pris les choses 
en main. Au début, ç’a bataillé fort 
pour les échappées. Finalement, 
il y a deux coureurs qui sont sor-
tis après une quarantaine de kilo-
mètres. Nous avons mis des gars à 
l’avant pour contrôler l’échappée et 
s’assurer que ça revienne dans le 
final pour que Romain puisse faire 
un bon résultat.»

«Aujourd’hui, c’était un peu plus 
technique comme arrivée», a pré-
cisé l’athlète de Sainte-Perpétue, 
faisant notamment référence à la 
montée de 1,4 kilomètre vers Al 
Jissah, vers le 140e kilomètre. «Une 
partie de mon travail a été de cher-
cher de l’eau, remonter les gars 
quand il le fallait et rester placé 
stratégiquement. Ç’a été une bonne 
journée dans l’ensemble pour nous. 
L’arrivée n’était peut-être pas celle 
qui convenait le plus à Romain, 
c’était un peu court. Par contre, 
avec un retard de 17 secondes au 
général, tout est encore jouable 
pour nous.»

Au classement général, Hermans 
est au sommet. Il devance respec-
tivement Costa de 4 secondes et 
Fuglsang de 6 secondes. Mathias 
Frank et Romain Bardet pointent 
dans l’ordre aux 9e et 10e places, en 
retard de 17 secondes.

Jeudi, la troisième étape relie-
ra l’Université Sultan Qaboos 
et Qurayyat via un parcours de 
162 kilomètres. Deux cols, dont un 
à l’arrivée, et deux sprints intermé-
diaires sont à l’ordre du jour.

TOUR D’OMAN

Une meilleure 
journée 
pour Houle Les Patriotes 

s’inclinent 5-2 
à Carleton

OTTAWA — Le premier duel de la 
série entre les Patriotes de l’UQTR 
et les Ravens de Carleton a été à 
la hauteur des attentes mercredi 
soir, avec du jeu intense et un 
match qui se décide aux petits 
détails. Les Patriotes, eux, n’ont 
toutefois pas été à la hauteur de 
leurs propres attentes. Ils se sont 
inclinés par la marque de 5-2 et 
feront face à l’élimination samedi.

Les deux formations ne se sont 
pas laissé beaucoup d’espace sur 
la patinoire du Ice House d’Ottawa. 
Les coups d’épaule étaient nom-
breux et les Patriotes naviguaient 
bien dans ces conditions en début 
de rencontre. Après trois minutes, 
les locaux n’avaient toujours pas 
de lancer. Leur premier, celui de 
Evan de Haan de la ligne bleue, a 
battu le gardien Sébastien Auger 
qui avait la vue voilée.

Les Ravens en ont ajouté à la 
11e  minute de l’engagement, 
l’œuvre de Nathan Todd avec un tir 
d’un angle faible qu’Auger aimerait 
assurément revoir.

Les Patriotes avaient besoin d’un 
filet rapide pour s’en remettre, et il 
est venu de la palette de Guillaume 
Asselin à peine 30 secondes plus 
tard. Un but qui a remis l’équipe 
sur les rails et qui l’a lancée pour 
la deuxième période, où les Tri-
fluviens ont été dominants. Carl-
Antoine Delisle en a profité pour 
retourner les deux équipes à la 
case départ.

Les Patriotes étaient en voie de 

réussir un sans-faute dans ce deu-
xième engagement, jusqu’à ce 
qu’Asselin, sans y être contraint, 
frappe le gardien François Bras-
sard, de dos, avec 49 secondes à 
faire. Les conséquences de cette 
punition, les visiteurs les ont res-
senties dès le début de la troisième 
période. Michael McNamee a 
complété une belle construction 
pour battre Auger et redonner 
l’avance aux siens 3-2. Un but qui 
a semblé fouetter les Ottaviens, 
qui ont doublé leur avance à 4-2 
moins de trois minutes plus tard 
sur une belle pièce de jeu de 
David Weckworth, qui a débordé 
la défensive trifluvienne avant de 
se payer Auger, qui aurait encore 
une fois pu faire mieux.

«On a joué 40 bonnes minutes 
de hockey. On était dans le siège 
du conducteur. C’est une punition 
qu’on peut éviter. Par la suite, ils 
ont exécuté un jeu en avantage 
numérique et ça leur a donné du 

momentum», a analysé Marc-
Étienne Hubert.

Le quatrième meilleur avantage 
numérique du circuit ontarien a 
connu une dure soirée mercredi. 
L’UQTR a été blanchie en cinq 
occasions, récoltant bien peu de 
chances de marquer.

« Il  faut rendre crédit à nos 
joueurs, qui ont mené la charge et 
qui ont limité les chances de mar-
quer. Et quand nous en avons eu 
besoin, notre gardien a fait le bou-
lot. Avec des défenseurs comme 
Martin Lefebvre, il faut limiter les 
chances de marquer», a souligné le 
pilote des Ravens, Marty Johnston.

«Ils ont bien fait, ils ont été 
agressifs et nous avons manqué 
d’exécution par rapport à cette 
agressivité», a répondu Hubert.

En plus de ne céder que deux 
fois, Brassard a même tenté le 
grand coup en fin de match. Avec 
Auger au banc, le portier a déga-
gé une rondelle qui est passée à 

quelques centimètres du but des 
Patriotes. Il faut dire que Brassard 
est un habitué, lui qui a marqué 
deux fois en 2014-2015 dans la 
LHJMQ.

Les deux équipes se sont assu-
rées de mettre la table pour le 
match de samedi soir en fin de 
rencontre. Pierre-Olivier Morin a 
été victime d’une charge de dos 
de deux joueurs, avant que les dix 
patineurs sur la surface glacée n’en 
viennent aux coups. Visiblement, 
les dix joueurs des deux équipes 
qui étaient coéquipiers lors des 
Universiades pendant les quatre 
dernières semaines sont rapide-
ment passés à autre chose.

«On s’attendait à ce genre de 
match. Je pense que nous avons 
quand même montré du caractère. 
À 2-2, ç’a viré de bord, mais si nous 
avions fait preuve de plus d’oppor-
tunisme, ça aurait pu être différent. 
Mais nous n’étions pas frustrés», a 
conclu Morin.

Déjà au bord du précipice

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@lenouvelliste.qc.ca

Le gardien des Patriotes Sébastien Auger n’a pas connu une soirée facile, mercredi au Ice House d’Ottawa, dans une 
défaite de 5-2 face aux Ravens de Carleton. — PHOTO: COLLABORATION SPÉCIALE, MARC LAFLEUR
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LA PRESSE — Georges St-Pierre 
est tout près d’un retour à l’UFC et 
s’apprête à signer un contrat pour 
plusieurs combats, selon le site 
spécialisé MMA Fighting.

Le Québécois de 35 ans avait 
déploré à l’automne des négo-
ciations ardues avec l’Ultimate 
Fighting Championship (UFC), qui 
venait de passer entre les mains 
d’un nouveau propriétaire.

Si on en croit la nouvelle, les rela-
tions sont rétablies et GSP sera de 
retour à l’automne prochain. Son 
prochain adversaire pourrait être 
le champion des moyens Michael 
Bisping, selon ce que ce dernier a 
affirmé cette semaine.

Le président de l’organisation, 
Dana White, a d’ailleurs récem-
ment déclaré àSports Illustrated
avoir tout juste rencontré Fred-
die Roach. Cet entraîneur de boxe 
établi à Los Angeles est l’un des 
entraîneurs de St-Pierre. White n’a 
pas voulu dire de quoi ils avaient 
parlé.

L’UFC se cherche des têtes d’af-
fiche par les temps qui courent, 
alors que Conor McGregor négo-
cie avec Floyd Mayweather pour 
un combat de boxe et que l’avenir 
de Ronda Rousey est incertain.

L’entourage de G eorges St-
Pierre n’a pas rappelé La Presse
mercredi.

UFC

GSP proche 
d’un retour

FOOTBALL

Un plaqueur étoile 
pour les Alouettes
M O N T R É A L  ( P C )  —  L e s 
Alouettes ont conclu mercre-
di une entente de trois saisons 
avec le plaqueur étoile Jabar 
Westerman.

Westerman, un colosse de six 
pieds deux pouces et 280 livres, a 
passé les cinq premières saisons 
de sa carrière professionnelle 
avec les Lions de la Colombie-
Britannique. Il a amassé un total 
de 88 plaqués,  dont 13 pour 
des pertes, et 17 sacs en 85 ren-
contres de saison régulière. Il 
a également provoqué quatre 
échappés et intercepté une passe 
depuis ses débuts dans la LCF.

I l  a  c o n n u  l e s  m e i l l e u r s 
moments de sa carrière en 2016, 
quand il a totalisé 17 plaqués et 
cinq sacs du quart en 16 parties. 
L’athlète de 27 ans a ajouté neuf 
plaqués en six matchs élimina-
toires avec les Lions.

Plus tôt mercredi, les Alouettes 
ont aussi conclu une entente de 
deux saisons avec le quart-arrière 
Jacory Harris, en plus de confir-
mer l’embauche du vétéran demi-
défensif Ryan Phillips.

Menés par un but et deux passes d’Alexis D’Aoust, les Cataractes ont eu le dernier mot dans un duel à caractère offensif face aux Screaming Eagles, mercredi 
au Centre Gervais Auto. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU

Les Cataractes 
l’emportent 6-5 
face aux 
Screaming 
Eagles

SHAWINIGAN — Les Cataractes 
ont failli l’échapper mercredi soir 
au Centre Gervais Auto. Dans un 
match qui aura donné des maux de 
ventre aux deux entraîneurs mais 
ravi les 3500 spectacteurs, les 
Shawiniganais l’ont emporté 6-5 
face aux coriaces Screaming Eagles, 
non sans avoir eu une bonne frousse 
de se faire jouer un vilain tour.

On attendait un duel entre la meil-
leure défensive de la ligue et l’une 
des offensives les plus dégourdies. 
On a plutôt eu droit… à un match 
de ping-pong. D’abord parce que 
le momentum a basculé plusieurs 
fois au cours de la soirée. Mais 

aussi parce que l’état de la glace était 
pitoyable, et a mené à plusieurs revi-
rements en raison de bonds capri-
cieux de la rondelle sur la glace.

Les Cataractes semblaient pour-
tant en plein contrôle du match au 
milieu de la soirée. Ils dominaient 
largement au chapitre des tirs au 
but, ils s’étaient forgé une avance de 
4-1 et leur avantage numérique avait 
une chance en or de gonfler cette 
priorité à quatre buts, ce qui aurait 
possiblement fermé les livres. C’est à 
ce moment que tout a basculé. Non 
seulement les visiteurs ont menot-
té l’avantage numérique, mais ils 
ont aussi rétréci l’écart à deux buts 
quelques secondes plus tard. Le 
reste du deuxième engagement a été 
l’affaire de la troupe de Marc-André 
Dumont, qui est rentrée au vestiaire 
après avoir créé l’égalité 4-4!

Heureusement, en troisième, les 
Cataractes sont revenus en force. 
Ils ont repris l’avance sur un tir de 
Brandon Gignac, et ils n’ont pas 
semblé trop affectés lorsque leur 
ex-coéquipier Giovanni Fiore a fait 
mal paraître Zachary Bouthillier 
pour ramener tout le monde à la 
case départ. Le but décisif est finale-
ment venu de la palette de la recrue 
Antoine Demers, qui l’a inscrit au 
milieu de la troisième sur une mini-
échappée où il a décidé d’utiliser 
un tir frappé! Incapables de fermer 

la porte en deuxième, les Shawini-
ganais ont cette fois tenu bon, pour 
empocher un troisième gain de 
suite.

«Ce fut un match difficile pour 
les émotions. Normalement, nous 
sommes bons pour fermer le jeu 
quand nous prenons l’avance. Pas 
cette fois. Par contre, faut être hon-
nête, je ne crois pas que c’est un vrai 
match de 6-5. Notre gardien aime-
rait revoir certains tirs», analysait 
Bouchard, en excusant sa recrue. 
«Bouthillier a su à 17 h qu’il serait le 
partant, car Denisov était malade. Sa 
préparation n’était pas la même qu’à 
l’habitude… Et puis c’est vrai que la 
glace n’était pas de grande qualité. Je 
ne suis pas un expert, je ne sais pas 
pourquoi. Tout ce que je sais, c’est 
que c’est un aréna presque neuf, 
avec beaucoup de monde dedans. 
Et au sein de la ligue, c’est loin d’être 
dans les plus belles glaces, ça c’est 
certain.»

Si Bouthillier a connu un match 
ordinaire, c’est tout le contraire de 
Mathieu Olivier, qui obtient depuis 
quelques rencontres une audition 
sur un trio offensif. Il a excellé aux 
côtés de Cameron Askew et Alexis 
D’Aoust, terminant le match avec un 
but et deux passes. «J’étais content 
que Claude me donne ma chance 
dans les Maritimes. L’important, c’est 
que je ne dois pas changer ma façon 

de jouer. Pas toujours évident, des 
fois tu as le goût de le faire, mais j’ai 
maintenant la maturité pour com-
prendre ça. Ça s’est bien passé pour 
moi. Quant au match, on a accordé 
trop de buts, ça c’est sûr. Mais l’aspect 
positif, c’est que notre attaque en a 
produit six. »

Outre Olivier, Gignac et Demers, 
D’Aoust, Samuel Girard, Nicholas 
Welsh ont aussi déjoué Kyle Jessi-
man, qui a fait face à 39 tirs. Pour les 
Screaming Eagles, il s’agissait d’un 
premier revers après trois victoires 
acquises sur la route. «J’étais très 
déçu de notre première période et 
demie. Je ne me souvenais pas de 
la dernière fois où nous avions joué 
aussi mal. Mais je dirige un groupe 
qui n’abandonne jamais, alors je n’ai 
pas été surpris par notre retour. C’est 
une leçon pour nous. En fait c’est 
une saison de leçons, avec autant 
de jeunes dans notre alignement.»

CARNET DE NOTES
Pas de fracture pour Jonathan 

Deschamps, ce qui veut dire que le 
vétéran de 20 ans pourra sortir de 
l’infirmerie d’ici deux semaines... 
Samuel Guilbault a pour sa part 
recommencé à pratiquer sans 
contact.... Finalement, Samuel Blier 
sera vraisemblablement disponible 
pour affronter les Voltigeurs de 
Drummondville samedi....

Jouer avec le feu... 
sans se brûler!

STEVE TURCOTTE
steve.turcotte@lenouvelliste.qc.ca
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entre vous et moi
CLAUDE LORANGER    collaboration spéciale, claude.loranger@icloud.comlenouvelliste.ca  claude.loranger@icloud.com

Les équipes Bellemare de Loui-
seville et BigFoot Familiprix de 
Saint-Léonard ont pris les devants 
(2-0) au deuxième tour élimi-
natoire dans la LHSAM. Parmi 
les hockeyeurs qui se sont illus-
trés, mentionnons CHARLES 
L AC H A N C E ,  N E L S O N  VA R-
GAS-DIAS (troisième étoile de 
la semaine), MARC-ANTOINE 
BOUCHER, PIERRE-OLIVIER 
MARCOUX, JEAN-PHILIPPE 
CAREY  et  SAMUEL BENOÎT 
ainsi que le gardien de but JOËL 
QUIRION dans le camp du club 
Bellemare...  Chez le BigFoot, 
OLIVIER BÉL ANGER , PIER-
ANTOINE DION, ALEXIS GUIL-
BEAULT, MAXIME CHARETTE et 
VINCENT LAMONTAGNE ont fait 
bonne figure.

SAVOIE EN FEU!
Du côté de la série mauricienne 

entre les Loups de La Tuque et le 
Climatisation Cloutier de Cap-
de-la-Madeleine, la troupe du 
tandem TOMMY GAUTHIER-
DAVE MARCHAND a laissé son 
empreinte au premier affronte-
ment disputé à l’aréna Jean-Guy-
Talbot en savourant un triomphe 
de 6-3 contre les équipiers du duo 
ANDRÉ GENDRON-KEVIN DES-
ROCHERS. Les amateurs présents 
ont assisté au spectacle offert 
par SÉBASTIEN SAVOIE (deu-
xième étoile hebdomadaire au 
hockey senior) qui a fait bouger 

les cordages à quatre reprises... 
Celui-ci forme une ligne d’attaque 
explosive avec ses coéquipiers 
QUENTIN GARCIA et SAMUEL 
BOURQUE . . .  TOMMY TREM-
BLAY et JOAKIM ARSENEAULT 
ont complété le pointage pour les 
visiteurs.

LA TROUPE DE GENDRON 
N’EST PAS SORTIE 
 DE L’AUBERGE

Chez les Madelinois, la recrue 
JULIEN GAGNÉ (un ancien des 
Dragons du Collège Laflèche) a 
enfilé deux filets... Malgré le fait 
que le Climatisation Cloutier ait 
été inactif au cours des dernières 

semaines,  la troupe de Gen-
dron n’est pas sortie de l’auberge 
devant les coriaces Loups qui sont 
en mission... L’arrière PHILIPPE 
ARCHAMBAULT m’a grandement 
impressionné. Il se comporte 
comme un général chez les Loups.

LÉVESQUE JOUEUR 
DE L’ANNÉE

À  l ’a v a n t- m a t c h ,  l e  g r a n d 
PATRICK CHARLEBOIS  (qui 
s’est vu attribuer une bannière 
illustrant son exploit hors du 
commun sur la planète des mains 
du tandem YVES TREMBLAY et 
PATRICK CASAULT) a eu droit à 
une belle ovation des amateurs... 

Le capitaine NICOLA LÉVESQUE 
des locaux a été élu joueur de 
l’année par les fans... MIKAËL 
LANGLOIS a reçu son Méritas en 
tant que défenseur par excellence 
dans le circuit Beauchamp.

DE GILLES VEILLETTE 
À PAUL CHAREST

Dans les gradins, il faisait bon 
revoir GILLES VEILLETTE (le 
proprio des Loups de La Tuque 
qui était en verve), ALAIN BEAU-
CHAMP (président de la LHSAM) 
et l’un de ses associés FRANK 
HARDY (statisticien), PAXTON 
BRIÈRE et JEAN-PHILIPPE PID-
GEON (deux ex-patineurs des 
Barons), JEAN-PIERRE LACROIX 
(qui raffole de l’ambiance qui règne 
à l’aréna Jean-Guy-Talbot), JEAN 
LAMIRANDE (qui pourrait effec-
tuer un retour sur les lignes de côté 
au hockey senior la saison pro-
chaine), SERGE GARCEAU (un 
vrai de vrai) ainsi que BOB MAR-
TIN, LOUIS PLOURDE, MIKE 
AUBRY et PAUL CHAREST.

SEPT ANCIENS DE LA LHJMQ
En jetant un coup d’œil sur l’ali-

gnement des deux équipes, il est 
bon de noter que sept hockeyeurs 
ont porté le maillot de formations 
dans la Ligue de hockey junior 
majeure du Québec. Il s’agit de 
MIKAËL L ANGLOIS,  FRAN-
CIS TURBIDE et GUILLAUME 
NADEAU (Cap-de-la-Madeleine) 

ainsi que TOMMY TREMBLAY, 
PHILIPPE ARCHAMBAULT, 
YOUSSEF KABBAJ et VINCENT 
MARCOUX (La Tuque). S’ajoutent 
à cette liste, MICHAËL BÉLAN-
GER et MARC-ANDRÉ CARRÉ
(Cap-de-la-Madeleine) ainsi que 
SIMON NADEAU (La Tuque) qui 
ont joué dans la Ligue nord-amé-
ricaine de hockey.

La ronde éliminatoire 4 de 7 se 
poursuivra vendredi avec la pré-
sentation de matchs à Louiseville, 
Saint-Léonard et La Tuque.

À PROPOS DU CONGÉDIEMENT 
DE MICHEL THERRIEN

Le regard perçant de CAREY 
PRICE envers MICHEL THER-
RIEN lors de sa sortie du match 
contre les Sharks de San Jose, le 
vendredi 16 décembre au Centre 
Bell, a été le commencement de la 
fin pour Therrien à la barre du CH. 
Puis les carottes étaient cuites pour 
l’entraîneur montréalais lorsque le 
joueur de concession du Canadien 
a déclaré que le club avait perdu 
son identité à l’issue du match de 
dimanche à Boston. Le DG MARC 
BERGEVIN s’est tourné sur un dix 
cennes pour embaucher le meil-
leur candidat disponible. Assu-
rément, Julien fait partie de l’élite 
des entraîneurs dans la LNH. 
Maintenant, Price devra retrou-
ver ses repères sous le règne de 
CLAUDE JULIEN. La balle est 
dans son coin.

Dans les coulisses du hockey senior

Sébastien Savoie, la bougie d’allumage des Loups de La Tuque.

Dans le cadre des 37th Empire State 
Winter Games (ESWG), FERNAND 
CARON a participé à son premier 
marathon (42 km) en patins de 
vitesse sur glace, à Lake Placid 
(New York), le samedi 4 février. 
Il nous raconte sa journée de 
compétition...

«Initialement prévu sur le Mirror 
Lake, l’événement a été déplacé 
la veille du départ sur l’Olympic 
Oval, en raison de l’état non favo-
rable de la glace naturelle (fis-
sures et certains endroits étant 
jugés non sécuritaires). Il fal-
lait donc effectuer 109 tours de 
piste sur l’anneau olympique et 
r é f r i g é r é  d e  4 0 0  m è t r e s » , 
souligne-t-il...

«Cela a nécessité un change-
ment de patins, passant des patins 
nordiques sur le lac à des patins 
claps sur l’anneau, qui sont pré-
férables lorsque la surface est 
réfrigérée plutôt que naturelle. 

Un ajustement rapide a donc été 
nécessaire à la suite d’un entraî-
nement préparatoire effectué en 
patins nordiques», ajoute-t-il...

En bout de piste,  le Trif lu-
vien Caron est  monté sur la 
deuxième marche du podium dans 
la catégorie d’âge (70 ans et plus) 
après avoir inscrit un temps de 
l:42:4,7.

Prochaine compétition: samedi 
(21 km) et dimanche (42 km) à 
Newport (État du Vermont) dans 
le cadre du Memphremagog Ice 
Skating Festival.

LES ATHLÈTES EN FAUTEUIL 
ROULANT À L’HONNEUR

Les athlètes en fauteuil rou-
lant envahiront les glaces du 
club de curling Grand-Mère 
vendredi,  dans le cadre d’un 
championnat provincial qui se 
tiendra au cours des trois pro-
chains jours.

Médaillé d’argent au premier marathon de 42 km

Fernand Caron en pleine action.

L’ex-brillant hockeyeur trifluvien JEAN LAMBERT, dans l’uniforme des 
Canadiens de Victoriaville juniors des années 58 à 60, alors que les CLAUDE 
BÉCHARD, ANDRÉ PLEAU ainsi que les frères PAUL-ÉMILE et LÉON 
MICHELIN étaient ses compagnons d’armes.

 › RETOUR DANS LE TEMPS
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LOUIS-SIMON GAUTHIER
ls.gauthier@lenouvelliste.qc.ca 

TROIS-RIVIÈRES — Le Grand 
Prix de Trois-Rivières risque de 
perdre son monopole du rally-
cross au pays. Le championnat 
américain de la discipline, le Red 
Bull Global Rallycross (GRC), a 
dévoilé son calendrier pour la 
saison 2017 et deux courses cana-
diennes figurent à la programma-
tion. On ignore toutefois où se 
tiendront ces événements, pro-
grammés pour le 17 et le 18 juin.

Le Red Bull Global Rallycross se 
veut l’adversaire direct du Cham-
pionnat mondial de rallycross, 
dont les activités se déplacent 
chaque année dans les rues de 
Trois-Rivières depuis 2014. Le 
Championnat mondial ,  créé 
sous l’impulsion de la Fédéra-
tion internationale de l’automo-
bile, ne compte aucune épreuve 
aux États-Unis. Celle de Trois-
Rivières est la seule à se dérouler 
en Amérique, après l’abandon de 
la manche de l’Argentine, rempla-
cée depuis par celle d’Afrique du 
Sud.

Le directeur général du GP3R, 
Dominic Fugère, connaissait les 
intentions du GRC depuis l’au-
tomne. Pour le reste, il n’est au 
courant de rien. Comme un très 
grand nombre de personnes, 
d’ailleurs...

« Aucun commanditaire  ne 
peut me répondre à savoir où les 
deux courses seront présentées. 
Aucune équipe non plus», men-
tionne Fugère, qui a pu s’entrete-
nir avec les membres de certaines 
écuries du GRC, à Charlotte au 
mois de novembre. «On nage 
dans l’inconnu en ce moment.»

Le site ontarien du Canadian 
Tire Motorsport Park, hôte de 
deux étapes de la série cana-
dienne NASCAR Pinty’s chaque 
année, revient parfois dans les 
discussions. À l’instar du GP3R, le 
circuit situé à Bowmanville repré-
sente l’un des endroits prisés par 
les amateurs de sport automobile 
au pays et il ne serait pas surpre-
nant que les bonzes du rallycross 
américain lorgnent cette desti-
nation. Les dirigeants du circuit 
n’ont pas retourné les appels du 
Nouvelliste mercredi. Toutefois, il 
semble qu’aucun contact n’ait eu 
lieu entre les deux instances.

Le Global Rallycross a reçu 
certaines critiques ces derniers 

mois, lui qui a entre autres aban-
donné des rendez-vous prisés 
de ses fans, dont ceux de Detroit 
et Las Vegas. La perte de la star 
mondiale Ken Block au profit du 
Championnat mondial de rally-
cross a aussi fait mal à l’organi-
sation américaine, et ce malgré 
l’implication des Scott Speed, 
Steve Arpin et Tanner Foust. On 
dénombrait moins de voitures 
pendant le championnat de 2016.

À l’inverse, le Grand Prix de 
Trois-Rivières a confirmé, en 
octobre dernier, une nouvelle 
entente de trois ans avec le Mon-
dial de rallycross. «L’intérêt pour 
le sport grandit au Canada, on en 
a la preuve avec cette nouvelle du 
championnat américain qui tente 
de percer ici.»

L e s  i n t e n t i o n s  d e  l ’a n c i e n 

champion de Formule 1 Jenson 
Button pour le rallycross attisent 
aussi l’appétit des promoteurs. 
Button a testé, récemment en 
Floride,  une Honda Civic de 
l’équipe Olsberg MSE, impliquée 
dans le championnat américain. 
Le Britannique de 37 ans s’est 
aussi montré intéressé pour le 
Championnat mondial, mais il 
serait étonnant qu’il s’investisse 
à temps plein dans une ou l’autre 
de ces séries dès cette année. 

Honda fait partie des manufac-
turiers présents au sein du cham-
pionnat américain, mais n’a pas 
encore fait le saut dans la série 
mondiale de la FIA. Un pilote 
de la trempe de Jenson Button 
pourrait néanmoins forcer le 
constructeur japonais à emboî-
ter le pas.

RALLYCROSS

Le Championnat américain 
reluque le Canada

Si l’on se fie au calendrier 2017 du Championnat américain de rallycross, Trois-
Rivières ne sera pas la seule ville au Canada à tenir un événement d’envergure 
dans cette discipline cette année. —PHOTO: OLIVIER CROTEAU

Les Cascades miseront sur l’un des meilleurs as lanceurs de la Ligue de 
baseball majeur du Québec, l’été prochain, alors que Luis Munoz a confirmé 
son retour dans l’organisation de Shawinigan. Pour les Cascades, il s’agit 
d’un cadeau du ciel, Munoz ayant dominé la LBMQ pendant son court stage 
au Centre-de-la-Mauricie il y a un an. Après avoir été libéré par les Aigles de 
Trois-Rivières, Munoz avait séjourné à Shawinigan environ un mois, avant 
de retourner dans la Ligue Can-Am, à Ottawa. Avec Shawinigan, Munoz a 
remporté ses quatre matchs en plus de préserver une moyenne de points 
mérités de 1,50. Il avait été fumant en retirant 31 frappeurs sur des prises 
en seulement 28 manches. Steve Dubé, Philippe Saad et Jordan MacKean 
font aussi partie du personnel de lanceurs en vue de la campagne 2017.

 › MUNOZ DIT OUI AUX CASCADES

Directement du fabricant Designer d’expérience
Plan 3D

Venez visiter notre toute nouvelle salle de montre!

5075, boulevard des Forges, TROIS-RIVIÈRES
www.cuisifab.com 819 519-8400

CUISINES & SALLES DE BAIN

PROMO
INSTALLATION
GRATUITE

jusqu’au
15 avril 2017

Réserver votre motoneige pour cet hiver
Certi�cats cadeaux disponibles

• Location
• Motoneige
• Motomarine
• VTT

• Ponton
• Bateau
• Côte à côte
• Spyder
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Amsoil

Vendeur des oduits

2850, rue des Apprentis
Shawinigan

FERMÉ LE DIMANCHE 819 535-3114
1411, rue Principale • Saint-Étienne-des-Grès • www.boucheriejcfortin.ca

Suivez-nous sur Facebook

Nous avons à la
Boucherie J-C For�n
de l’excellent
agneau du Québec.
N’HÉSITEZ PAS À
LE RÉSERVER…

il part rapidement
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«C’est un coup 
de circuit»

 — Marc Bergevin, dg du CH, à propos 
de l’embauche de Claude Julien

La Presse et La Presse canadienne

BROSSARD — C’est au cours de la 
fin de semaine que Marc Bergevin a 
décidé que le CH avait besoin d’un 
nouveau visage derrière le banc, et 
la décision n’a pas trop tardé.

Après une brève réflexion, après 
la décision de mardi et après avoir 
procédé au congédiement d’un ami, 
c’est un Bergevin à la fois émotif et 
serein qui s’est adressé aux médias 
montréalais, mercredi matin au 
complexe d’entraînement de Bros-
sard. Émotif, parce que la décision 
de congédier Michel Therrien, mar-
di, n’a pas été facile prendre. Serein 
parce que le directeur général juge 
que Claude Julien est le sauveur tout 

indiqué pour remettre cette équipe 
sur les rails du succès.

«Claude est le meilleur homme 
pour cette situation», a expliqué 
Bergevin dans une salle qui affi-
chait complet au Complexe spor-
tif Bell. «Même si Claude n’avait 
pas été disponible, il y avait une 
décision à prendre. Je voyais que 
quelque chose ne fonctionnait pas 
bien avec notre équipe.»

Qu’est-ce qui ne fonctionnait pas, 
au juste? Ça, Bergevin a préféré ne 
pas trop en parler, se contentant de 
dire qu’il allait garder ses observa-
tions pour lui-même et pour le reste 
de son équipe. Mais le dg n’est pas 
dupe, et il a bien vu qu’il fallait faire 
quelque chose à la suite de l’humi-
liante défaite de 4-0, dimanche soir 
à Boston.

«Il y avait quelque chose qui 
se passait. Je trouvais qu’à ce 
moment-ci de la saison, c’était ren-
du nécessaire de faire un change-
ment […] Mes responsabilités vont 
au-delà des sentiments. J’ai estimé 
que nous en étions rendus à un 
tournant dans notre situation.»

Bergevin a été clair : c’est lui et 
personne d’autre qui a choisi de 
virer Therrien. Geoff Molson n’a 
rien à voir avec cette décision, pas 
plus que les vétérans de l’équipe, 
selon lui. Le décideur du CH a 
expliqué avoir dressé une liste 
de candidats, mais au bout du 
compte, seulement Julien a eu le 
luxe d’un appel. Le club lui a donc 
offert un contrat valable pour la fin 
de la saison actuelle et cinq années 
supplémentaires.

Maintenant que Therrien a été 
limogé, les joueurs ne pourront 
plus se cacher derrière les excuses. 
Après les blessures l’an dernier et 
la fatigue attribuable au calendrier 
comprimé cette saison, Bergevin a 
reconnu que ses joueurs devaient 
lui en donner plus.

AGIR RAPIDEMENT
Bergevin a d’ores et déjà signifié 

qu’il rencontrerait ses joueurs afin 
de discuter de la situation à leur 
retour au boulot, vendredi. Entre-
temps, il aura un tête-à-tête avec 
Julien jeudi, avant qu’il ne dirige 
son premier match samedi, contre 
les Jets de Winnipeg au Centre Bell.

Bergevin a déclaré que sa déci-
sion d’embaucher Julien avait été 
prise très rapidement après la 

défaite de 4-0 à Boston, dimanche. 
Il a également nié que la décision 
des Bruins de congédier Claude 
Julien le 7 février avait accéléré son 
processus de réflexion, bien qu’il 
ait concédé qu’il devait agir rapi-
dement puisque de nombreuses 
équipes semblaient intéressées à 
ses services.

«Je sais que le timing peut don-
ner cette impression-là, mais je n’ai 
pas pris ma décision en fonction 
de celles prises par les Bruins. [...] 
Avec 24 rencontres à disputer cette 
saison, c’est l’homme de la situa-
tion et celui qui répond à notre 
vision à long terme», a déclaré 
Bergeron à propos de Julien, qui a 
dirigé le Tricolore de janvier 2003 
à janvier 2006. «C’est un coup de 
circuit.»

Un Bergevin émotif et serein

Interrogé à savoir si l’élément 
déclencheur qui avait ultime-
ment provoqué le congédie-
ment de Michel Therrien était 
le long regard de Carey Price 
vers l’entraîneur-chef du Cana-
dien après qu’il eut été chassé 
du match contre les Sharks de 
San Jose, le 16 décembre, Marc 
Bergevin a offert une réponse 
visant à fouetter son gardien 
no 1, mercredi. «Je ne crois 
pas que cet événement soit en 
cause, mais le seul qui puisse y 
répondre est Carey», a dit le dg 
du Tricolore, en marquant une 
pause. «Le lendemain, l’équipe 
s’est dirigée vers Washington, 
où “Mike”, Stéphane [Waite] et 
Carey ont eu une discussion, et il 
a rebondi cette soirée-là.»

Price a accordé quatre buts 
dans chacun de ses trois der-
niers matchs. En fait, il n’a 
jamais donné moins de trois 
buts lors de ses cinq matchs 
en février. «C’est vrai que 
Carey a eu des hauts et des 
bas dernièrement, comme 
le reste de notre équipe», 
a admis Bergevin. «Mais je 
crois toujours aujourd’hui 
que Carey est le meilleur gar-
dien au monde. Est-ce que je 
m’attends à plus de lui? Oui. 
Est-ce que je suis préoccupé? 
Non.»  LA PRESSE CANADIENNE 
ET LA PRESSE

«Le regard» 
pas en cause

Il a été difficile pour le directeur général du Canadien Marc Bergevin de congédier son ami Michel Therrien, mais il juge que Claude Julien est le sauveur tout indi-
qué pour remettre l’équipe sur les rails du succès. — PHOTO LA PRESSE, ANDRÉ PICHETTE
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FRÉDÉRIC DAIGLE
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Claude Julien avait 
l’intention d’attendre au prin-
temps avant de prendre une déci-
sion quant à la suite de sa carrière. 
C’était sans compter sur l’insistance 
des autres formations de la Ligue 
nationale.

Julien n’a eu d’autres choix que de 
couper court à ses vacances fami-
liales dans le Vermont quand il a 
reçu l’appel de Marc Bergevin. Mais 
une chose est certaine: le d.g. du Tri-
colore a dû se montrer persuasif en 
peu de temps, puisque Julien était 
convoité par plusieurs formations 
du circuit Bettman.

«Il y avait d’autres équipes qui 
étaient très intéressées, a admis 
Julien, en téléconférence de son 
domicile de Boston. Mais dès que 
j’ai parlé avec le Canadien, je voulais 
écouter ce qu’ils avaient à me dire.»

Les liens tissés avec Bergevin lors 
de la Coupe du monde de sep-
tembre dernier auront pesé lourd 
au moment de prendre sa décision.

«Il y a plusieurs facteurs, (...) mais 
j’ai eu une bonne ‘connexion’ avec 
lui à la Coupe du monde. C’est un 
bon directeur général, une bonne 
personne. C’est important pour moi 
de travailler avec de bonnes per-
sonnes. Je réalise aussi que je m’en 
vais dans une bonne organisation. 
Le fait que je connaisse le marché, 
que je me rapproche de chez moi 
aussi, ça a influencé. J’aime la direc-
tion dans laquelle cette équipe s’en 
va et le potentiel qu’elle a.»

Le deuxième passage de Julien à la 
barre du Canadien – il avait occupé le 
poste de janvier 2003 à janvier 2006 – 
ne sera d’ailleurs pas de courte durée: 
les deux parties ont convenu d’un 
pacte de cinq saisons, en plus de la 
fin du présent calendrier.

«Pour revenir avec le Canadien, je 
voulais que ce soit une bonne expé-
rience et qu’on se donne la chance 
de réussir», a-t-il expliqué.

En s’amenant avec le Tricolore, 
Julien prend en charge une forma-
tion qui occupe le premier rang de la 
section Atlantique, certes, mais qui 
a connu bien des ennuis dernière-
ment, comme en fait foi sa fiche de 
3-6-1 à ses 10 dernières sorties sous 

les ordres de Michel Therrien, et de 
23-19-7 depuis le 1er novembre.

«On me confie une bonne équipe, 
je le sais très bien, a souligné Julien, 
qui montre une fiche de 538-332-10-
117 en 997 rencontres dans la LNH. 
Je ne vais pas commencer à faire de 
grandes déclarations dès mainte-
nant au sujet de ce qu’il faut chan-
ger ou pas dans ce club. C’est à nous 
de le démontrer au lieu d’en parler.

«Les changements qui doivent 
être apportés sont probablement 
minimes, mais ils feront une grosse 
différence. C’est ce que j’ai l’inten-
tion de faire dans les prochains 
deux jours avec le groupe d’entraî-
neurs. Je vais passer deux grosses 
journées à bien me préparer avant 
l’entraînement de vendredi. Mais 
c’est davantage de retrouver l’énergie 
et de mettre les pendules à l’heure 
qui est important pour l’instant. Au 
fur et à mesure qu’on va progresser, 
on pourra apporter les petits chan-
gements que je veux faire. Mais c’est 
impossible en un entraînement.»

Julien a d’ailleurs signalé qu’il 
compte poursuivre avec le même 
groupe d’adjoints.

«Je connais tous les entraîneurs 
en place et je n’ai aucun problème à 
finir la saison (avec eux). S’il y a des 
changements à faire, ce ne sera cer-
tainement pas cette année, et je ne 
dis pas non plus que je vais apporter 
des changements.»

GARDER LE MÊME STYLE
Même s’il vient de perdre son ‘job’ 

après près de 10 ans à Boston, Julien 
n’a pas l’intention de modifier son 
approche.

«C’est l’une des raisons, je pense, 
pour lesquelles on m’a donné l’op-
portunité de revenir à Montréal. 
J’ai toujours eu de bonnes relations 
avec mes joueurs. (...) Le respect, ça 
se gagne. Si tu respectes tes joueurs, 
ils vont te respecter. La fine ligne qui 
existe entre le respect et l’autorité, 
c’est ce que j’essaie de garder et ce 
que je ferai à Montréal.»

Il admet cependant qu’il est mieux 

outillé pour ce deuxième passage à 
Montréal qu’il y a 14 ans.

«L’expérience fait beaucoup. (...) 
Je n’ai jamais été amer ou déçu de 
mon expérience à Montréal. C’était 
ma première expérience (dans la 
LNH) et j’ai vite réalisé que de se 
faire congédier, ça faisait partie du 
métier. J’ai toujours aimé l’organisa-
tion, la ville, ses partisans. J’aime les 
défis et ça m’excite de revenir. Mais 
je ne manquerai pas d’expérience 
cette fois-ci.

«Je ne veux jamais être confortable 
et je veux toujours m’amélio-
rer. (...) Les choses changent. 
À un moment, c’étaient les 
grosses équipes qui gagnaient, 
ensuite, c’étaient les équipes 
plus rapides. L’an dernier, avec 
les Penguins, ils ne voulaient 
pas passer de temps dans leur 
zone. C’est de s’assurer de se 
garder à date dans chaque situa-
tion. Si tu es trop obstiné et que tu 
ne veux rien changer à ton système, 
tu ne pourras pas survivre.»

«On me confie une bonne équipe»

C’est riche d’une expérience d’une conquête de la Coupe Stanley et deux participations à la finale de la LNH que Claude 
Julien débarquera derrière le banc du Canadien pour la deuxième fois de sa carrière. — PHOTO: ARCHIVES LA PRESSE

CHIFFRE 
DU JOUR

6
L‘attaquant des 
Red Wings de 
Detroit Gustav 
Nyquist a écopé 
d’une suspension 
de six matchs en 
raison du violent 
coup de bâton qu’il 
a asséné au 
défenseur du Wild 
du Minnesota Jared 
Spurgeon, 
dimanche dernier.

tion, la ville, ses partisans. J’aime les 
défis et ça m’excite de revenir. Mais 
je ne manquerai pas d’expérience 

«Je ne veux jamais être confortable 
et je veux toujours m’amélio-
rer. (...) Les choses changent. 
À un moment, c’étaient les 
grosses équipes qui gagnaient, 
ensuite, c’étaient les équipes 
plus rapides. L’an dernier, avec 
les Penguins, ils ne voulaient 
pas passer de temps dans leur 
zone. C’est de s’assurer de se 
garder à date dans chaque situa-
tion. Si tu es trop obstiné et que tu 
ne veux rien changer à ton système, 

VENDREDI 17 FÉVRIERÀ20HAUCOLISÉE

VENDREDI ENT’GARS!
4 billets
4 bières 60$



JEUDI 16 FÉVRIER 2017  leNouvelliste40

2200, rue des Vitrines TROIS-RIVIÈRES 1 800 465-2200 • 819-373-1111NOUVELLE
ADRESSE

Les financements sont octroyés par Accord D Desjardins et les versements sont sujets à approbation du service de crédit Accord D Desjardins. Toutes les taxes (TPS et TVQ) et écofrais applicables sont payables à Ameublements Tanguay au moment de l’achat. Le montant payable en versements égaux exclut les taxes de vente (TPS et TVQ) et les écofrais. Si un versements vient en souffrance, un intérêt sera calculé à compter de
la date d’échéance du versement au taux annuel de 19,5% et sera chargé mensuellement au compte du client par Accord D Desjardins. (Ex. : solde en souffrance de 100$, l’intérêt pour une période de 30 jours sera de 1,63$). Non jumelable à une autre promotion. Photos à titre indicatif. Prix, produits et modalités de paiements sont sujets à changements sans préavis. Livraison à la grandeur du Québec et du Nouveau-Brunswick,
cependant certaines régions peuvent être assujetties à des frais. Détails en magasin. Cette offre est en vigueur jusqu’au 28 février 2017. Ce concours est ouvert à tous les clients âgés de 18 ans et plus. Une participation sera remise avec chaque tranche d’achat de 100$ effectué durant les dates de la promotion dans tous les Ameublements Tanguay et Signature Maurice Tanguay. (non valide sur les achats antérieurs).
«La vente du Million» débute le 1er janvier et se termine le 28 février 2017 à 18 heures. *Règlements disponibles en magasin et sur www.tanguay.ca. **Livraison gratuite à la grandeur du Québec et du Nouveau-Brunswick, cependant certaines régions peuvent être assujetties à des frais. Détails en magasin.

Consultez notre site Internet:
www.tanguay.ca
100 % transactionnel

Livraison gratuite**

MILLION

Double (666897)

titre indicatif

99999 1739
50 moisCourant:

1499,99

8 CHANCES DE GAGNER

5 CHANCES DE GAGNER

2
TAXES 50
VERSEMENTS

PAYEZ EN

ET

NOUS
PAYONS

LES

Sommier à 
titre indicatif

SURTOUS LESMATELAS
VERSEMENTS

10
ansG

ar
an

tie

Nous payons les 2 taxes

Sommier à 

ÉPARGNEZ

500$

Oreiller
Ergo Lavande
(666878)

Oreiller 
Ergo Lavande
(666878)OREILLER DE CORPS

GRATUIT
Une valeur de 199,99

à l’achat d’un
matelas Zedbed

Matelas Cliff 2
• Surface en mousse mémoire Gel
• Ventilation permettant

d’expulser l’air du corps hors du matelas
• Base de soutien ferme

SURTOUS
LESMEUBLESVERSEMENTS

JUSQU’À50

189999 3799
50 mois

Courant:
2099,99

18 CHANCES DE GAGNER

Ensemble de chambre à coucher 5 pièces (910656)

Comprend un lit complet, deux tables de chevet,
un bureau et un miroir

Causeuse (650426)

Matelas, literie et accessoires en sus.

chevet,

ÉPARGNEZ

200$

50

59999

2499
24 mois

5e Gagnante-Finaliste

Déliska Gagnon
Baie-Comeau


